
' Des offic iers hongrois réfugiés en Autriche donnent des précisions
sur la vague d 'arrestations opérée dans leur pays

Kadar annonce une amnistie p our les réf ugiés
VIENNE, 28 (D.P.A.)- — Des officiers hongrois réfugiés en

Autriche ont déclaré qne la vague d'arrestations qui sévit dans
tonte la Hongrie depuis la semaine dernière, est dirigée par deux
groupes distincts et réorganisés de la police secrète hongroise.

Le premier s'occupe avant tout des
déportations vers l'Union soviétique
auxquelles les Russes procédaient
jus qu'ici un peu à l'aveuglette. Il a
été constitué par les Russes en col-
laboration avec l'ancien ministre de
l'intérieur, Piros, qui, dans cette ac-
tion, fonctionne comme « conseil-
ler». Des Soviétiques y jouent un
rôle décisif.

Le second groupe de la police se-
crète est en revanche subordonné
directement au ministère de la dé-
fense dirigé par M. Muennich. Ses
victimes ne sont pas directement dé-
portées, mais transférées dans des
prisons hongroises.

Des trains entiers chargés de mal-
heureux roulent sans discontinuer
en direction de l'Union soviétique.

Messages journaliers
Le jourmail « Szabolscs Szaibmarme-

gyenepe », organe local de l'arrondisse-
ment de Szabolscs, situé à la frontière
hungaro-soviétique, fait était de ces dé-
portations massives et publie une pro-
testation du comité, centrai! du parti so-
cialiste ouvrier soulignant que les oc-
cupants n'ont pas le droit de déporter ,
aucun Hongrois, « même s'il a pris les
armes contre le gouvernement >.

Il ressort d'une série de témoignages
concordants parvenus aux comités d'en-
treprises de la région de Budapest qu 'il
existe un oamip de déportés hongrois à
Uchorod, localité située ein territoire so-
viétique, à une -br-en-baine de kilomètres
de lia frontière.

II est très difficile de connaître le
nombre exact de Hongrois qui ont été
déportés , niais on reçoit encore jour -
nellement dans les milieux ouvriers de
Budapest des messages jetés d'un ca-
mion ou d'un train et signés de jeunes
Hongrois qui demandent qu 'on prévien-
ne leur famille 3e leur arrestation.

Kadar annonce une
amnistie pour les réfugiés
BUDAPEST, 28 (A.F.P.). — Ume am-

nistie vient d'être annoncée en faveur
des citoyen s hongrois qui, ayant quitté
le territoire national à la révolution
dn 23 octobre, y rentreront avant la fin
de l'année.

Le gouvernement prépare une secon-
de amnistie pour d'autres catégories de
citoyens.

Il demande le retour
en Hongrie des jeunes gens
âgés de moins de 18 ans
VIENNE, 28 (A.F.P.). — Selon la ra-

diio de Budapest captée à Vienne, le
gouvern ement hongrois a prié le minis-
tre d'Autriche dans ta capitale hon-
groise d'intervenir auprès de son gou-
vernement pour demander le retour en
Hongrie des jeun es gens âgés de moins
de dix-huit ans.

Le gouvernement hongrois , a affirmé
le speaker, « ne prendra aucune mesure
à l'encombre de ces jeunes et garantit
qu'ils me seront pas punis ».

Un train de dons du peuple soviétique au peuple hongrois affamé vient der .
partir de Kiev .pour Budapest. On a f f i rme  d'autre part que ce train ne

rentrera pas vide en Russie...

« Les paysans ne veulent
pas suivre le chemin

du socialisme »
PARIS, 28 (A.F.P.). — « Nous recon-

naissons que, pour le moment, les pay-
sans hongrois me veulent pas suivre le
chemin qui mène vers l'édification du
socialisme dans rrotre pays, mais nous
ne voulons pas les y forcer », écrit le
journal « Nep Szabadsag », dans un édi-
torial que diffuse la radio de Budapest,
captée à Paris.
(Lire la suite en ISme page)

Des trains entiers chargés de malheureux
roulent sans discontinuer vers l'U.R.S.S.

Vingt-cinq ans d'organisation horlogère
H

IER, a Bienne. une modeste mani-
festation a laquelle étaient con-
viés cependant les représentants

du Conseil fédéral — MM. Petitpierre
el Holenstein — ceux des Chambres el
des cantons horlogers, les délégués de
foutes les associations horlogères el
d'un certain nombre de groupements
économiques — a marqué le vingt-cin-
quième anniversaire de la fondation de
lo Société générale de l'horlogerie
suisse (A.S.U.A.G.).

Quel chemin parcouru depuis 1931,
depuis l'époque où l'association était
constituée face à la crise menaçante et
pour remédier aux graves inconvénients
qui résultaient de l'exportation des cha-
blons , de l'anarchie sévissant sur le
marché, des risques de voir une indus-
trie aussi vitale pour notre région et
pour la Suisse, se transplanter à l'étran-
ger I

Successivement M. Renggli, président
du Conseil d'administration, M. Holen-
stein, chef du département fédéral de
l'économie publique, ef M. Albert Rais,
au nom des organisations horlogères
groupées dans A.S.U.A.G. ont retracé, à
leur poinl de vue particulier, les étapes
de l'existence de l'association, ils ont
évoqué ses difficultés puis ses victoires,
ils ont souligné surtout la pari qu'avait
Prise une felle organisation a l'essor
horloger d'après-guerre.

Une intéressante el élégante plaquet-
te publiée par les organes directeurs
contient d'ailleurs une histoire, fort
complète, de la société, qui est aussi
une histoire de l'horlogerie suisse de-
puis 25 ans ; ef d'autres oraleurs de-
vaient insister encore, au cours du dé-
jeuner qui suivit , sur fel aspect parti-
culier des activités de l'association.

Ce qu'il convient surfout de retenir
de ceHe commémoration et des expo-
sés qui l'ont marquée, c'est à quel
poinl, avec un recul d'un quart de siè-
cle, on constate que la discipline li-
brement consentie, dans le cadre cor-
poratif , et à laquelle se sont astreints
nos fabricants de la montre, des ébau-
ches el des branches annexes a eu, en

fin de compte, des résultats heureux
pour tout un secteur de l'économie du
pays.

Certes, la « haute conjoncture », com-
me on dit dans le jargon de l'heure,
esf pour beaucoup dans cette prospé-
rité. Il n'empêche que, sans un orga-
nisme comme la Société générale de
l'horlogerie suisse, l'élément régulateur
essentiel à toute production ef à foute
organisation du marché, aurait faif gran-
dement défaut.

Quant à l'appui de la Confédération
— sous forme de participation — il
n'a pas agi, comme d'aucuns le crai-
gnaient il y a vingt-cinq ans, à la ma-
nière d'un « rouleau compresseur».
L'autorité — en situation minoritaire —
est restée dans son rôle qui consistait
à accorder, par les moyens légaux, ses
bons offices quand cela se révéla né-
cessaire. Mais l'esprit individuel d'ini-
tiative ef d'entreprise n'a jamais été
brimé. Au contraire, il a été stimulé.

Ainsi, a pu remarquer M. Renggli ,
sont apparues infondées les craintes ini-
tiales manifestées par la gauche qui
regrettait que la Confédération n'ait
pas la haute main sur l'organisation
et celles exprimées a droite où l'on
redoutait une « galopade » vers la so-
cialisation. Dans le domaine de l'organi-
sation horlogère, on a véritablement
trouvé le « fiers chemin » s'écarlant à
la fois de l'éfatisme et de l'individua-
lisme anarchique, qui est en Suisse le
chemin d'un ordre économique — el
social — viable.

Et c'est la raison pour laquelle, avec
le conseiller fédéral Holenstein, on sou-
haite que, face à certaines difficultés
nouvelles qui apparaissent à l'horizon
ef à propos desquelles on a pu de
nouveau parler de malaise horloger
(les pratiques regrettables en matière
d'observation des tarifs convention-
nels), la Société générale d'horlogerie
suisse puisse continuer à assumer plei-
nement ses responsabilités et à exercer
son autorité. Il y va de l'avenir de no-
Ire irvdusirie horlogère.

René BRAICHET.

Tito ion© serré
Les atouts de Khrouchtchev
et les espoirs de Belgrade

L'horizon s'assombrit autour du
maréchal Tito. Il joue gros. Pendant
quelque temps, son rêve de devenir
le leader des communistes non sou-
mis à Moscou s'est rapproché de la
réalisation. Mais aujourd'hui , des
complications et de nouveaux dan-
gers menacent Belgrade. D'ailleurs,
le dictateur yougoslave les prévoyait
depuis sa visite à Yalta.

Selon les milieux diplomatiques
de Belgrade, il apprit alors déjà que
les stalinistes avaient déclenché une

offensive violente contre Khroucht--
chev et ses collaborateurs, partisans
de la « libéralisation » du régime
soviéti que et du renouveau de l'ami-
tié avec la Yougoslavie. Khroucht-
chev lui-même aurait avoué au dic-
tateur balkanique que — après la
révolte de Poznan — ses adversaires
avaient gagné rapidement du ter-
rain. U révéla aussi que Boulganine
et Vorochilov soutenaient son point
de vue, tandis que Molotov, Kaga-
novitch et Souslov l'attaquaient avec
acharnement, Mikoyan et Malenkov
assumant une atti tude modérée et
changeant de camp selon les cas.
Par conséquent , le secrétaire du
parti communiste de l'Union sovié-
tique ne pouvait plus compter avec
certitude sur l'appui de la majorité
des membres du comité exécutif et
il lui fallait lutter dur pour faire
prévaloir ses conceptions politiques.

M. I. CORT.

(Lire la suite en 13me page)

M. Chou En-Lai
est arrivé en Inde

M. Nehru va tenter
à cette occasion de rapprocher

la Chine et les Etats-Unis
CALCUTTA, 28 (Reuter). — M. Chou

En-Lai , président du conseil de la Ré-
publique populaire de Chine, est arrivé
mercredi en Inde pour une visite de
deux semaines.

Dans les milieux diplomatiques de la
Nouvelle-Delhi , on pense que le prési-
dent Nehru , dans ses entretiens avec
M. Chou En-Lai , tentera de nouveau
d'abattre les barrières qui séparent la
Chine populaire des Etats-Unis. On at-
tache une importance particulière à ces
entretiens du fait que dans trois se-
maines, M. Nehru rendra visite au pré-
sident Eisenhower. A son retour des
Etats-Unis , M. Nehru aura un nouvel
entretien avec M. Chou En-Lai.

Il envisage le retour en Chine
du maréchal Tchang Kaï-Chek

PNOM-PENH. — M. Chou En-Lai , chef
du gouvernement de Pékin , lors de sa
visite au Cambodge , a déclaré que la
solution pacifique du problème de
Formose consisterait dans « le retour
du généralissime Tchang Kaï-Chek _ sur
le continent , avec un poste plus élevé
que celui de ministre ».

(Lire la suite en ISme page)

Nouvelle menace de conflit au Moyen-Orient

Nasser déclare qu'il ne saurait sacrifier l'indépendance de l'Egypte
au souci de préserver la paix mondiale

PARIS, 27. — La Syrie est maintenant, avec le canal de Suez,
le deuxième point névralgique de la crise moyen-orientale. La
-(tension croit entre ce pays, allié de l'Egypte, et soutenu par
riJ.U.S.S. et l'Irak , alliée de la Grande-Bretagne et chef de file
du pacte de Bagdad qui fut dès son origine un instrument de dé-
fense contre la pénétration soviétique en Orient.

La récente découverte d'une contre-
bande d'armes entre l'Irak et la Jorda-
nie, qui fait l'objet d'une enquête con-
jointe des gouvernements de Bagdad et
d'Amman, alimente d'autre part une
violente campagne de la presse, de la
radio syriennes contre l'Irak, qui vient
de protester contre cette campagne au-
près du gouvernement de Damas.

Accusations syriennes
La Syrie accuse l'Irak de vouloir pro-

fiter de la situation actuelle pour réa-
liser, par l'invaision de la Jordanie, une
première étape du vieux rêve de « Gran-
de Syrie -> de la dynastie Hachemite ;
elle accuse d'autre part Israël — et ac-
cessoirement la France et l'Angleterre

— die favoriser ces ambitions irakien-
nes en préparant de leur côté une
agression contre la Jordanie.

Inquiétudes irakiennes
L'Irak de son côté et avec lui les

autres membres musulmans du pacte de
Bagdad (Turquie, Iran et Pakistan)
s'inquiètent die l'influence grandissante
die la propagande soviétique en Syrie,
et de la multiplicité des bruits selon
lesquels des armes soviétiques par-
viennent en Syrie : c'est pour faire
face à cette menace que l'Irak a adres-
sé une demande d'armes aux Etats-
Unis.

Enjeu : la Jordanie
Ces accusations réciproques et ces

ambitions rivales de la Syrie et de
l'Irak dont l'enjeu concret est la Jor-
danie, retien.nenit l'attention des obser-
vateurs du monde en t ier.

(Lire la suite en dernière»
dépêches)

LA TENSION CROIT DANGEREUSEMENT
ENTRE L'IRAK ET LA SYRIE

M. Dulles désire rencontrer
MM. Pineau et Lloyd

A L'OCCASION DE LA PROCHAINE SÉANCE DE L'OTAN

Les trois hommes d Etat chercheront
à resserrer les liens de leur alliance

.z ' •
¦ ¦ * * * ; ¦

Notre correspondant de Paris nous téléphone :
On a appris avec beaucoup d'intérêt à Paris que M. John Foster Dulles

assisterait personnellement à la réunion des ministres de l'OTAN (11 dé-
cembre prochain) et qu 'il arriverait même trois jours plus tôt dans la,
capitale française pour rencontrer MM. Christian Pineau et Selwyn Lloyd.

Ce subit désir de reprendre un con-
tact trop longtemps interrompu à ins-
piré quelques réflexions acidulées à
certains parlementaires qui , spécialistes
des questions de politique étrangère,
avalent marqué un étonnement certain
i voir M. Bourguiba reçu par le prési-
dent Eisenhow er et, dans le même
temps, la Maison-Blanche demeurer
obstinément fermée aux ministres des
affaires étrangères français et britanni-
que.
1 Tout en se félicitant de ce regain d'in-
térêt du département d'Etat , ces mêmes
parlementaires estiment que le moment
est parfaitement choisi pour réexaminer
les données fondamentales de la politi-
que atlantique, tirer la leçon des évé-
nements du Moyen-Orient et, dans la
mesure du possible, resserrer les liens

d'une alliance fâcheusement distendue.

Les responsabilités américaines
Sans vouloir faire le procès de la

politique américaine, il est juste de
rappeler, en ¦ matière d'introduction .à
cette prochaine rencontre tripartite, que
si Washington n'avait pas refusé bru-
talement son concours au financement
du barrage d'Assouan, le colonel Nasser
n'aurait peut-être pas nationalisé le ca-
nal de Suez... Grande cause, de très
grands effets. Il reste que si la politi-
que franco-britannique en Egypte peut
soulever des objections, surtout à cau-
se de son échec partiel qui en souligne
les seuls aspects négatifs, celle des
Etats-Unis, surtout parce qu'elle est en
grande partie responsable du dit échec,
assume elle aussi une large part de res-
ponsabilité dans l'anarchie qui règne
présentement au Moyen-Orient.

M.-G. 0.
fLire la suite en ISme  page)LIRE AUJOURD'HUI
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Catastrophe ferroviaire aux Indes

C'est à proximité d'un pont que s'est produit l'accident de chemin de fer
d'Arij-alur, aux Indes, au cours duquel 143 nersonnos ont nerdu la sie.

Formidable
incendie

en Birmanie
1500 maisons détruites
RANGOON , 28 (A.F.P.). — Un for-

midable incendie , dont on ignore en-
core les causes, a éclaté hier à midi ,
à Mouilmein , situé à 200 km. au sud-
est de Rangoon , détruisant mille cinq
cents maisons. L'intervention des pom-
piers a été comp li quée du fait  qu'un
vent violent transportant des flammè-
ches a l lumai t  un peu partout de nou-
veaux foyers.

Des milliers de personnes se trou-
vent sans abri , mais on ne signale
aucune victime. Par contre , les dégâts
matériels, bien que non encore évalués,
apparaissent considérables. Tous les
services publics sont désorganisés et
les magasins sont fermés.

La situation
des Juifs d'Egypte
est « indescriptible »

ATHENES, 28 (Reuter). — Les réfu-
giés juifs qui sont arrivés mercredi, à
Athènes, ont déclaré que la situation
des 50.00 Juifs d'Egypte était « Indes-
criptible ». 30.000 d'entre eux sont de-
venus apatrides parce qu'on leur a re-
tiré la nationalité égyptienne. De plus,
on leur a saisi leurs biens et on leur;
a Intimé l'ordre de quitter le pays dans
les dix jours. Ces malheureux ne dispo-
sent d'aucun moyen pour payer leur
voyage. Trois cents Juifs « égyptiens »
aisés ont été arrêtés comme « sionistes
suspects n et resteront prisonniers jus-
qu'au moment où ils pourront prendre
le bateau pour partir.

(Lire la suite en ISme  page)

J'ËCOUTE...
Dommage à deux

£7 KIER, pa r ma f o i , est un

 ̂
bel exercice. Pour les bons

L_S skieurs, tout au moins. Ses
aueptes sont enthousiastes. Et tout
aulant ceux, en nombre apprécia-
ble également, qui ont lattes sur
l'épaule p lus souvent qu 'à leurs
pieds.

Pour qui skier est, avant tout,
excellente occasion de se rencon-
trer librement entre sexe for t  de
toujours et sexe faible... de jadis.

Toutefois , skier, pour avoir ses
joies diverses, a aussi ses misères.

On ne s'avise jamais de tout.
Un assez récent arrêt du très

haut Tribunal fédéral  en fa i t  f o i .
Même ces skieurs à la manque , ou
badauds ou f l ir tant  sur les p istes,
en pourront prendre de la graine.

Stop ! Skieur. Ecoute p lutôt ceci.
Car la première cour civile du Tri-
bunal f édéra l  a rendu, un arrêt qui,
éventuellement, pourrait te coûter
gros.

Quelques chose comme une quin-
zaine de mille francs.

Ainsi qu 'il est advenu à un petit
jeune homme , écolier de quinze
ans — bien sûr à son papa , plutôt
— gui s'est entendu condamner
par cette cour , à payer la moi-
tié du dommage subi , de son fa i t ,
par un autre skieur. Qui ayant en-
levé ses skis sur un chemin que
coupait la p iste, contemp lait , le
dos tourné , béatement le paysage.

L'écolier f i t  une chute violente
entraînant le contemp lateur , qui se
fractura le col du f é m u r .

Comp lications, lésion permanente,
la jambe amochée ne devait plus
retrouver 'même mobilité.

Responsabilité partagée. Ainsi , en
dernier ressort , trancha le juge sou-,
verain. Le blessé réclamait soixante-
dix mille f rancs l

Qui songe pourtant , dites-le-moi,
à se couvrir en responsabilité civile ,
notion qui a pris de nos jours une
extension du diable ? Oui , les auto-
mobilistes , qui , d'ailleurs y sont
contraints ; oui , les cyclistes , moto-
risés ou pas ; oui , peut-être aussi,
les propriétaires de chiens.

Mais les p iétons , mais les dis-
traits, les rêveurs au clair de lune
ou sur les chemins en p lein jour ,
les maladroits et les papas des éco-
liers casse-tout ou trop sûrs de leurs
moyens !

Cependant, quinze mille francs à
payer par le papa , ça demande tout
de même réflexion.

FRANCHOMME.



Fabrique de montres AVIA
DEGOUMOIS & Cie S. A.

Place-d'Armes 1 - Neuchâtel

engage tout de suite

bonnes régleuses
pour mise en marche et divers con-
trôles. — Prière de se présenter ou

de faire offres écrites.

LA SUISSE,
Société d'assurances sur la vie

LA SUISSE,
Société d'assurances contre les accidents
Nous cherchons pour la ville et le district de Neuchâtel

COLLABORATEUR
sérieux et ayant de l'initiative, pour l'organisation,
l'acquisition et le règlement des sinistres dans nos
différentes assurances. Nous exploitons les branches
suivantes : assurances vie, rentes viagères, accidents,
maladie, reponsabilité civile, y compris la RC automobiles.
Nous donnons au départ une formation approfondie et"
une introduction dans nos différentes branches. Nous
offrons une rémunération intéressante, ainsi que l'affi-
liation à la caisse de pension pour le personnel externe.
Des offres détaillées manuscrites, qui seront examinées
avec toute la discrétion voulue, peuvent être adressées à
l'Agence générale de Neuchâtel, Armand ROBERT, rue
Saint-Honoré 1, ou à la Direction de LA SUISSE,

avenue de Rumine 13, à Lausanne.
Une entrevue préalable et sans engagement peut

également être demandée. (Tél. (038) 5 35 33.)

M M NEUCHATEL

engagerait

jeune technicien
pour études et constructions de prototypes.
Nous offrons bon salaire à personne ca-
pable. Emploi stable. Possibilité d'avance- ,
ment. Semaine de 5 jours . 15 jours de va-
cances. Entrée : tout de suite ou pour date
à convenir.
Faire offres détaillées.

Une place de

sténodactylo
pour la correspondance française, éventuellement italienne,
est à repourvoir tout de suite ou pour date à convenir. Place
stable et bien rétribuée pour employé (e) expérimenté (e) et
possédant si possible, connaissances de la langue allemande.
Offres avec photo, certificats, références et prétentions à
U. Ammann, Ateliers de Construction S. A., Langenthal.

!

LA S U I S S E
Société d'assurances contre les accidents

cherche un

inspecteur de sinistres
pour le canton de Neuchâtel et le Jura bernois, avec
domicile à Bienne. Les candidats connaissant l'assurance
contre les accidents et pouvant justifier d'une certaine

• pratique auront la préférence.

Les offres manuscrites, accompagnées d'un curriculum
vitae détaillé, d'une photographie et des copies de cer-
tificats, doivent être adressées à la direction générale

de la société, avenue de Rumine 13, Lausanne.

Monteur-électricien
pour installations intérieures serait engagé
pour tout de suite ou date à convenir. Place
stable et bien rétribuée.

Faire offres à l'entreprise E. Biihrer, Delé-
mont, tél. (066) 215 20.

' 1 Y ¦

Bureau de la ville désire engager,
ipour entrée immédiate ou à convenir,

emp loyée de bureau
sténodactylo. Adresser offres sous
chiffres O. H. 5301 au bureau de
la Feuille d'avis.

Poste de

chef de comptabilité
industrielle

à repourvoir dans manufacture
d'horlogerie des Montagnes neuchâ-
teloises. Faire offres avec curricu-
lum vitae et prétentions à V. P.

. 5336 au bureau de la Feuille d'avis.

VENDEUSE
qualifiée, sachant l'allemand, est de-
mandée par commerce d'alimentation ,

; Place stable. — Faire offre avec copies
de certificats et prétentions de salaire
sous chiffres G. W. 5316 au bureau de
la Feuille d'avis.

r Pour le ler janvier 1957

JEUNE SUISSE ALLEMAND
cherche place dans importante entreprise
commerciale pour correspondance dans di-
verses langues (allemand, français, anglais).
Adresser offres écrites à VO 5309 au bureau

de la Feuille d'avis.

Italien de 28 ans

RADIO - ÉLECTRO - TECHNICIEN
cherche emploi pour le début de jan-
vier 1957. Béférences à disposition. —

Adresser offres écrites à F. A. 5344 au
bureau de la Feuille d'avis.

ps

I M M E U B L E
de 2 appartements en très bon état, à vendre

à Cortaillod centre :
1 de 4 chambres, cuisine, chambre haute,
atelier ; 1 d'une chambre, cuisine, entière-
ment remis à neuf ; caves, galetas, lessive-
rie, salle de bains, grande terrasse, garage
et dépendances. — Faire offres sous chiffres
U. N. 5308 au bureau de la Feuille d'avis.

A vendre dans centre industriel impor-
tant, à 5 minutes de la gare C.F.F., à
proximité d'usines,

immeuble locatif
de 20 appartements, tout confort, cons-
truction 1955. Financement avantageux.
Nécessaire : Fr. 75,000.—. Rendement
sur investissement 10 %.
S'adresser à F. Rapin , régisseur, Casi-
no 6, Yverdon.

Dame étrangère ayant deux enfants cher-
che pour tout de suite et jusqu'au 15 janvier

appartement meublé
•comprenant un living room, une chambre
%. coucher, salle de bains, cuisine.

Faire offres à Mrs Me Nutt, hôtel Ter-
minus, Neuchâtel.

<î£ : 

On cherche à louer, pour le 24 juin
1957,

appartement
de 6 à 7 pièces

éventuellement villa. Achat pas exclu.
Faire offres sous chiffres T. M. 5307
au bureau de la Feuille d'avis.

Maison familiale
aux Geneveys - sur - Cof-
frane, à vendre pour le
printemps, 4 chambres,
salle de bains, garage,
Jardin. Adresser offres
écrites ft TJ. O. 6335 au
bureau de la Feuille
d'avis.

COLOMBIER
Urgent, pour cause de

départ, ft vendre

MAISON
FAMILIALE

de construction récente.
Belle situation. 5 pièces,
hall, garage, tout con-
fort. Faire offres sous
chiffres AS 61.625 N, aux
Annonces Suisses S. A.
« ASSA », Neuchâtel.

A Cormondrèche
IMMEUBLE

a vendre, 2 logements de
8 chambres, avec dépen-
dances. Grand atelier
pour n'Importe quel mé-
tier, remise Indépendan-
te facilement transfor-
mable, place, Jardin. —
J. Redard , ferblantier,
Cormondrèche. Télépho-
ne 8 1142.

A vendre
à Cormondrèche

1 TERRAIN
DE CULTURES

très bien exposé, de
10,000 m2, à Fr. 5.— le
m2.

1 SOL, A RATIR
de 5000 m2 , dans Jolie
situation tranquille. Vue
étendue. Egouts et ser-
vices publics installés.
Prix : Fr. 10.— le m2.

1 OU 2 VILLAS
FAMILIALES

de 4-5 pièces, avec ter-
rasse, confort , Jardin.
Belle vue. Situation en-
soleillée. Entrée en Jouis-
sance avril-mal 1957.
Rectification des plans
d'aménagement intérieur
au gré du preneur. Prix
£ar villa, Fr. 55,000.—

Fr. 60,000.—.
Tous renseignements

?ar Agence Romande
mmobUlère, B. de Cham-

brier, Neuchâtel.

IMMEUBLE
A vendre tout de sui-

te, à Dombresson, maison
familiale, logement mo-
derne avec grand ate-
lier, garage, chauffage
général , dégagement. —
Adresser offres écrites à
Z. S. 5312 au bureau de
la Feuille d'avis.

Libre tout de suite à
Peseux,

LOGEMENT
de 3 chambres , tout con-
fort, chauffage général,
concierge. S'adresser à
6. Huguenin , Combes 2.
Tél. 8 21 29.

CORCELLES
A louer dans maison

familiale

appartement
de 2 pièces

avec salle de bains et
hall , tout confort. Faire
offre sous chiffres S. T.
6325 au bureau de la
Feuille d'avis.

SAINT-AUBIN
A louer local Indépen-

dant de 15 mJ environ.
Conviendrait pour bu-
reau, petit atelier, local
de société. Gérance Erik
Heyd, Neuchâtel. Tél.
5 13 60.

A louer à Boudiry, ave-
nue du Collège,

APPARTEMENT
en parfait état, 3 pièces,
hall , salle de bains et
chauffage central. Tout
de suite ou pour épo-
que à convenir. S'adres-
ser à Pierre Pizzera , Bou-
dry. Tél. 6 40 49.

A louer pour époque
à convenir, rue de la Cô-
te, un

petit logement
modeste de 3 chambres,
cuisine et dépendances.
S'adresser â l'Etude Wa-
vre, notaires.

A remettre pour cause
de départ, et pour le 5
Janvier 1957 ou date à
convenir, superbe

appartement
2 % pièces, spacieux,
dans villa moderne, vue
sur le lac. Situé au sud
de la gare de Corcelles-
Peseux. S'adresser à Mar-
cel Borel, tél. 8 12 19.

A louer tout de suite
— éventuellement à ven-
dre — dans localité à
l'ouest de Neuchâtel

VILLA
neuve de 6 pièces ; 2 cui-
sines ; 2 salles de bains.
Location mensuelle 350
francs. — Faire offres
sous chiffres P 8018 N à
Publicitas, Neuchâtel.

DRAIZES
On offre ft louer pour

le 24 décembre 1*956, à
personnes soigneuses, un

appartement
au soleil de 3 pièces plus
cuisine (rénové), au prix
de Fr. 87.— par mois.
Faire offres écrites à E.
Pagani, fg de la Gare 13.

A louer pour le çlébut
de Janvier 1957, à Jeune,
fille sérieuse, quartier
ouest, fin de l'Evole, Jolie

chambre
indépendante

Central , bains, confort.
* '*1. 5 22 78.

A louer à monsieur Jo-
lie chambre Indépendan-
te meublée et bien chauf-
fée ; éventuellement ft
couple. Cavalleri, Rouges-
Terres 28, Port d'Haute-
rive. Tél . 7 56 37.

Chambre à louer avec
bains, rue Pourtalês 13,
ler à droite.

A louer tout de suite

CHAMBRE
Indépendante, au centre.
Offres sous chiffres P
8021 N à Publicitas, Neu-
châtel.

Petite chambre ft Gi-
braltar. Tél. 5 28 88.

Ohambre è louer à une
ou deux jeunes filles sé-
rieuses ; est de la ville.
Demander l'adresse du No
5341 au bureau de la
Feuille d'avis.

A louer

chambre
à 2 lits, part à la cuisi-
ne et à la salle de bains.
Quartier Monruz. Adres-
ser offres écrites à E. Z.
5343 au bureau de la
Feuille d'avis.

A louer à deux per-
sonnes, dès le ler décem-
bre, chambre meublée,
chauffée, avec eau chau-
de et froide. Environs de
l'Université. Téléphoner
au No 5 83 41, le soir, dès
19 heures.

A louer, a monsieur,
chambre avec très bonne
pension. S'adresser : Bel-
levaux 10, tél. 5 44 89.

Au centre
Chambre avec bonne

pension
confort. Prix modéré. —
Tél . 517 60.

URGENT. On cherche

2 CHAMBRES
et cuisine, avec ou sans
confort , en ville. Prix
modéré. Adresser offres
écrites â Y. S. 5338 au
bureau do la Feuille
d'avis.

Employé de bureau
cherche bonne

chambre meublée
quartier des Valangines.
Tél. 528 76.

Secrétaire-
sténodactylographe

est demandée par fabrique de machines de
la place. Place stable et bien rétribuée. Per-
sonne distinguée, de bonne présentation (rap-
ports avec la clientèle) ; quelques bonnes
connaissances de la comptabilité indus-
trielle ; français et allemand.

Faire offres détaillées avec curriculum vi-
tae, copie de certificats, photo et prétentions
de salaire, sous chiffres P 7977 N à Publi-
citas, Neuchâtel.

Nous cherchons pour entrée immédiate
ou à convenir

*

horloger complet
( DÉCOTTEUR)

Place stable et bien rétribuée. — Faire
offres sous chiffres P 8003 N à Publi-
citas, Neuchâtel.

On demande pour tont de suite

personnes
connaissant la dactylographie pour
travaux d'adresses. Disponibles toute
la journée.
Se présenter au Bureau d'Adresses,
place de la Gare 6 (rez-de-chausée
de l'hôtel des Alpes), Neuchâtel.

Atelier de réglage à Neuchâtel cherche bonne

RÉGLEUSE
Adresser offres écrites à B. V. 5313 au bu-
reau de la Feuille d'avis.

STÉNODACTYLO
FACTURISTE

à la demi-journée, serait engagée tout
de suite ou pour date à convenir. Per-
sonne habile et consciencieuse, possé-
dant de bonnes notions d'allemand ,
aura la préférence. — Faire offres avec
prétentions de salaire, photo et copies
de certificats, à Porte-Echappement
Universel S. A., département exporta-
tion, 165, rue Numa-Droz, la Chaux-
de-Fonds.

L : 
Entreprise industrielle de la banlieue de

Neuchâtel cherche, pour entrée immédiate
ou à convenir,

concierge
Seuls entrent en ligne de compte les candi-
dats mariés, de bonne conduite, et aptes à
faire quelques faciles travaux administratifs,
L'épouse sera appelée à seconder le mari
dans son travail. Appartement disponible
dans l'usine.

Faire offres détaillées avec références sous
chiffres P. 7986 N. à Publicités, Neuchâtel.

On cherche à
Colombier

ou aux environs, Immé-
diatement ou pour date
à convenir, logement de
2-3 chambres. Adresser
offres écrites à D. Y.
5342 au bureau de la
Feuille d'avis.

Monsieur, cherche
studio meublé

ou non meublé, dans le
centre de la ville, avec
confort, ft partir du 15 ou
du 24 décembre. Adresser
offres écrites à P. J. 6328
au bureau de la Feuille
d'avis.

On cherche a louer
tout de suite ou pour
date & convenu-

appartement
de 3 & 4 pièces, meublé
ou non meublé, pour
couple sans enfant.

Aidresser offres écrites
ft X. R. 5337 au bureau
de la Feuille d'avis.

UM CUEKUlltt
pour Industriel, et pour
date à convenir,

appartement
de 6 chambres, ou plus,
ft Neuchâtel ou dans les
environs (d'Auvernier à
Salnt-Blalse). S'adresser
à l'Etude Roger Dubois,
notariat et gérances,
Terreaux 3, Neuchâtel.

On cherche
OUVRIÈRE

habile et consciencieuse.
S'adresser : Gravure Mo-
derne, Côte 66.

Cercle Egalité, Boveresse
MISE AU CONCOURS
Par suite de la démis-

sion honorable de la ti-
tulaire, le poste de

tenancier
du cercle « Egalité » est
mis au concours. Les of-
fres doivent parvenir
Jusqu 'au 15 décembre
1956.

Entrée en fonctions
le ler mal 1957.

Pour consulter le
cahier dee charges et
pour tous renseigne-
ments, s'adresser a M.
Louis Petitpierre, prési-
dent du cercle, a Bove-
resse, tél. 9 14 83.

On cherche pour same-
di 8 décembre

5 sommelières
extra

pour banquet. Buffet de
la gare, Neuchfttel. Tél.
5 48 53.

On cherche un bon

OUVRIER
pour la culture maraî-
chère. S'adresser ft Mau-
rice Dubied, Salnt-Blalse,
tél. 7 52 45.

Jeune fille est cher-
chée comme

f ille d'office
et pour lingerie. S'adres-
ser au Restaurant Neu-
chàtelois, fg du Lac 17,
Neuchâtel. Tél. 5 15 74.

On cherche

viroleuse-
centreuse

à domicile. Adresser of-
fres écrites ft F. Z. 5339
au bureau de la FeuUle
d'avis.

DOMESTIQUE
italien, déjà en Suisse,
sachant traire, trouve-
rait place ft l'année chez
Georges Favre, agricul-
teur, Fleurier.

Veuf sans enfant cher-
che

DAME
pour faire son petit mé-
nage. Adresser offres
écrites ft H. C. 5347 au
bureau de la Feuille
d'avis.

PRESSANT
Entreprise de la place

cherche 4 bons maçons.
Tél. 5 76 90 dès 19 h.

Jeune femme
de toute confiance est
cherchée Immédiatement
pour quelques mois com-
me aide au ménage et
au commerce. Trois en-
fants. Maison tout con-
fort, campagne frlbour-
geoise. Très bons gages
et pourboires. Téléphoner
à M. Duflon, Genève,
(022) 32 25 32, de 17 ft
19 h ., sauf samedi et
dimanche.

Professeur en France,
veuf, engagerait

DEMOISELLE
de nationalité suisse
ayant environ 30 ans
pour tenir son ménage
(pas de gros travaux) et
s'occuper de ses deux en-
fants (fille de 15 et gar-
çon de 13 ans). Pour tous
renseignements S'adres-
ser : tél. 5 84 62, à Neu-
châtel.

SOMMELIÈRE
On cherche Jeune fille

propre et sérieuse pour
le service du restaurant.
Congés réguliers. Vie de
famille. Débutante ac-
ceptée. Se présenter ou
téléphoner à John Per-
rinjaquet, Buffet de la
gare, Travers, tél. (038)
9 23 31.

EMPLOYÉ (E)
DE BUREAU

expérimenté (e) et capable de tra-
vail' indépendant , serait engagé (e)
tout de suite ou pour date à con-
venir, par Castel-Vins S. A., à Cor-
taillod. Connaissance de l'allemand
désirée.
Emploi stable, travail intéressant.
Sur place, à disposition pour cet
employé, bel appartement disponi-
ble tout confort, prix avantageux.
Ecrire ou se présenter avec réfé-
rences et prétentions.

i—¦" CINEAC ^̂
N E U C H A T E L

qui ouvrira ses portes fin 1956 cherche

OPÉRATEUR
projectionniste qualifié,

placeurs ou placeuses, contrôleur-concierge.
Faire offres ft Cinéac Lausanne S. A.,

place Saint-François 17, Lausanne.

Fabrique de montres ancre à goupilles
et roskopf , à Granges, cherche jeûna

EMPLOYÉ
DE COMMERCE

ayant initiative pour le t département
achats. — Faire offres sous chiffres L
12442 à Publicitas S.A., Granges (SO).

Jeune

employé de bureau
pratique, bonne formation commerciale, français,
allemand, notions d'anglais, cherche place stable
ft Neuchâtel ou aux environs. — Adresser offre»
écrites ft C. X. 5340 au bureau de la 'Feuille d'avis.

Maison d'importation de Neuchâtel
cherche

EMPLOYÉ (E) DE BUREAU
connaissant l'allemand et le français. -¦
Notions d'anglais désirées.
Travail indépendant.
Faire offres détaillées avec curriculum
vitae et prétentions de salaire sous
chiffres J. B. 5267 au bureau de la
Feuille d'avis.

Quelle fabrique d'hor-
logerie sortirait

remontage
de mécanisme

à domicile ?
Adresser offres détail-

lées à A. TJ. 5300 au bu-
reau de la Feuille d'avis.

DEMOISELLE
cherche emploi pour tra-
vaux de bureau. Bons
certificats à disposition.
Entrée ler décemore ou
ft convenir. Faire offres
sous chiffres E. X. 5317
au bureau de la Feuille
d'avis.

Jeune employé
commercial

20 ans, avec certificat de
capacité de la Société
suisse des commerçants
cherche place en Suisse
romande. Libre : début
de décembre. Ecrire sous
chiffres A 6205 Y à Pu-
blicitas, Berne, ou tél.
(0311 5 33 24.

JEUNE FILLE
de 17 ans, cherche place
dans un ménage à Neu-
chfttel (pour la matinée
seulement) ; chambre
chauffable désirée, en-
trée : Janvier. S'adresser
à S. Spiess, Chalet Alp-
steln , Adelboden.

Remonteuse
de finissage

cherche travail à domi-
cile, éventuellement en
fabrique. Adresser offres
écrites à Z. T. 5345 au
bureau de la Feuille
d'avis.

Sommelière
connaissant les deux ser-
vices cherche remplace-
ment samedi et diman-
che, éventuellement 3-4
Jours par semaine. Adres-
ser offres écrites à G. B.
5346 au bureau de la
Feuille d'avis.

Demoiselle cherche pla-
ce de

SOMMELIÈRE
à Neuchfttel. Parle le
français et l'allemand.
Libre tout de suite. Tél.
(037) 3 91 42.

Agents locaux
Compagnie d'assurances importante trai-

tant toutes les assurances cherche dans cha-
que localité agents occasionnels. — Person-
nes désirant avoir un à-côté appréciable
peut faire ses offres sous chiffres P 7968
N à Publicitas, Neuchâtel.

On cherche ;

filles de cuisine
et d'office

Entrée immédiate. — Faire offres au
Département Social Romand , Morges.

Jeune fille est cher-
chée comme

TOURNANTE
fille de salle et buffet.
S'adresser au Restaurant
Neuchàtelois, faubourg
du Lao 17.

CANADA
Pour le printemps ou

pour tout de suite, fa-
milles de Toronto, aveo
enfants, cherchent Jeunes
filles pour leur aider.
Possibilités d'apprendre
l'anglais. — Ecrire à R.
Testuz, 8, avenue War-
nery, Lausanne. (Autori-
sation fédérale comme
bureau de placement
pour le Canada.)

COLOMBIER
A louer locaux pour

entrepôt, atelier ou au-
tres. — S'adresser à
l'Etude Jeanneret et
Soguel, Môle 10, à Neu-
châtel.

Colombier
A louer pour Janvier 1957
petit appartement d'une
Chambre, cuisine et dé-
pendances.

S'adresser : chemin de
Notre-Dame 8.
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TAPIS
Milieux moquette, à par-
tir de 37 fr. 50, entoura-
ges moquette, duvets,
oreillers, couvre-lits, à
prix très avantageux. —
Rossel, place Purry (nord
de la Banque cantonale) .
Tél. 5 86 60.

I L E  
BON

FROMAGE
POUR FONDUE

chez
H. MAIRE

Rue Fleury 16

Poussette
de poupée

grise, état de neuf , ma-
gnifique occasion . —
Riveraine 54, ler, centre.

Magnifique occasion :
à vendre

machine à laver
« Tempo », chauffage 3
kW, 380 V. Tél. 8 27 09.

MANTEAU
pour homme, en magni-
fique lainage gris, taille
50-52, superbe occasion.

TRENCH-COAT
bleu marine, taille 50-52 ,
état de neuf.

Riveraine 54, ler, cen-
tre.

Skis « Vampire »
arêtes acier, fixations
« Kandahar », longueur
210 cm.

Souliers
marque «Kandahar », No
43-43Va, magnifiques oc-
casions pour bon skieur.

Riveraine 54, ler , cen-
tre.

A vendre

FUMIER
S'adresser à M. Rudolf ,
Ecluse 78.

MEUBLES
neufs ou d'occasion.

Au Bûcheron, Ecluse 20.
Facilités.

A vendre

VÉLO
d'homme en très bon
état. Tél. 5 3156.

TAPIS
Beau grand milieu.

Etat de neuf. Prix très
avantageux. Tél. 5 34 69.



HORIZONTALEMENT
1. Qui ne fait pas de pli. — Génie

aérien.
2. Elles n'ont ni queue ni tête.
3. Les vieux nous sont connus par

les livres de raison. — Matière
attachante. — Tragi que appel.

4. Elle ne manque pas de sel. — Pré-
position.

B. Fleuve d'Espagne. — Ennuya par
la répétition.

6. Hercule y monta sur le bûcher.
— Mauvais, c'est une panne.

7. Note. — Plantes sylvestres.
8. Patrie du Vert Galant. — Plat de

résistance. — Cardinaux.
9. Rustiques.

10. Ne sert que des repas chauds. —
Traverse Paris en courant.

VERTICALEMENT
1. Parl e trop. — Poison de Java.
2. Le fait d'un bousilleu r conscient
3. Relation de cercle. — Péché de

poète. — Canton suisse.
4. Pour sortir des lames. — Préposi-

tion.
5. Il ajustait  magistralement son

trait. — La mère Angot s'y pro-
mena.

6. Ensuite. — Refusés à ceux qui ont
la cerise.

7. Conjonction. — Qui n'a plus toute
sa tête.

8. Est odorant. — Poète athénien. —
Note.

9. Qui concernent les fiefs.
10. Elle maintient la roue en place. —

Il a inspiré La Fontaine.

Solution du problème IVo 303

WWWWWMrWffll
ul&BAfllill&ifeitilÉi

I LES XVImes JEUX j

Huit titres ont été décernés hier.
Pour la première fois, les Etats-Unis
n'ont pas été dans les triomphateurs
du jour ; ils n'ont triomphé que dans
deux épreuves alors que les Russes
étaient victorieux dans la moitié des
compétitions. Voici de quelle façon
les huit titres ont été attribués :

Athlétisme : Parry O'Brien (Etats-
Unis), poids ; Lee Calhoun (Etats-Un is),
110 mètres haies ; Vladimir Kuts (U.R.
S.S.), 5000 mètres ; LeonW Spiirine

Comme aux Jeux d'Helsinki , en 1952,
le Brésilien f u t  imbattable dans le
triple saut. A Medbourne , il améliora
même son record olymp ique en fran-

chissant 16 m. 35.

(U.R.S.S.), 20 kilomètres marche ; Shi-r-
ley Sbricklaind (AustraHe), 80 mètres
haies féminin ; Inieasa Igounzem (U.R.
S.S.), javelot féminin.

Pentathlon modernie : Lais Hall (Suè-
de), ind'ivudel ; U.R.S.S., par équipes.

Le classemenit général se présente dé-
sormais commue suit :

1) Etats-Unis : 18 médailles d'or, 14
médailles d'argent et 6 médadilles de
bronze.

2) U.R.S.S. : 10 médailles d'or, 9 mé-
daillles d'argent et 9 médailles die bron-
ze.

3) Australie : 2 médailles d'oir, 2 mé-
dailles d'argent et 6 médailles de bron-
ze.

4) Italie : 2 médailles d'or, 1 médaiille
d'argen t et 3 médailles de bronze.

5) France : 1 médaille d'or, 1 médail-
le d'argent et 2 médailles d-e bronze.

6) Pologne et Suède : 1 médaille d'or,
1 médaille d'argent et 1 médaille de
bronze.

8) Canada : 1 médadllle d'or et 1 mé-
daille d'argent.

9) Norvège et Tchécoslovaquie : 1 mé-
daille d'or et 1 médaille de bronze.

11) Brésil et Nouvelle-Zélande : 1 mé-
daille d'or.

13) Allemagne : 3 médaiillies d'argent.
14) Grandie-Bretagne : 2 médailles

d'argent et 1 médaille de bronze.
15) Finlande : 1 médaille d'argent et

4 médailles de bronze.
16) Hongrie : 1 médaille d'argent et

1 médaille de bronze.
17) Argentine, Islande et Chili : 1 mé-

daille d'argent.
20) Iran, Corée, Grèce et Autriche :

1 médaille de bronze.
400 mètres

Sont qualifiés pour les demi-finales :
Gosper (Autriche), Ignatiev (U.R.S.S.),
Voufcto Hellsten (Finlande), Spence
(Afrique du Sud), Haas (Allemagne), Jo-
nes (E.-TJ.), Salisbury (G.-B.) , Hlgglns
(G.-B.), Malcolm Spence (Jamaïque), Ro-
driguez (Forto-Rico), Melville Spence
(Jamaïque) et Jenklns (E.-TJ.).

110 mètres haies
Classement de la finale: 1. Lee Calhoun,

Etats-Unis, 13"5 (record olympique) ; 2.
Jack Davis, Etats-Unis, 13"5 ; 3. Joe
Shankle, Etats-Unis, 14"1 ; 4. Martin
Lauer, Allemagne, 14" 1, etc.

Poids
Classement final : 1. Parry O'Brien,

Etats-Unis, 18 m. 57 (nouveau record
olympique, ancien record détenu par lui-
même avec 17 m. 41) ; 2. William Neider,
Etats-Unis, 18 m. 18 ; 3. Jirl Skobla,
Tchécoslovaquie, 17 m. 51 ; 4. Kenneth
Bantuni, Etats-Unis, etc.

5000 mètres
Classement final : 1. Vladimir Kuts,

U.R.S.S., 13'39"6 (nouveau record olym-
pique, ancien record détenu par Emil
Zatopek avec 14'06"6) ; 2. Gordon Plrie,
Grande-Bretagne, 13' 50"6 ; 3. George
Ibbotson , Grande-Bretagne, 13'54"4 ; 4.
Miklos, Szabo, Hongrie , etc.
' 20 kilomètres marche

1. Leonld' Splrln , U.R.S.S., 1 h. 31'27" :
2. A. Mlkenas, U.R.S.S., 1 h. 32'03" ; 8.

VOICI l'homme le plus rapide du g lo-
be : l'Américain Bob Morrow , cham-
pion olymp ique du 100 m. et du

200 m.

B. Iounk. U.R.S.S., 1 h 32'12" ; 4 John
LJunggren , Suède, etc.

80 mètres haies féminin
Classement de la finale : 1. Shlrley de

la Hunty-Strickland, Australie, 10"7 (nou-
veau record olympique, ancien record dé-
tenu par elle-même avec 10"9 depuis
1962) ; 2. Glsela Kcehler , Allemagne ; 3.
Norma Thrœwer, Australie, etc.

Javelot féminin
Classement final : 1. Inessa Iaounzem,

U.R.S.S., 53 m. 86 (nouveau record olym-
pique); 2. Marlène Ahrens, Chili, 50 m. 38;
8. Nadej da Koniaeva, U.R.S.S., 50 m. 28 ;
4. Dana Zatopkova, Tchécoslovaquie,
49 m. 83, etc.

Pentathlon moderne
Classement final individuel : 1. Lars

Hall, Suède, .4833 points ; 2. Olavi Man-
nonen , Finlande, 4774,5 ; 3. Vaino Korho-
nen , Finlande, 4750 ; 4. Igor Novikov,
U.R.S.S., 4714,5, etc.

Classement final par nations : 1.
U.R.S.S., 13.690,5 points; 2. Etats-Unis,
13.482 ; 3. Finlande, 13.185,5 ; 4. Hon-
grie, 12.554,5, etc.

Escrime
La finale du tournoi par équipes à

l'épée se disputera entre l'Italie, la Hon-
grie, la France et la Grande-Bretagne.

Boxe
Poids mouches : les demi-finales op-

poseront Dobrescu (Roumanie) à Cald-
well (Irlande ) et Llbeer (France) à
Splnks (Grande-Bretagne).

Poids coqs : les demi-finales oppose-
ront Gtlroy (Irlande) à Behrendt (Alle-
magne) et Barrentios (Chili) à Song
(Corée).

Poids welters : les demi-finales oppen
seront Hogarth (Australie) à Tiedt (Ir-
lande) et Linca (Roumanie) à Gargano
(Grande-Bretagne). *

Poids surwelters : les demi-finales op-
poseront Papp (Hongrie ) à Pletrzykowski
(Pologne) et Mac Ccrmack (Grande-Bre-
tagne) à .Terres _ (E rU..V. âxfy &^wam¦fo (lL , î ::,Mks- ¦.^•• Ha&ketlVaH.* • -¦-

La finale opposera une fols de plus
la Russie aux Etats-Unis.

Etats-Unis: 38 médailles

Olympic Chaux-de-Fonds
en demi-finale de la coupe?
Avant d'en venir i la coupe suisse

qui retient actuellement l'attention des
basketteurs, il nous faut établir un
rapide bilan des championnats Inté-
ressant la région neuchâtelolse.

En ligue nationale B, deux équipes
de notre canton partici paient au
groupe Neuchâtel - Berne - Fribourg ;
c'était Neuchâtel et Olympic-Chaux-
de-Fonds. Disons tout de suite que
leur comportement fut au-dessus de
tout éloge puisqu'elles terminèrent
l'une et l'autre à égalité de points
avec Fribourg qui évoluait l'an der-
nier encore en ligue A. A côté de
quelques joueurs locaux tel que Ro-
bert. Lambelet et Bringolf qui ont
atteint un degré de maturité remar-
quable si l'on tient compte des con-
ditions dans lesquelles le basket a
dû se développer dans nos régions,
Neuchâtel a pu s'assurer les services
d'excellents étrangers, comme Tilly et
Hausmann qui ont apporté un re-
gain de vigueur à l'équipe. Au terme
de ce championnat , le plus bel avenir
¦npnf pfrp nrn-nis à nos loueurs.

De son côté, Olympic-Chaux-de-
Fonds a lui aussi tout lieu d'être sa-
tisfait , d'autant  plus que contraire-
ment à leurs rivaux de Neu châtel et
de Fribourg, les gens du Haut ne
comptent au sein de leur équipe que
des joueurs du cru. Les Dohmé, Wor-
pe et de Seidlitz qui sont aujourd'hui
bien près d'atteindre au, niveau des
meilleurs joueurs que nous ayons en
Suisse, ont été entièrement formés à
la Chaux-de-Fonds, une petite excep-
tion étant faite pour Worpe qui passa
une saison à Genève — où il n'apprit
pas grand-chose d'ailleurs !

Le.s performances qui ont été accom-
plies cette année par nos deux, équi-
pes neuchâteloises nous donnent à
penser qu'on pourrait bien dans un
avenir pas trop lointain compter une
équipe de ligue A dans notre canton.

En première ligue, Couvet a rempor-
té le champ ionnat cantonal après avoir
été longtemps inquiété par son rival
régional Fleurier et la deuxième équi-
pe d'Olymp ic. C'est en fin de saison
que la sup ériorité des Covassons se
révéla de manière éclatante, ce qui est
particulièrement réjouissant à la veille
des matches de qualification en ligu e
B. Les progrès qu'a accomplis Couvet
au cours de cett e année peuvent nous
permettre d'espérer que nous aurons
trois équi pes de ligue B la saison pro-
chaine dans notre canton.

En coupe suisse, on s'apprête à fai -
re disputer les demi-finales. Quelques
matches de qual ification doivent en-
core avoir lieu , et en pa rticulier celui
qui opposera , samedi , à la Chaux-de-
Fonds , Olympic à l'excellente équipe
de Berne. Les joue urs locaux parte nt
naturellement fav oris, mais ils fe ront
bien de se rappeler que lors du der-
nier match qu 'ils avaient joué contre
Berne , ils n'avaient gagné que d'un
point . Il est vra i que cela se pas sait
sur les bords de VAar , alors que sa-
medi, les Chaux-de-Fonniers jou eront
sur un terrain qu 'ils connaissent bien.

Le vainqueur de cette importante
partie sera donc qualifié pour les de-
mi-finales. Il se heurtera au vain-
queur du match Sanas Lausanne-Ol ym-
pic Fribourg. L'autre demi-finale verra
aux prises Cassarate de Lugano et le
vainqueur du match Etoile-Sécheron-
Stade-Français.

Nous reviendrons la semaine pro-
chaine sur cette comp étition qui , main-
tenant que le champ ionnat est terminé,
intéresse tout pa rticulièrement les
amateurs de basketball.

Art.

Le championnat
commence

ce prochain week-end
Le championnat de hockey sur

glace de ligue A débutera ce pro-
chain week-end. Rappelons que
Berne a été remplacé dans notre
élite par Bâle, vainqueur du match
de barrage par 10-9.

Toutes les équipes que comprend ce
groupe seront mobilisées. Samedi à
Neuchâtel, Young Sprinters recevra Zu-
rich ; dimanche, Arosa et Davos, les
seuls clubs à ne pas disposer de piste
artificielle , se rendront respectivement
au Dolder (Grasshoppers) et à Bâlè. Le
dernier match figurant au programme
mettra aux prises à la Chaux-de-Fonds
les hockeyeurs locaux et Ambri-Piotta.

Que nous réserve ce championnat ? Il
est prématuré d'émettre des considéra-
tions sur des équipes qu'on ne vit qu'à
l'entraînement. Si l'on devait se baser
uniquement sur ces parties de prépara-
tion , nous n'accorderions par exemple
pas Beaucoup oe créait a ïoung sprin-
ters qui vient de subir une lourde dé-
faite à Lausanne. Cependant, il semble
que cette saison encore, les premiers
rôles seront joués par les clubs gri-
sons. Zurich parait également bien ar-
mé. Ambri-Piotta restera vraisemblable-
ment un trouble-fête, c'est-à-dire une
équipe capable de battre, lorsqu'elle est
en forme, n'importe quel adversaire ;
sur le plan suisse bien entendu. Bâle et
Grasshoppers risquent d'être les clubs
les plus dangereusement menacés par
la relégation. Et Chaux-de-Fonds ? Et
Young Sprinters ? Ce sont les deux
grandes inconnues. Les « Montagnards »
ont perdu Bagnoud et l'ainé des Del-
non ; mais ils disposent maintenant de
Pfister dont le délai d'attente est écou-
lé. Domenico parviendra-t-il à faire re-
naître chez ses hommes l'enthousiasme
de la saison passée ?

Dans l'affirmative, Chaux-de-Fonds
peut envisager le championnat avec con-
fiance. Les Young Sprinters ont pris un
départ trop rapide ; ils furent soumis
à rude épreuve en ce début de saison,
disputant jusqu'à quatre matches en
l'espace de cinq jours. Fort heureuse-
ment, on a ralenti la cadence ces der-
niers temps ; on voulut même ren-
voyer le match de mardi soir contre
Lausanne. Dommage qu'on n'y soit pas
parvenu, car l'exhibition des Neuchàte-
lois fut bien décevante. On attend une
réhabilitation. Espérons qu'on saisira
l'occasion qui s'offrira samedi lors de
la venue à la patinoire de Monruz de
la solide équipe de Zurich.

Tâche difficile
pour Cantonal

Trente - deux équipes s'af-
fronteront dimanche pour la
coupe suisse de football. Douze
appartiennent à la ligue A, onze
à la ligue B. La première ligue
est encore représentée par
huit clubs. L'unique rescapé de
deuxième ligue est Brunnen
qui, après avoir éliminé Bel-
linzone, recevra la visite du
détenteur du trophée Aurèle
Sandoz : Grasshoppers. Les ren-
contres au programme sont les
suivantes : . -

Lugano - Schaffhouse ; Servette -
Granges ; Lausanne - Bienne ; Chaux-
de-Fonds - Fribourg ; Brunnen - Grass-
hoppers ; Baden - Young Fellows ;
Nordstern - Zurich ; Lucerne - Bâle ;
Bodio - Winterthour ; Malley - Urania ;
Yverdon - Young Boys ; Soleure - Can-
tonal ; Longeau - Thoune ; Emmen-
briicke - Blue Stars ; Locarno - Petlt-
Huningue ; Porrentruy - International.

Les équipes nieucliâteloises n'auront
pas lia tâche facile. De tout temps, Fri-
bourg fut un coriace adversaire pour
Chaïux-dle-Fomdis. Voici trois ams, ces
deux équipes s'affrontèrent en finale
de coupe. L'an d'ertnier, les « Pingouins »
éliminèrent les hommes de Sobotka.
Cantonal s'en va à Soleure. Ce terrain
n'est pais favorable aux hommes de
Pirater. Dams lie présent championnat,
ils perdirent par 2-1 ; la saison passée,
ils essuyèrent une défaite plus sévèrje
encore (4-2) ; et l'an-née précédente, ce
fut la catastrophe (6-1). Il serait temps
que cette série prit fin ; Gaintonai en
a les moyens. Mais son nendemienit est
trop j inconsitamit pour qu'on désigne
sains autre tes Neuchàtelois comme fa-
voris.

Quels sont les clubs de ligue A cou-
rant le plus gran-d danger ? Young Fel-
lows, Bâle, Urania . et... Lausanne, le-
quel affronte une équipe athlétique.
Grasshoppers connaîtra aussi um dur
moment en début die match, de même
que Wiiraterthour qui s'en va outre-
Gothard pour la tro isième fols en l'es-
pace d'um mois.

Le Venezuela pourrait à lui seul
ravitailler l'Europe en pétrole

Parlons an pen économie
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Du centre des hautes études américaines :
Deuxième producteur de pétrole dans le monde, c'est à ce

titre que le Venezuela retient actuellement l'attention des pays
affectés par la réduction des livraisons de carburant en prove-
nance du Moyen-Orient. L'an dernier, le Venezuela a produit
112 millions de tonnes de pétrole, ce qui répond•— à 20 millions
de tonnes près — à la consommation européenne totale.

Le Venezuela , pays qui, selon l'expression d'un de ses historiens,
« suinte le pétrole », serait donc en mesure de ravitailler pratiquement,
à lui' seul, l'Europe qui se trouve si fâcheusement dépourvue. Sa pro-
duction a atteint , au cours des six premiers mois de l'année 1956, celle
de l'Irak, du Koweït et de l'Iran réunis, pendant la même période.

Cependant, rien ne peut se faire sans la complaisance des Etats-
Unis qui importent 40 % du pétrole vénézuélien, alors que l'Europe
n'en achète jusqu'ici que 30 %, les pays latino-américains étant acqué-
reurs du reste.

Sans doute, les Etats-Unis pourraient-ils se permettre quelques sacri-
fices pour assister l'Europe puisqu'ils détiennent le premier rang parmi
les pays producteurs de pétrole. L'an dernier, ils en ont tiré de leurs
gisements 375 millions de tonnes, chiffre qui , selon les estimations les
plus raisonnables, doit s'élever à près de 450 millions en 1960.

Développement de l'extraction
Les progrès accomplis en une vingtaine d'années au Venezuela dans

l'extraction des pétroles ont été considérables. Ce pays, qui n'en pro-
duisait en 1938 que 28 millions de tonnes, en mettait, dix ans plus tard,
70 millions sur le marché. La production totale pour l'année 1956 attein-
dra probablement plus de 125 millions de tonnes. Les gisements ne
risquent pas de s'épuiser puisque, d'après les estimations les plus pru-
dentes, les réserves prouvées s'élèvent à 1 milliard 700,000 tonnes, ce
qui n'est nullement limitatif.

Les principaux champs pétrolifères sont situés dans les régions de
Maraca'ibo (qui est la plus importante), Anzoategui, Zulia et Monagas.
La plupart de ces champs sont aisément accessibles. Dans la plupart des
cas, ils sont très proches de la mer, ce qui facilite l'évacuation des
produits extraits. La profondeur moyenne des forages s'établit entre 500
et 1000 mètres. Le prix de revient est donc moins élevé que sur les
exploitations nord-américaines où des puits s'enfoncent parfois au-delà
de 2500 mètres.

Les sociétés étrangères
Mais si le Venezuela détient , territorialement, la deuxième source de

pétrole du monde, ses gisements sont exploités, en majeure partie, par
des entreprises étrangères. La plus puissante de celles-ci, la Créole Petro-
leum Corporation , est une filiale de la Standard Oil. Le groupe Shell
contrôle la Venezuelan Oil Concession et l'Arend Petroleum. La Gulf Oil
Corporation exploite plusieurs terrains pétrolifères par l'intermédiaire
de la Mené Grande Oil Corporation. En fait, ces trois groupes se sont
assuré près de 95 % de la production totale du pétrole vénézuélien. Ils
ont investi des capitaux considérables qui ont contribué à la prospérité
économique du pays par l'établissement de voies de communication et
de cités ouvrières. Le personnel employé par les grandes compagnies
pétrolières est le mieux rétribué du Venezuela.

La quasi-totalité des ressources budgétaires du pays provient du
pétrole. Le régime fiscal est lourd mais les compagnies concessionnaires
l'ont admis sans difficultés majeures car les bénéfices sont élevés. La
prospection , la superficie exploitable, la consommation, les transports
et le tonnage d'extraction sont frappés de taxes diverses dont l'ensemble
permet au Venezuela de bénéficier de la meilleure situation financière
des pays d'Amérique du Sud.

iKte* Raffineries ei[ transport
Depuis 1943, les sociétés concessionnaires sont tenues de raffiner

dans le pays 10 % au moins de leur production. Jusqu'à cette date, le
pétrole vénézuélien était raffiné à l'étranger, pour la plus grande partie
dans les îles néerlandaises d'Aruba et de Curaçao.

D'importantes raffineries vénézuéliennes sont maintenant établies à
San Lorenzo , Tucupita, la Salina , Caripito, Amuay Bay, Punta Cardon
et dans plusieurs autres localités. Cependant , la majeure partie du pétrole
vénézuélien est exporté « crudo », c'est-à-dire brut. La capacité de trans-
port par « tankers », à destination des raffineries étrangères, demeure
donc déterminante. Les pétroliers naviguant sous pavillon vénézuélien
sont actuellement au nombre de 32 jaugeant au total 210,000 tonnes.

Ce tonnage ne répond , bien entendu , qu'à une faible partie du pétrole
vénézuélien transporté par mer. De nombreux navires étrangers assurent
ce transport. On sait d'ailleurs que le pavillon n'a pas grande signification
puisque les flottes pétrolières du Libéria et du Panama détiennent respec-
tivement le quatrième et le cinquième rang.

Les Etats-Unis demeurent prééminents. Us disposent de 520 navires
pétroliers dépassant une jauge totale de 8 millions de tonnes. La crise
de Suez ayant accru la demande de frets pétroliers, les Etats-Unis ont
adopté ce mois-ci un nouveau programme de construction portant sur
31 navires. Trois de ceux-ci jaugeron t 100,000 tonnes, les autres s'éche-
lonnant de 65,000 à 29,000 tonnes.

D'autre part , les chantiers européens ont reçu commande d'une ving-
taine de navires pétroliers.

La livraison du pétrole vénézuélien en France ne rencontre pas
d'obstacle puisque , par l'Atlantique, les « tankers » unissent directement
les ports d'embarquement du Venezuela aux ports français. Le trajet ,
aller et retour , est toutefois assez long ; il demande (compte tenu du
chargement) un peu plus d'un mois. Il y a donc intérêt à multiplier le
nombre des pétroliers de très fort tonnage, car la durée de traversée est
la même pour ceux-ci que pour les navires d'une faible capacité. Rappe-
lons que la plupart des pétroliers actuellement en service jaugent une
vingtaine de milliers de tonnes.

Prospérité économique
La prospérité du Venezuela va donc se développer en conséquence

de la crise de Suez. Il faut en effet considérer que les bénéfices de
change que perçoit la Banque centrale, par laquelle sont exécutées toutes
les opérations de transfert, s'ajoutent aux revenus fiscaux. Les salaires et
travaux contribuent, eux aussi, à entretenir l'excellente situation finan-
cière du pays..

Dans des conditions si favorables, le gouvernement de Caracas se
propose d'appliquer un vaste programme de développement économique
général. Les revenus pétroliers participeront ainsi à l'amélioration de la
condition publique par l'accroissement de l'industrie et de l'agriculture.

Cette sage politique répond à un dessein exprimé par la formule
saisissante « sembrando el petroleo », c'est-à-dire « semer le pétrole ».

Cette sage politi que ouvre des perspectives intéressantes, non seule-
ment pour le Venezuela , mais aussi pour les pays qui seront en mesure
dé participer à l'équipement industriel du pays.

PBHBII
Salle des conférences : 20 h. 16, 2me con-

cert d'abonnement.
Cinémas

Arcades : 15 h. et 20 h. 30, SI tous les
gars du monde...

Rex : 20 h. 15, Bas-fonds de San Fran-
cisco.

Studio : 15 h. et 20 h. 30, Uli le fer-
mier.

Apollo : 14 h. et 20 h., Autant en em-
porte le vent.

Palace : 16 h. et 20 h. 30, La belle des
belles.

PHARMACIE D'OFFICE :
A. et Dr M.-A. Wlldhaber , Orangerie

Rodolp he
LE RENNE

AU NEZ ROUGE

S I .  Baden - Young Fellows . . .  a 2 2 z
Inenir07 UnlIC •*• Bodio - Wlnterthour . . . .  x 2 x 2

P 
Hiigli Ci IUU9 3- chaux-de-Fonds - Fribourg . . l x l l

, 4. Emmenbrucke - Blue Stars Zch x 1 2 x
IrP PP-? nrnnOSl CS 8. Lausanne-Sports - Bienne . . 1 1 x x

O
UC uca HI U ,,U*"""' 6- Longeau - Thoune 1 1 2  1

m un 110 PA C UCDC7 7- Lugano - Schaffhouse . . . .  l l l l
Bt V U U o  uftulltntt 8. Lucerne - Baie 1 1 2  2

D 9. Malley - tTranla-Oenève Sp. . 2 2 2 2
il ¦_¦ *»-„ 10. Nordstern - Zurich 2 x 3 2

T
A i pA  .» PBUl-BUB 11. Servette - Granges l l l l
U | U I 13. Soleure - Cantonal 2 1 1 2

£ Hier à. Londres, devant 75,000 spec-
tateurs, les footballeurs anglais ont bat-
tu la Yougoslavie par 3-0 (1-0). Les buts
furent obtenus par Brooks, Taylor et
Dlcklnson.

p̂ gggjgHlIl Demain :
PLAISIR DE LIRE

Jeudi
SOTTENS ET TÉLÉDIFFUSI ON

7 h., Radio-Lausanne vous dit bonjour i7.15, Inform. 7.20, disque, premiers pro.pos, concert matinal. 11 h., Berne : ému.sion d'ensemble. 12 h., le duo, Lès paui"
Mary Ford . 12.15, le quart d'heure dûsportif. 12.35, les Jeux olympiques d»Melbourne. 12.45, Inform. 12.55, vivo 1»fantaisie I 13.30, compositeurs suisse» *Arthur Honegger. 13.45, Ueder de Sctnùmann.

16 h., thé dansant. 16.30, vos relralnj
favoris... 17 h., quelque part daim *9monde avec... 17.15, Le Lac des cygnes
de Tchaïkowsky. 17.30, piano. 17.55, *j
micro dans la vie. 18.30, la quinzaine
littéraire. 19.05, les Jeux olympiques <j ,Melbourne. 19.15, Inform. 19.25, le miroir
du temps. 19.40, chanson vole ! 20 h.« Fontaine », feuilleton , de Ch. Morgan!
20.35, le grand tour du music-hall m
21.30, orchestre de chambre de Lausanne'
22.30 , Inform. 22.35, jeudi documentaire'
23.05, piano.

BEROMUNSTER ET TÉLÉDIFFUSIO N
6.15, Inform. 6.20, musique de fila

7 h., Inform. 7.05, petit concert matU
nal. 10.15, disques. 10.20, émission ra.
dioscolaire. 10.50, «Le Vaisseau fantô-
me» , de R. Wagner, extrait. 11 h., érnlj.
sion d'ensemble du studio de Berne :Nelson-Messe, de J. Haydn. 11.45, le Jura"
du bon vieux temps. 12 h., Le Normana
Luboff-Chor. 12.15, le planiste de bar p,
Gullmaln. 12.30, Inform. 12.40, « Wiener
Frohslnn». 13.25, deux Suites d'orchestre
de B. Bartok. 14 h., causerie.

16 h., musique douce. 16.30, lecture.
17 h., airs anciens. 17.30, l'Italie cul-
turelle d'aujourd'hui. 18 h„ guitare,
18.15, chœurs. 18.50, les Jeux olympl.
ques. 19 h., disques nouveaux. 19.20 ,
communiqués. 19.30, Inform.; écho du
temps. 20 h., en guise de prélude. 20.15,
« Der Andere » , comédie , de M. Gertsch.
21.15, musique récréative anglaise. 21.35,
sonate, de Schubert. 22.15, Inform. 22.20,
causerie. 22.65, chant.

TÉLÉVISION
Programme romand : 17.30, l'écran

magique, une émission pour les enfants.
20.30, téléjournal. 20.45, l'arche No 10,
21 h., clné-feullleton I : « Ces damej
aux chapeaux verts ». 21.30 , à l'affiche.
21.50, Budapest, ler novembre 1956.

Emetteur de Zurich : 17.30, émission
enfantine. 20.30 , téléjournal . 20.45, actua.
llté. 21 h., la vie des grands hommes.
22 h., téléjournal.

ï I y ^M^ v-B^^ f̂T»̂ ^̂



* MESDAMES
Vous trouverez un joli -n |e en
cbapeau déj à à partir de f l i  lUiwU

<3tr€t7 .uoo^
GEORGES-O. MARIOTTI

chapelier modéliste
Rue de l'Hôpital 5

V*. _ À

FEUILLETON
de la « Feuille d' avis de Neuchâtel »

par 22
CLAUDE MOIVTGRGE

Cependant, CP cette circonstance ,
ce n 'est pas -e sent iment  qui
m 'anime.

— Et ce salant jeune homme qu 'on
s'ima ,iin" plutôt  en condu cteur de
cotil lon qu'en farouche explorateur,
ce jeune homme à qui je dois la vie ,
en somme...

— Ne le proclamez pas sans cir-
conspection...

— Oh ! Bernard , que vous êtes in-
j uste ! Vous n 'oserez pas nier qu 'il
m'ait  t i ré  d' un fort mauvais pas ?
Vous n'aurez pas le mau vais  goût de
dénigrer sa belle action si désinté-
ressée, ni d'essayer d' en diminuer le
mérite ?

— Vous avez raison. Je ne veux
Pas vous para î t re  odieux. . Bonsoir ,
mon adora ble cousine : ne sortez
plu s île chez vous le soir , sous au-
cun prétexte ; ne demandez plus à
me rencontrer , ct que cette petite
aventure ,  qui  au ra i t  peut-être pu
mal t ourner ,  vous serve d'avertisse-
ment. Souvenez-vous He vous méfier ,
en tout lieu, à tout e heure... Ne par-
lez à âme qui vive îl e l' aventure  de
votre mère , ni de lu vôtre ; ne dites

mot à personne du singulier testa-
ment de votre oncle Gaétan.

— Vous m'aimez, je vous aime , je
suis heureuse et je serai prudente.
Venez prendre des nouvelles de ma
mère chaque jour, pour que j' aie le
bonheur de vous voir. Bonsoir , Ber-
nard !

— Bonsoir , Annie ! A chaque heure
du jour et de la nuit , si l 'insomnie
ouvre votre paupière, dites-vous que
je vous aime ; souvenez-vous que je
vous l'ai dit  ce soir , solennellement ,
devant l'éternité de ces étoiles qui
nous regardent , qui m 'approuvent ,
que je supplie de nous bénir... Dites-
vous que le souvenir des aveux trop
longtemps différés restera dans mon
àme comme une source de chaleur ,
de bonheur , d'enivrement , que mon
cœur vous est inf in iment  acquis ,
qu 'il est conquis , soumis, et vous
sera pass i onnément dévoué jusqu 'à
sa dernière palpitati on.. .

Annie  abandonna à son cousin
une main frémissante , ferma les
yeux pour offri r son fron t à ses lè-
vres et se ret ira.

Bernard demeura longtemps de-
vant la porte de l'hôtel qui venait
de se refermer , l'âme défai l lante ,
oppressée , étreinte par une émotion
physique , bizarre et profonde , affreu-
sement triste , triste comme on l'est
quand on est sur le point de perdre
à jamais un grand bonheur , comme
on l'est quand on se sent menacé rie
mort par quelque maladie incurable
ou par quelque inévitable danger.

CHAPITRE V

Coup double

— Cette fête est vraiment char-
mante. Annie de Brax est irrésisti-
ble , et l'on croirait que cette soirée
a été donnée pour lui permettre de
faire son entrée dans le monde , plu-
tôt que pour célébrer la guérison de
sa mère et, concurremment , la no-
mination de son père au titre d'offi-
cier de la Légion d'honneur.

— Elle a beaucoup de succès.
— Elle joue parfaitement son rôle

d'ingénue , pour enjôler le joli cou-
sin de Préval. Les bois perdent de
jo ur en jour de leur valeur et les de
Brax sont à la cote, ou presque. Leur
fille n 'aura qu 'une très modeste dot ,
et , de nos jours , une fille sans dot
est sans attraits. Elle est condamnée
à faire tapisserie dans la vie comme
une fille laide au bal.

— Mlle de Brax est assez jolie
pour inspirer un généreux amou r à
quelque noble célibataire. Je me
paierai s bien le luxe de l'épouser , si
j 'é tais aristocrate , rich e et garçon.

— Ce sont des théories que l'on
profe sse dans votre situation , pour
paraîtr e original, ct que l'on ne met
j amais en pratique.

— Vous ne croyez pas au mariage
d'amour ?

— Dans le monde , non. Je vous
disais donc que les de Brax ont
donné plus d'éclat à cette fête en vue
d'en profiter pour caser leur fill;.

Ils commencent à craindre qu'elle
ne leur reste pour compte .

— Pure supposition.
— C'est possible, mais c'est à ce

j eu des suppositions que je m'amuse
pour me défendre contre l'ennui
quand je vais en soirée. Les de Brax
couchent en joue Bernard de Préval ,
leur cousin , qui , lui , est fort riche.

— Pourquoi imaginez-vous sem-
blables romans ?

— Pour me distraire. Nul ne parle
de soi avec une sincère franchise ;
personne ne nous met au courant de
ses pensées ou de ses intentions , de
sorte que nous jugeons les gens sur
la mine et sur les apparences. Nous
cherchons, nous autres psychologues ,
à reconstituer les drames intérieurs
qui se déroulent autour de nous et
dont on nous cache, non sans le tra-
hir souvent , le dénouement silen-
cieux.

— Vous êtes un observateur habi-
le ?

— J'ai un estomac lamentable ; je
suis , à table , un triste convive ; le
vin , les liqueurs , le café me sont in-
terdits. Le j eu ne me psssionne pas;
que voulez-vous que je fasse dans une
soirée , sinon observer les invités , de-
viner à des regards fur t i fs , à une
pression de main , que deux person-
nes de sexe contraire sont venues là
pour se rencontrer et qu 'un mystère
est entre elles. Pessimiste jusqu 'à la
moelle, misanthrop e à l'excès , je ne
m'intéresse qu 'à l'envers des choses ,
au dessous des cartes. Vous ne pou-
vez pas vous imaginer quelles inat-

tendues déductions , quelles singuliè-
res conséquences je tire du moindre
geste. Vous ne remarquez pas que
Préval est préoccupé, sombre, ner-
veux ? Hé ! Hé ! Aurait-il éventé le
piège ?

— Il paraît qu 'il a pris la forte
culotte au pocker ?

— Je sais , et c'est Max de Cimrose
qui a empoché la forte somme. Une
chance insolente. La for tune se roule
aux pieds de ce jeune dandy, auquel
j e prédis un sort magnifique.

—C'est le héros du jour. Il est
gai , alerte , séduisant ,  spirîtuel , et,
avec cela , d'un chevaleresque , d' un
romanesque qui lui vaut toutes les
bonnes grâces. »

— II se lance. Il a des influences
partout;  il parait qu 'il n 'est pas étran-
ger à l'élévation de M. de Brax à la
Légion d 'honneur. IJ est devenu , en
quelques semaines , la coqueluche du
Tout Paris. Il chante comme Orphée ;
vous l'avez entendu tout à l 'heure ?

— Il bostonne comm e un dieu.
— Et conte comme un poète.
— D'où est-il ? D'où sort-il ?
— Il se dit explorateur. Il possède ,

parait-il , un vieux manoir  juch é com-
me un nid d'aigle à la pointe d'un
rocher , sur les bords du Cousin, en
un lieu dit «Le  Crot de la Foudre »,
en Bourgogne.

— Tout cela ne vous parait-il pas
mystérieux ?

— Bah ! A Paris, les étoiles se le
vent comme elles s'éclipsent. Le cas
'el de Cimrose porte un nom roman
t ique  qui ne messied point au pana

che qu 'il se donne. Ce que je ne com-
prends pas, par exemple , c'est qu 'il
papillonne autour de Mlle de Brax
et lui fasse un peu trop ostensible-
ment des avances.

— Qu 'y a-t-il là qui vous ébahisse ?
— Eh bien ! puisqu 'il faut tout vous

dire , je trouve singu lier qu 'un jeune
homme, dont les moyens d'existence
sont assez problématiques,  recherche
une jeune fille notoirement vertueu-
se, mais oui n 'aura guère que sa ver-
tu à anporter à son mari.

— Vous êtes médisant.
— Sciemment et consciencieuse-

ment  : je remplis mon rôle de cen-
seur qui dénigre , érafle , égratigne.
Les de Brax m 'ont invité ce soir pour
que je n 'exerce pas mon esprit caus-
tique à leurs dépens. Je suis reçu
partout  pour la m>me raison. On pré-
fère m 'avoir  pour ami que pour en-
nemi,  parce que l' on me sait cyni-
que. Je dis tout. Je lance des rumeurs
qui font  ou défont  une réputation.
Je jus t i f ie  mon nom. <*• Thouvcnin »,
par ma devise : « Tout ven in» .  Je
personnifi e à moi seul le monde avec
ses aigeurs , ses sournoises jalousies ,
ses malfaisants instincts. Quand je
surprends un secret , je le proclame
â son de trompe. Quand il n 'y a rien
à dire , j ' invente , j 'imagine , je forge.
Je me sers du soupçon omme un
Italien cle la Renaissance de son
stylet. Je connais l'art d'envenimer
les plaies.

(A  suivre)

Le chevalier du silence
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^^^^^v^^^^^S&ivivi-i'-i'-î ^̂ ^SB̂ w ESSrVï -,̂ ^ ï̂:'l':':'-:-i':-".-A;';'i-:::::̂ sâ|
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Appareil à tricoter

Fr. 345.—
sans poids ; pas de mail-
les écoulées ; Incassable ,
depuis 18 fr . par mois.

R. N Â G E L I
Agence Pfaff
NEUCHATEL

Seyon 24 a - Tel 5 33 32

LA CLÔTURE
QUI DURE
Tél. 6 3024

BIENTÔ T LES FÊTES
C'est le dernier moment pour faire
recouvrir votre salon, commander un
fauteuil , pour tous vos recouvrages

de meubles

V E N E Z
chez le spécialiste

TRÈS BEAU CHOIX DE TISSUS

MAISON

G. LAVANCHY
ORANGERIE 4

I £8 IS I 'S'I"  ̂^AflfyPl 
Aucoursde longues annéesde recherches , ^̂ ^ÊÊUEÊÊS ÊSÊ ^̂ ÊÊÊ ^̂ V̂  "' r̂Willl »f̂ Î ^̂ «Ii !̂ »i8«M̂ «̂ ™
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Jean Bataillard , Paul Galopin,
deux bagarreurs insupportables
à chaque instant font du vilain,
c'en est vraiment épouvantable.

Nagolet, courageux garçon,
aux bagarres veut mettre un termet
fl va droit sur les polissons
et les saisit d'une main ferme.

Car ses muscles, â Banago
doivent leur force et leur souplesse. *.
Et maintenant, nos deux nigauds
de vivre en paix font la promesse.

m
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Ils sont , depuis, de Nagolet
les compagnons inséparables;
de leur amitié le secret
c'est le Banago délectable!

BANAGO£f^
Base solide pour la vle/^^AM /în ¦ -
L'aliment diététique /.ït§§ï55*2L. Ë «

pour petits et grands fS^îê^Sg M j*
Fr. 1.90 les 250 gr. SS^ ^f *
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Â son avec du 
sucre,for/neunesouple

\fc p ellicule préservant les organes

JP resp iratoires.
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MACHINES
A COUDRE
d'occasion

portatives , meubles, ta-
bles et à coffrets . Prix
avantageux. Facilités de
paiement à partir de
Pr. 20.— par mois. Ma-
chines complètement re-
visées. Atelier de répara-
tion, travail soigné. —
H. Wettstein , Seyon 16 -
Grand-Rue 5, Neuchâtel.
Tél. (038) 5 34 24.

Loue*
A r hcte * r— GRACE  ̂—i/iu P E T I T E S
x r^atZ  ANNONCES
V ^^ DE LA

FEUILLE D'AVIS
DE NEUCHATEL



B I L L E T  BÂLOIS

(De notre correspondant de Bàle)
Si la section bàloise du P.O.P. n'a pas

encore pu se.,résoudre à faire le hara-
kiri qu 'attend et espère toute la partie
saine de la population, y compris de
nombreux communistes dégoûtés de la
« sauce russe », les signes de confusion
augmentent dans le dernier carré des
« purs » .

C'est ainsi que le député Théo Dun-
kel, qui avait envoyé au Grand Conseil
une lettre de démission en bonne et due
forme, a annoncé ensuite verbalement
qu'il revenait sur sa décision... A l'heure
actuelle, cinq seulement des seize po-
pistes élus au printemps de cette année
sont encore membres du groupe. Les
onze autres ont soit démissionné du
parlement, soit quitté le P.O.P. Le rem-
plaçant d'Arnold, le seul des « viennent
ensuite » qui ait accepté de siéger, a
officiellement annoncé qu'il ne se ral-
lierait pas au parti moribond. Cinq au-
tres suppléants pressentis ont purement
et simplement refusé leurs mandats.
C'est donc avec un groupe fantôme que
le parti de Moscou affrontera les pro-
chaines séances.

Valse-hésitation

L'on sait aujourd'hui que, le 11 no-
vembre, le comité directeur du P.O.P.
bâlois avait décidé par 13 voix contre 2,
au cours d'une séance tenue en dehors
de la ville, la dissolution de la sectio-* .
Des manœuvres de couloirs firent ajour-
ner la décision définitive, tant et si
bien que le sujet ne fut même pas dis-
cuté au cours d'une assemblée tenue
la semaine dernière ; le comité se borna
à mettre rapidement les quelque quatre-

vingts militants présents au courant de
la situation, fi t  voter .en vitesse » une
résolution proclamant l'« indiscutable
nécessité du parti du travail » et passa
à un autre point de l'ordre du jour...
Qu'il ne se soit trouvé personne dans
l'assemblée pour protester contre cette
désinvolture n 'a rien de surprenant, car
tous ceux qui « en avaient assez »
avaient déjà pris leurs distances et bril-
laient par leur absence.

An Grand Conseil
En attendant, le bureau du Grand

Conseil se préoccupe de la validité de
la démission de Dunkel et les avis y
sont partagés. Les uns considèrent
qu'une démission écrite est définit ive et
ne peut être retirée, surtout verbale-
ment, et que le popiste en question
n'appartient par conséquent plus au
parlement cantonal ; d'autres, en revan-
che, pensent qu'une démission n'est ef-
fective qu'au moment où le Grand Con-
seil en a pris connaissance en séance
plénière. Pour éteindre tous les scru-
pules, le bureau a décidé de demander
l'avis d'un juriste...

Car on estime généralement que d'au-
tres « démissionnaires » pourraient être
tentés de suivre l'exemple de Dunkel
et de revenir sur leur décision. La loi
doit être égale pour tous et le Grand
Conseil parait bien décidé à l'appliquer
à la lettre, ne serait-ce que pour mon-
trer à tous les admirateurs des
Khrouchtchev et autres Kadar que la
Suisse et le "demi-canton de Bàle-Ville
sont encore des Etats policés et... civi-
lisés 1

h.

La confusion ne fait qu'augmenter
dans le dernier carré du parti du travail

La démobilisation
dn contrôle des loyers en Angleterre

Nouvelles économiques et financières \
. . 

Le gouvernement anglais a soumis au
parlement un projet relatif à la démo-
bilisation de la « protection des loca-
taires », c'est-à-dire notamment des
dispositions en matière de contrôle des
loyers par PEtat. Ce texte représente
à ses yeux une première étape vers la
supression des restrictions dont le mar-
ché du logement a été l'objet depuis de
nombreuses années. Les mesures sui-
vantes sont prévues à cet effet :

0 Les 4,8 millions de maisons fami-
liales louées par leur propriétaire à
un tiers seraient définitivement libé-
rées de tout contrôle.

9 Le nrbritiàht 'dû*, 'loyer''" 'inscrit '•ia*U'.''"i
registre des*; impôts, justj i^ôjr gé- :
raient encore, valables les disposi t ions
de contrôle, serait abaissé à' Londres
de 100 £ à 40 £ et dans les autres ré-
gions de 75 £ à 30 £. Ainsi, 800.000 mai-
sons locatives, à savoir le 15 % environ
du total des logements, seraient doréna-
vant libérées de tout contrôle.

0 Les loyers autorises pour les 4,7
autres millions d'« unités de logements »
(c'est-à-dire le 85 % du total des loge-
ments) seront adaptés dans une plus
forte mesure à la hausse des frais d'en-
tretien , lesquels ont triplé depuis 1939.

9 Le gouvernement demande le pou-
voir de libérer par voie d'ordonnance,
avec approbation de cas en cas par le
parlement, d'autres catégories de loge-
ments. La loi en question offrirait  mê-
me la base pour une suppression com-
plète de tout contrôle des loyers.

Et la Suisse ?
Le gouvernement anglais manifeste,

par ce projet, sa volonté de s'attaquer
résolument à la démobilisation du con-
trôle des loyers, parce qu 'il est per-
suadé que c'est là le seul moyen de
sortir de la situation inextricable dans
laquelle se trouve le pays en matière
de logements. Les autorités suisses se
sont bien rendu compte, elles aussi,
que seul un tel mode de faire abouti-
rait au but recherché, mais elles ont
jusqu 'à présent fortement hésité à
prendre les mesures nécessaires à cet
effet. Or, elles possèdent la base légale
q u i  leur  permet de réduire progressive-

inien it*. les ' interventions dé l'Etat jus-
qu 'au «etôur à une situation normale
sur le marché du logement. Selon le
régime adopté par les Chambres à leur
dernière session d'automne, le gouver-
nement a à sa disposition trois voies
différentes :

% Une augmentation générale de-
loyers, destinée à éliminer les dif-
férences de prix entre les logements
anciens et nouveaux ;

0 la suppression du contrôle pour cer-
taines catégories de choses louées ;

0 la suppression du contrôle des prix
dans certaines communes ou régions.

Si l'on veut, à fin 1960, que soient
définitivement liquidées les interven-
tions de l'Etat dans ce secteur, 11 sied
de recourir sans tarder à l'un de ces
moyens ou parallèlement à plusieurs
d'entre eux. R* *"• S.

L'inauguration des peintures murales
de E. Tach à la chapelle du cimetière de Peseux

La nouvelle décoration de la chapelle du cimetière de Peseux. (Photo Willy Gloor)

Samedi après-midi, les * autorités du
village et quelques invités se réunis-
saient dans l'abri du cimetière toujours
si particulièrement soigné. Un membre
du Conseil communal, M. Maillardet, sa-
lue les participants, souligne la dignité
de cette manifestation dans ce lieu et
pour ce but , puis donne la parole aux
orateurs. M. Dubey, président de com-
mune, remercie l'auditoire de sa pré-
sence empressée, félicite le peintre
Tach de la belle réussite de son travail,
et fait brièvement l'historique de la
chapelle et des peintures. M. Ray, pré-
sident du Conseil général, lui succède.
Il dit entre autres que cette œuvre est
remise avec confiance à la garde du
public dans ce bâtiment ouvert à tous,
puis il remercie les autorités lourde-
ment chargées de soucis et de travail
dus au développement quasi vertigi-
neux de notre village. Il les admire de
bien vouloir, malgré cela , consacrer à
Fart une part de leur dévouement et
de songer à maintenir  dans notre cité
autre chose encore que les valeurs ma-
térielles.

Puis la parole est au peintre qui ha-
bite le quartier des Troncs depuis 1932,
dans sa maison et son atelier au milieu
des vignes, face à un vaste horizon.
Grison d'origine, né à Varsovie, viyant
dans sa jeunesse à Menton , il rentre
au pays, y fait de solides études d'art
à Saint-Gall, puis à Munich avec les
professeurs. Éberz et^GaSBUV-.pi'éparé au

£mïeux, il exécute dés peintures murales
à Saint-Gall et à Coire ainsi qu 'à

j l'église de Wetzikon. Il était ainsi par-
faitement désigné pour accomplir ce
que la commune lui confiait.

Avec sou originalité coutumière, il
explique lui-même son travail. Le mur,

' dit-il , dicte ses lois , il dicte son style
aussi. Il exige de grands plans, des cou-
leurs sobres, mais se refuse à des pro-
fondeurs ou à un relief. Une décoration
murale n'est ni un tableau, ni une

illustration, ni une affiche. Rien n'y
doit être dur. Les peintres actuels sont
égoïstes : ils veulent qu'on les suive.
C'est une erreur ; eux doivent se plier
aux circonstances matérielles et morales
devant lesquelles ils sont placés. Devant
le problème à résoudre, M. Tach a lon-
guement médité, il a hanté le lieu, il
y a lu ce qui déjà marquait la place de
son futur travail : c Christ a vaincu
la mort » . Alors ses sujets lui sont appa-
rus : à gauche, le tombeau vide, les
soldats endormis, le Christ qui s'élève
vers l'au-delà. A droite : les femmes
arrivant au tombeau vide et l'ange
consolateur.

Pour répondre aux exigences de la
décoration , le peintre a choisi des cou-
leurs neutres qu 'il a posées par ta-
ches, sans couvrir complètement le fond
afin qu'elles s'y incorporent comme une
mosaïque. Il a mêlé ses poudres colo-
rées à l'huile et à la cire reprenant
le procédé déjà connu des Egyptiens
et dont le résultat est inaltérable. Par
cle nombreux et habiles rappels de cou-
leurs, par une construction lisible, sim-
ple et équilibrée, il a réussi parfaite-
ment l'apparentement de ses deux pein-
tures. Et le peintre termine en expri-
mant le désir qui l'a guidé tout au long
de son travail : que ceux qui, meurtris;
viennent en ce lieu et y voient son
œuvre y trouvent apaisement et ré-
confort.

Enfir i l / le  pasteur Gerber fait 'un pa-
rallèle«entre la vie et la mort. La vie :
les occupations et les préoccupations qui
remplissent nos jours. La mort : qui
met fin à tout cela et nous amène en
ce lieu. Mais tout au long de la vie,
cette constante interrogation des hu-
mains à l'égard de l'au-delà , où dispa-
raît le Christ, à gauche. Interrogation
représentée par les femmes, à droite, et
auxquelles l'ange d'un geste donne ré-
ponse.

Parlant récemment avec son pasteur,

le peintre Tach lui disait : « Le but
de l'art est de communiquer quel que
chose à son prochain. » Cette oeuvre
est donc le témoignage d'un artiste
qui est, fait  assez rare, ancien d'Eglise.

L'abbé Bessero à son tout- remercie
les autorités de l ' invitation qui lui a
été faite. Il les félicite de la beauté
du cimetière, des soins particuliers dont
il est l'objet et de l'embellissement
qu'il vient de subir. L'Eglise catholique ,
qui honore particulièrement le culte des
morts, est reconnaissante de trouver ici
un cadre si bien ordonné et si apai-
sant.

Enfin M. Maillardet termine la céré-
monie et convie autorités et invités à
une agape à la maison de commune où,
bientôt, l'on se retrouve dans la plus
cordiale atmosphère animée des conver-
sations particulières. Le peintre fêté
allume sa petite pipe noire dont les
méandres de fumée en rejoignent bien
d'autres : rêves ébauchés pour l'heu-
reux avenir de notre commune, et l'on
souhaite à nos dirigeants , surchargés
mais si dévoués, de trouver encore par-
fois d'aussi fraternelles heures de ré-
pit I

Alice PEILLON.

La journée
de M'ame Muche

— Elle n'est pas sous le casque
à sécher les cheveux, c'est son nou-
veau chapeau I

AU CONSEIL GÉNÉRAL DE CRESSIER
(c) Les conseillers généraux se sont réu-
nis vendredi dernier sous la présidence
de M. Lucien Vautravers. Le président
pria l'assemblée d'observer une minute
de silence en hommage à la Hongrie.

Demandes de crédits. — Des demandes
de crédits de 1000 fr. pour raccordements
électriques et 2000 fr. pour subvention
de vaccination contre la poliomyélite sont
acceptées sans opposition. Toutefois pour
la seconde, M. André Ruedin demande
quelques explications, notamment au su-
Jet de la durée du vaccin. M. Henri Ber-
ger lui répond que le Conseil communal
n'a reçu aucun renseignement à ce su-
jet , mais que le Conseil communal pren-
dra contact avec le service sanitaire can-
tonal. Une circulaire sera adressée à la
population.

Projet de statut du personnel commu-
nal. — Une très longue discussion a eu
Heu à ce sujet, au coxirs de laquelle pri-
rent la parole MM. André Ruedin , Emilie
Egger, Frédy Schluep. Relevons les pa-
roles échangées au sujet de l'art. 25 qui
concernait le paiement du traitement
pendant le service militaire. MM. André
Ruedin , Emile Egger, Martin Veillard,
Werner Stern, Jean Grisonl et Frédy
Schluep s'opposèrent à ce que le traite-
ment complet ne soit versé en cas d'avan-
cement que jusqu 'au grade de caporal. Il
fallait prévoir ce traitement jusqu'au

grade de lieutenant. M. Kung, conseiller
communal, essaya de faire valoir des ar-
guments contraires. Finalement, à une
très forte majorité, cet article fut modi-
fié. Le groupe socialiste au complet et
deux autres conseillers généraux votè-
rent néanmoins d'après les vues de M.
Kung.

Traitement du personnel communal. —
Ce point-là de l'ordre du jour fut, contre
toute attente, rapidement réglé. M. Wer-
ner Stern , président de la commission
pour la revalorisation des traitements et
pour la mise sur pied d'une caisse de re-
traite, commenta le rapport de la com-
mission. Après que M. Léo Stoeckll eut
annoncé que cette augmentation ne se-
rait pas néfaste pour le ménage commu-
nal, les nouveaux salaires furent adoptés.
M. André Ruedin tint toutefois à faire
remarquer à la commission qu'elle aurait
dû présenter en même temps que le pro-
jet des salaires, un rapport sur la caisse
de retraite. M. André Ruedin, de ce fait ,
ne peut voter les conclusions du rapport
de la commission en ce qui concerne les
salaires. U précise toutefois qu'il est en-
tièrement partisan de l'augmentation ac-
cordée. M. Stern relève qu'il était Impos-
sible à la commission d'établir des cal-
culs pour la caisse de retraite tant et
aussi longtemps que la question des sa-
laires n 'était pas réglée. Cette réponse
ne donne pas satisfaction à M. Ruedin.
Les nouveaux salaires du personnel com-
munal sont les suivants :

Administrateur : classe VII t . mini-
mum 10,200 fr., maximum 12,400 fr.

Aide-administrateur (personnel fémi-
nin ) : classe XII : minimum 6800 fr.,
maximum 9000 fr.

Garde communal : classe XII : mini-
mum 6800 fr., maximum 9000 fr.

Cantonnier : classe XIII : minimum :
6200 fr., maximum. 9600 fr.

Garde forestier : classe XI : minimum
7400 fr.. maximum 9600 fr .

Le personnel communal marié a droit
à une allocation de ménage de 600 fr.,
ainsi qu 'à une allocation de renchéris-
sement de 5 %. A ces chiffres. 11 y a lieu
d'ajouter l'allocation familiale de 30 fr.
par enfant.

La différence entre le minimum et le
maximum s'acquiert en dix années à
raison d'une haute paie de 220 fr. par
an. Le Conseil communal est autorisé
à augmenter ou diminuer l'allocation
de renchérissement, conformément, à
l'Indice suisse des prix de consommation
établi par le département fédéral de
l'économie publique.

A 23 heures, la suite de l'ordre du
Jour fut abandonnée et les divers points
encore en suspens renvoyés à une pro-
chaine séance.

Avant de clore la séance, le président
donna lecture de deux motions libérales
concernant l'une le ramassage des or-
dures ménagères et l'autre l'établisse-
ment d'un trottoir bordant la route
cantonale pour la partie ouest du vil-
lage.

Pour la Hongrie. — Le Conseil com-
munal a versé une somme de 300 fr.
à la Croix-Rouge, pour la Hongrie.

Nomination
(c) M. Hen-ri Berger, président de com-
mune, a été nommé président de la
comm'iis'sion forestière du 1er airrondis-
semenit. U succède à M. Enaest Bonjour,
die Lignières.

( C O U R S  D E  C L Ô T U R E )

ZURICH
OBLIGATIONS 27 nov. 28 nov.

8 _ % Féd. 1945 déc. 101 Vi 101 Vi
3 Vt % Féd. 1946 avr . 99.65 99 %
3 % Féd. 1949 . . 97 Vi 97.60
2 % % Féd. 1954 mars . 93.90 93.90
8 % Féd. 1955 juin 97.35 97.35
3 % C.F.F. 1938 . . 97 -V4 d 94 Vi

ACTIONS
Bque Pop. Suisse (p.s.) 805.— d 805.— d
Union Bques Suisses 1575.— 1.570.—
Société Banque Suisse 1250.— 1245.—
Crédit Suisse 1293.— 1295.—
Electro-Watt 1212.— 1205.—
Interhandel 1420.— 1415.—
Motor-Columbus . . . 1083.— Hr75.—
S.A.E.G. série I . . . . 86.— d 86.— d
Indelec 615.— d 617.—
Italo-Suisse 205 _ 205.—
Réassurances Zurich . 2240.— 2160.—
Winterthour Accid . . 885.— d 895.—
Zurich Accidents . . 4800.— d 4800.— d
Aar et Tessin . . . .  noo.— d 1\110.—
Saurer 1025.— d 1030.— d
Aluminium 4200.— 4175.— ¦
Bally 1015.— 1010.—
Brown Boveri 2285.— 2285.—
Fischer 1485.— 1470 —
Lonza 1005.— 992.—
Nestlé Allmentana . 2800.— 2800.—
Sulzer 2600.— d 2600.— d
Baltimore 207.— 198 _ ex
Canadlan Pacific . . . 136.— 185 Vi
Pennsylvania 92 Vi 91.—
Italo-Argentina . . . .  28 Vi 27 %
Royal Dutch Cy . . . 162 Vi 161 —
Sodec 36 Vi 36.—
Stand. Oil New-Jersey 236 Vi 238.—
Union Carbide . . . .  455.— 455 —
American Tel . & Tel. 722.— 723.—
Du Pont de Nemours 775.— 773.—
Eastman Kodak . . . 388.— 392.—
General Electrlo . . . 252.— 253.—
General Foods . . . .  193.— 189.— d
General Motors . . . .  187 Vi 187.—
International Nickel . 4111.-— 406 —
Internation. Paper Co 436.— 436.—
Kennecott 564.— 542.—ex
Montgomery Ward . . 172.— 171 Vi
National Distillers . . 110 — 108 M*
Allumettes B. 48 Vi d 48 Vi d
U. States Steel . . . .  296.— 292 Vi
F.W. Woolworth Co. . 191.— 189.— d

B(._.E i
ACTIONS

Ciba 4555.— 4550 —
Schappe . .. . . . . .  605 — 595.— d
Sandoz 4310.- 4290.—
Geigy nom 4900.— 4875.—
Hoffm.-La Roche (b.J.) 12900.— 12900.—

LAUSANNE
ACTIONS

B.C Vaudoise 880 — d 880.— d
Crédit F. Vaudois . . 905.— d 915.—
Romande d'Electricité 525.— 530 —
Ateliers constr . Vevey 595.— d 595.— d
La Suisse Vie (b. J.)
La Suisse Accidents 5550.— d 5600.—

GENÈVE
ACTIONS

Amerosec 194 Vi 195 Vi
Aramayo 25.— d 26.—
Chartered 37 Vi o 36.— d
Charmilles (Atel . de) 970.— 955.— d
Physique porteur . . 925.— d 925.—
Sécheron porteur . . 625.— d 635.—
S.K.F 185.— d 186.— d
Cours communiqués, sans engagement,
par la Banque cantonale neuchâtelolse

Télévisions Electronics 12.35

Bourse de Neuchâtel
ACTIONS 27 nov. 28 nov.

Banque Nationale . . . 680.:— d 680.— d
Crédit Fonc Neuchât. 715.— d 715.— d
La Neuchâtelolse as. g. 1650.— d 1650.— d
Ap. Gardy, Neuchâtel 235.— d 235.— d
Câbles élec. Cortalllod 16000.— d16300.—
Câb. et Tréf . Çossonay 5050.— d 5050.— d
Chaux et clm. Suis. r. 3075.— d 3100.—
Ed. Dubied & Cle S.A. 1800.— o 1700.— d
Ciment Portland . . . 5900.— o 5900.— o
Etablissent . Perrenoud 510.— 500.— d
Suchard Hol, S.A. «A» 350.— d 360 —
Suchard Hol. S.A. «B» 1775.— o 1775.— o
Tramways Neuchfttel . 660.— d 560.— d

OBLIGATIONS
Etat Neuchât. 2Vi 1932 99.60 d 100.—
Etat Neuchât. 3Vi 1945 100.— d 100.— d
Etat Neuchât. S'A 1949 100.— d 100.— d
Com. Neuch. 3V4 1947 97.50 97.—
Com. Neuch. 37. 1951 94.— d 94.— d
Ch.-de-Fonds 4% 1931 100.— d 100.— d
Le Locle 3Vi 1947 100.— d 100.— d
Câb. Cortall. 4% 1948 100.50 d 100.50 d
Fore. m. Chat. 3H 1951 95.— d 95.— à.
Elec. Neuchât. 3% 1951 92.— d 92.— d
Tram. Neuch . SVi 1946 97.— d 97.— d
Cîiocol. Klaus 3V4 1938 97.— d 97.— d
Paillard S. A. SVi 1948 97.— d 97.— d
Suchard Hold. SVi 1953 95.— d 95.— d
Tabacs N.-Ser. 3Vi 1950 97.— d 97.— d
Taux d'escompte Banque Nationale 1 Vi %

Billets de banque étrangers
du 28 novembre 1956

Achat Vente
France 102 1.07
O.S. A 4.26 4.30
Angleterre 10.85 11.25
Belgique 8.45 8.65
Hollande 109.50 112.—
Italie —.65 — .68
Allemagne . . . .  99.— 101.50
Autriche 16.30 16.70
Espagne 8.40 8.80
Portugal 14.65 15.05

Marché libre de l'or
Pièces suisses 35.—/37.—
françaises . . . . . . .  35.25/37.26
anglaises 45.—/48.—
américaines 8.45/8.80
lingots 4810.—/4860 —
Cours communiqués, sans engagement,
par la Banque Cantonale Neuchâtelolse

B O U R S E

ffj  ̂ ( d'Estomac ?
¦̂ J On demande souvent aux médecins

-*_«/*s comment éliminer l'excès d'acidité, cause de
nombreux troubles digestifs. Il existe un excellent

remède qui a en même temps un effe t légèrement laxatif:

PHILLIPS Lait de Magnésie, un des neutralisants les

plus efficaces pour remédier à l'excès d'acidité. Par son action

complète et douce, PHILLIPS répond aux besoins de toute

la famille, car il est toléré également par les enfants.

Le grand flacon (12 onces) Fr. 4.80
Le petit flacon (4 onces) Fr. 2.40

Existe aussi sous f orme de comprimés

PHILLIPS k"* ê !&gE£sie
Cxcdlmt vont l eU&mac ct le* lutedif i*
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Le comité central de la Société suisse
des cafetiers et restaurateurs s'est réuni
ces derniers jours à Zofingue sous la
présidence de M. P. Derron. Après avoir
rendu hommage au peuple hongrois si
durement frappé, il. a été décidé de re-
mettre 10.000 fr. à la Croix-Rouge suisse
pour l'aide à la Hongrie.

Outre des questions de droit du tra-
vail , le comité centra l a examiné le pro-
blème du recrutement des jeunes em-
ployés. Vu l'augmentation constante du
coût de la vie, la discussion sur la for-
mation des prix des mets et des bois-
sons a occupé une large place. Certaines
modifications s'imposent sur ce plan,
car il s'agit essentiellement pour la So-
ciété suisse des cafetiers et restaura-
teurs de maintenir  une j uste propor-
tion entre les frais et les prix. Il est
également nécessaire de reviser le mon-
tant  des indemnités militaires pour le
logement de la troupe. La Société suisse
des cafetiers et restaurateurs a pris
connaissance avec intérêt des efforts
pour lutter contre le bruit. Comme il
s'agit là d'un problème d'actualité en
considération aussi de notre position
de pays touristique, la Société suisse
des cafetiers et restaurateurs adhère à
la Ligue pour la lutte contre le bruit
et appuie ses efforts  modérés au profit
de l'intérêt général.

Comité central
de la Société suisse

des cafetiers
et restaurateurs

La Société suisse des cafetiers et res-
taurateurs communique :

Le peuple suisse n 'a certes jamais pria
part aussi intensément et à juste titre
au malheur d'une nation durement frap-
pée que cela n'a été le cas pour la Hon-
grie. Cette attitude, ainsi que la volonté
d'aider généreusement ont même eu pour
suite que des réunions de toutes sortes,
parfois préparées de longue date, ont été
annulées, et il se pourrait que cela soit
aussi le cas à l'avenir.

On peut toutefois relever que nos ma-
nifestations habituelles sont un élément
Impartant de notre vie sociale et con-
tribuent chaque jour à renforcer nos
convictions Intimes. Il en a été de même
pendant la mobilisation.

L'annulation de ces manifestations ne
soulage pas le peuple hongrois ; notre
vie publique , par contre, en ressent un
contrecoup sensible. Si nous envisageons
par ailleurs que des centaines et des
centaines d'employés et patrons de cafés,
restaurants et hôtels, ainsi que de nom-
breuses professions connexes, subissent
une forte réduction de leurs recettes,
une réduction du nombre de telles ma-
nifestations doit réellement être consi-
dérée comme Indésirable.

L'interdiction de circuler le dimanche
a de plus eu de graves conséquences
pour les tenanciers de salles, ce qui a
des répercussions également défavorables
pour le personnel et les employeurs de
cette profession. D serait dès lors très
heureux à ce point de vue aussi que
les sociétés et groupements veuillent bien
exécuter leurs rencontres comme de cou-
tume, car U est parfaitement possible
de leur donner un ton digne convenant
aux circonstances actuelles.

Les manifestations
de sociétés doivent-elles

être annulées ?

Audition d'élèves
Vendredi soir , à l'Aula de l'université,

Roger Sommer, pianiste , présentera
quelques élèves en audition publique.
Tous les degrés seront représentés et l'on
y entendra plusieurs mouvements de
Concertos de Bach , Haydn et Beethoven
et des œuvres pour deux pianos.

En intermède, Jean Jaquerod, Jeune
violoniste déjà fort connu en notre ville,
interprétera quelques œuvres de son ré-
pertoire.
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(c) C 'est à; M. ''Btieninè..Barg-ei-J pa S teur-
misis'ionihaiirë qui' a passe- son enfance
et sa jeunesse à Boudry, qu'il! tippa-rtint
dimanche dernier d-e faire un culite ins-
piré par l'œuvre mâ.ss*ionn__r>e de nos
Eglises et de don-mer le soir une con-
férence sur la Mission en Afrique du
Sud , et plus spécialement au Zamhèzc
et à Johanm esbourg, champs d'activité
de M. Berger.

Avec un bel enthousiasme et une foi
rayonnante, M. Berger mont ra comment
le message de l'Evangile trani'sfonne la
vie des N oirs. Nos missions en créant
des écoles, des hôpitaux et des églises,
ont apporté une civilisation eh_étie_ne
qui peu à peu remplace la sorcellerie,
les sacrifices huimaims et le règne de
la crain te engendrés par le paganisme.

M. Berger parla aussi de la peine
que les Missions se donnent pour aider
les Noirs qui travaillent d'ans les mines
de la ville de Johannesbourg à échap-
per à la promiscuité et aux tentations
que leur of f re  brusquement une civi-
lisation bien différente de celle qu 'on
leur avait fa i t  connaître.

Un beau fi lm , que M. Berger a tour-
né an Zambèze, l'histoire du petit nègre
Zambo qui deviendra le premier pas-
teur noir de cette région, permit de
voir les couitmes - ancestrales des tribus,
les splenidddes paysages des rives et de
la chute diu neuve, ainsi que l'œuvre
magnifique die nos Missions.

BOUDRY
Journée missionnaire

BULLETIN D'ABONNEMENT
A LA

Feuille d'avis de Neuchâtel
Le soussigné s'abonne dès ce jour

jusqu 'au

' * 31 décembre 195G Fr. 2.80

Nom :

Prénom :

Rue :

Localité : 

* Le payement sera e f fec tué  à vo-
tre compte postal IV 178.

* Veuillez prélever la somme ci-
dessus par remboursement postal.

(Biffer ce qui ne convient pas)

Adresser le présent bulletin
sous enveloppe affranchie  de 5 ct. à

Admini stration de la
« Feuille d'avis de Neuchâtel ï ,

: Neuchâtel

J_F~ Ne concerne pas les personnes
Oui reçoivent déjà le journal.
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C'est en se jouant que le pneu FIRESTONE «WINTER TRACTION» maîtrise la neige boueuse
des villes, les chemins glissants de neige durcie et les routes neigeuses de montagne,
¦/ous roulez désormais aussi sûrement en hiver qu'en été, grâce au oneu
FIRESTONE «WINTER TRACTION». Pourquoi ?

Parce que ce type de pneu se caractérise par :

1. son nouveau profil plat à large surface de contact avec la route, _________9__________ .

Cm ses sculptures profendes disposées transversalement, ___É ____J_ ______ ____ ____
________ ________ ____¦ ___¦_. ___i____S __________ __ffi ______ **
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_>. trois gorges stabilisatrices festonnées, _____ ^̂^____. _¦ _r  ̂

_à ___r _̂k __i _r m_______ .____^^^ _____
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T. ses nervures latérales bardées de ventouses, I Wf H Wf Bffl Ifcr M ' E IV 1̂ H

_). la fameuse carcasse Firestone « HIGH-TENSION» 
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5ur toutes ces particularités et tant d'autres détails, votre fournisseur habituel vous renseignera volontiers. ^̂ K̂^̂

LES AUTOMOBILISTES AVISÉS ROULENT SUR FIRESTONE FABRIQUE OE PRODUITS FIRESTONE S.A. PRATTELN
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Toujours un bel assortiment en

VOLAIL LE
fraîche du pays et de l'étranger

au plus bas prix du jour

CHEVREUIL-LIÈVRE
entier, au détail et civet

Nos LAPINS frais
de Marin

Nos fameux ESCARGOTS MAISON

Véritable caviar Malossol
Foie gras de Strasbourg

T r uf f e s  et le véritable po tage
Tortue clair

LEHNHERR
FRÈRES

GROS COMMERCE DE VOLAILLES 
XT

DÉTATL
Mann Neuchâtel

I
Tél. 7 57 44 Tél. 5 30 92 Trésor 4
Expédition à l'extérieur. Vente au comptant

m. Jf

Nous présentons à notre

Démonstration à Neuchâtel
Vendredi 30 novembre 1956 , 9 h. -12 h. et 14 h. -17 h.

A
Chez ^
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Tél. (038) 518 91
des
lunettes et appareils acoustiques de marques

suisses et étrangères
• réglage automatique des amplitudes
• possibilité d'adaptation aux deux oreilles
• construction la plus moderne tout transistor
• accumulateurs rechargeables au lieu de piles
• prix très avantageux à partir de Fr. 380.—
• service « omikron » éprouvé

Nous vous conseillons judicieusement, profitez de notre
longue expérience ! Si vous êtes empêché de participer
à notre démonstration, demandez de plus amples rensei-
gnements en remettant cette annonce avec votre adresse
exacte à

^^̂ ^^ m̂ MICRO-ELECTRIQUE S. A., LAUSANNE
_P5___V"B*-*__W 2, place Saint-François Tél. (021) 22 56 G5

l f l fi O_Vfl»m  ̂H 
BALE BERNE SAINT-GALL ZURICH

Il\_ >̂ C]jJ]i I B Stelnen- Marktgass - St.Leonhard- Stampienbach-
«_^^ _J&^** 15 M vorstadt 8 Passage 1 strasse 32 strasse 40
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\IMN Jeunesses musicales de Neuchâtel
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J%Éj  ̂Grande sa||e des conférences
\f~^y Lundi 3 décembre 1956, à 20 h. 15

Pierre MOLLET, baryton
Piano d'accompagnement: Claudine VELLONKS

Au programme : BEETHOVEN, SCHUBERT,
DEBUSSY, FAURÉ, CHABRIER et RAVEL

Commentaires BOUS forme de dialogue entre les deux artistes

Location chez Hug (vis-à-vis de la poste)

Extrait de la Feuille officielle suisse du commerce
13 octobre. Modification des statuts de

la maison Pro Domo S. A., à la Chaux-
de-Fonds, achat , vente, construction et
exploitation d'immeubles, le capital so-
cial ayant été entièrement libéré et
porté de 150.000 francs à 225.000 francs.

23. Radiation de la raison sociale
John Bringolf & Co, Montres Brina, à
Neuchâtel , société en commandite, par
suite de l'apport de l'actif et du passif
de la maison à la société anonyme
John Bringolf & Co S.A., Montres Bri-
na , à Neuchâtel. Cette société a pour
but l'exploit ation d'une fabrique d'hor-
logerie et la continuation des affaires de
la maison John Bringolf & Co, à Neu-
châtel . Capital social : 50.000 francs.
Administrateur unique : John-Henri Brin-
golf , à Neuchâtel.

23. Modification de la raison sociale
Maurice Jeunet , à Neuchâtel , fabrication ,
achat et vente de bracelets en tous gen-
res pour montres, etc., en celle de Mau-
rice Jeunet , Laboratoire SIP. La mai-
son modifie son genre d'affaires comme
suit : Fabrication et vente de produits
techno-chimiques, spécialités industriel-
les pour le polissage, nouveautés tech-
niques. Bureaux: rue du Plan 1.

24. Radiation de la raison sociale
Marcel Reuille et Frère, à la Chaux-de-
Fonds, fabrication et vente de bracelets
et de boites de montres, société en nom
collectif , par suite de transfert du siège
de la société à Moudon.

24. Sous le nom de Fondation en fa-
veur du personnel de la maison Martin
Se Cie, aux Verrières, û a été constitué
une fondation qui a pour but de venir
en aide aux employés et ouvriers de la
maison Martin & Cie , aux Verrières , no-
tamment dans les cas de vieillesse, d'in-
^valldité , de maladie, ainsi qu'à leurs sur-
vivants en cas de décès. Présidente: Rosa-
Anna Martin , aux Verrières.

25. Sous le nom de Fonds de prévoyan-
ce pour le personnel de Colorai S. A.
pour la coloration et protection de mé-
taux à Neuchâetl, il a été constitué une
fondation ayant pour but d'aider le per-
sonnel de Colorai S. A. à faire face aux
conséquences économiques de l'Invalidité,
de la maladie , des accidents ou de la dé-
tresse. La fondation peut servir des pres-
tations aux familles des ouvriers et em-
ployés et d'anciens ouvriers et employés,
et intervenir dans les cas de naissance
ou de décès. Président : Pierre de Cors-
want , à Neuchâtel.

26. Radiation au registre du commerce
de la Chaux-de-Fonds de la raison socia-
le W. Gall , à la Chaux-de-Fonds, exploi-
tation d'une boulangerie-pâtisserie et
épicerie , par suite de transfert du siège
de la maison à Morges.

27. Radiation de la raison sociale Henri
Baillod , «Le Joaillier » , à la Chaux-de-
Fonds, par suite de décès du titulaire.
L'actif et le passif sont repris par la
« Maison Henri Baillod , « Le Joaillier »,
Mme veuve Henri Baillod , propr. » , à la
Chaux-de-Fonds, fabrication , achat et
vente d'art icles de bijouterie et Joaillerie
et de boites de montres or. Le chef de
la maison est Germaine Baillod , veuve
d'Henri , à la Chaux-de-Fonds.

29. Radiation de la raison sociale So-
ciété Immobilière du Centre de Cortalllod
S. A., à Cortalllod , la liquidation étant
terminée.

30. Transfert à Chambrelien du siège
social de la maison W. Némltz, fabrica-
tion , achat et vente de fournitures de
bracelets de montres, précédemment à la
Chaux-de-Fonds. La maison a modifié
son genre d'affaires comme suit : fabri-
cation et vente de bracelets de montres.

30. Sous la raison sociale Degoumols
& Cle S. A., succursale de Bevaix, la
société anonyme Degoumols & Cie S. A.,
à Neuchâtel , horlogerie , etc., a créé une
succursale à Bevaix . Président du conseil
d'administration : Jean-Victor Degoumols,
à Neuchâtel.

30. Radiation de la raison sociale Fré-
déric Schwab, à Dombresson , exploita-
tion d'un garage, par suite de décès
du titulaire.

30. Sous la raison sociale S. I. La Ma-
ladière A.B.C, à Neuchâtel , 11 a été cons-
titué une société anonyme ayant pour
but l'achat, la construction , la mise en
valeur, l'exploitation et la vente d'im-
meubles locatifs. Capital social : 50.000
francs. Administrateur: Alfred Borter , à
Lausanne.

30. La maison Marcel Bader , à Neu-
châtel , fabrication et vente de jeux de
balles, etc., modifie son genre d'affaires
comme suit : location de films et vente
d'appareils cinématographiques. Démons-
tration et vente de produits et articles
de cuisine et de pâtisserie. Les bureaux
sont transférés : faubourg de l'Hôpital 80.

30. Radiation de la raison sociale Tran-
sat S. à r. 1., à Neuchâtel , commerce
d'articles manufacturés, notamment l'a-
chat et la vente de mécaniques, etc., la
société étant dissoute.

31. Revision des statuts de l'Associa-
tion des fabricants de verres de montres
fantaisie et incassables de toutes formes,
à la Chaux-de-Fonds. Son nom sera dé-
sormais : Association suisse des fabricants
de verres de montres. Président : Edouard
Jaques , à la Chaux-de-Fonds.

31. Radiation de la raison sociale Emile
Courvoisier , à la Chaux-de-Fonds, bou-
langerie-pâtisserie, par suite de cessation
d'exploitation.

ler novembre. Le titulaire de la maison
Jean Voumard , à Neuchâtel , fabrication
de machines pour la mécanique, est
actuellement domicilié à Colombier
(Neuchâtel). Les bureaux sont transférés:
rue des Draizes 51.

ler. Radiation de la raison sociale
J.-F. Reber , à Neuchâtel , bandage et
orthopédie , vente d'articles pour mala-
des et sanitaires, par suite de remise
de commerce. L'actif et le passif sont re-
pris par la maison Yves Reber. Le chef
de la maison est Yves-Gérard Reber , à
Neuchâtel.

2. Radiation de la raison sociale
Edouard Schneider , à la Chaux-de-Fonds,
courtier , achat et vente d'horlogerie, par
suite de décès du titulaire .

2. Le chef de la maison W. Benoit , au
Locle, commerce d'épicerie , primeurs ,
vins et liqueurs, est Wllly-Aimé Benoit.

2. Radiation de la raison sociale C.-H.
Barbezat , à Neuchâtel , fabrication d'hor-
logerie , par suite de cessation de com-
merce.

2. La maison Huguenin ¦_ Folletête, à
Neuchâtel , fabrication de verres de mon-
tre incassables en tous genres, société
en nom collectif , ajoute à son genre
d'afaires : fabrication , achat et vente de
lunettes et verres optiques, à l'ensei-
gne : « Cl air vue ».

3. Radiation de la raison sociale Javet-
Jeanneret , à Saint-Martin , exploitation
d'un atelier de mécanique , auto-garage ,
service de taxis , etc., l'actif et le passif
étant repris par la société en nom col-
lectif A. Javet & fils , à Saint-Martin.
Georges-André Javet, à Saint-Martin , et
son fils Michel-André Javet, à Dombres-
son , ont pour but l'exploitation d'un
garage à Saint-Martin et d'un garage à
Dombresson.

5. Radiation de l'association Tennis-
Club de Colombier , à Colombier , la liqui-
dation étant terminée.

5. Modification de la raison so-
ciale Georges Dubied « Aux Travail-
leurs », à Couvet, chapellerie, bonneterie
et vêtements en celle de Georges Du-
bied. Le genre d'affaires est modifié com-
me suit : épicerie, mercerie et représen-
tations diverses. Adresse : rue Ed. Dubied.

6. Sous le nom de Fondation pour l'as-
surance du personnel de la maison A.
Vessaz et fils, à Neuchâtel , 11 a été cons-
titué une fondation, ayant pour biit la
prévoyance en faveur du personnel et des
membres de la famille de celui-ci. Pré-
sident : Alfred Vessaz, à Neuchâtel.

6. Radiation de la raison sociale Al-
phonse de Bortoli , à Corcelles, entre-
prise générale du bâtiment, pierre de
taille, marbre et granit, la faillite étant
clôturée.

7. Radiation de la raison sociale JeanLocher, à Boudry, exploitation d'un com-merce de boulangerie, pâtisserie et épi-cerie, par suite de remise de commerce.
7. Le chef de la maison Paul-AndréWehrli , à Boudry, exploitation d'une

boulangerie-pâtisserie et épicerie, estPaul-André Wehrli.
7. Radiation de la raison sociale W.Némltz, à la Chaux-de-Fonds, fabrica-tion, achat et vente de fournitures de

bracelets de montres, par suite de trans-
fert du siège à Chambrelien.

7. Radiation de la raison sociale Char-
les Maurer, à la Chaux-de-Fonds, com-
merce de fourrages, engrais, paille et den-
rées coloniales, par suite de cessation
de commerce.

8. Modification des statuts de la mai-
son Immeubles Avenue des Forges, Mo-
derna S.A.. à la Ohaux-de-Fonds, le ca-
pital social ayant été entièrement libéré.

8. Radiation de la raison sociale J.-Cl.
Rosselet, à Couvet , boulangerie, pâtis-
serie, par suite de cessation de com-
merce.

8. Radiation de la raison sociale Turin
Frères, successeurs de Pierre Chédel, aux
Bayards, société en nom collectif , com-
merce de boulangerie, épicerie et four-
rages, la liquidation étant terminée.

8. Le chef de la maison R. Dériaz, aux
Bayards, commerce de boulangerie, épi-
cerie , fourrages, est Robert-Louis-Charles
Dériaz.

9. Le titulaire de la maison Jean Moor,
à Bôle, encavage et commerce de vins, li-
queurs et spiritueux, est actuellement do-
micilié à Cortalllod.

9. Transfert à Colombier du siège de la
maison Danllo Galia, « Youpa-la », pré-
cédemment à Neuchâtel , fabrication d'ar-
ticles de puériculture et représentation
de la marque « Youpa-la ».

14 novembre . La maison Henri Schul-
thelss, à Corcelles, commerce d'épicerie-
primeurs , ajoute à son genre d'affaires
l'achat et la vente de produits diététi-
ques.

14. Radiation de la raison sociale Mme
Paul Calame , à la Chaux-de-Fonds, fa-
brication de bracelets cuir , par suite de
cessation d'exploitation.

14. Radiation de la raison sociale
Pierre Seitz , aux Brenets, manufactures
de pierres et d'outil s d'horlogerie , par
suite de décès du titulaire. L'actif et le
passif sont repris par la société en
commandite Seitz & Co , aux Brenets,
manufactures de pierres et d'outils d'hor-
logerie. Associés indéfiniment responsa-
bles : Laure Seitz et Pierre-Eugène Bour-
quin . Associés commanditaires : Claude-
Andrée Bourquin et Michelle Vouga.

15. Radiation de la raison sociale René
Junod , commerce d'horlogerie , à la
Chaux-de-Fonds, par suite de décès du
titulaire.

15. Radiation de la raison sociale Bau-
mann & Benguerel , à la Chaux-de-Fonds,
fabrique de boites de montres or , société
en nom collectif , la liquidation étant
terminée. L'actif et le passif sont repris
par la société en nom collectif « Jaquet
Si Etevenard » , fabrication de boites de
montres or , de bijouterie et Joaillerie, à
la Chaux-de-Fonds.

16. Transfert à Peseux du siège de la
maison Robert Blanc-Dornier, boulan-
gerie-pâtisserie , précédemment aux Ponts-
de-Martel. La maison a modifié son
genre d'affaires comme suit : exploita-
tion d'un commerce d'éplcerle-primeurs.

16.Le chef de la maison Gilbert Zehn-
der , à la Chaux-de-Fonds, fabrication et
vente d'étampes de tous genres et de bi-
jouterie, est Gilbert-Ernest Zehnder.

17. Sous la raison sociale Moulex,
Weber & Co, à la Chaux-de-Fonds, il a
été constitué une société en nom col-
lectif ayant pour but la fabrication de
moules pour le bombage des verres de
montres.

17. Le chef de la maison Pierre Perrin,
à la Chaux-de-Fonds. fabrication de
montres ancre, est Pierre Perrin.

_B-_------__m_rariiiiMi'iii]iii_'i ¦ _____
La famille de

Madame Edmond SUNIER
remercie sincèrement toutes les personnes
qui .'ont entourée de leur sympathie pen-
dant ces Jours de deuil.

Malame Félix HAYMOZ, à Neuchâtel,
Malame Ida HAYMOZ, à Guln,

et 16 familles alliées, profondément tou-
chées par la sympathie et l'affection qui
leur mt été témoignées lors du grand deuil
qui fient de les frapper, remercient bien
chaloireusement tous ceux qui, par leur
présmec , leurs messages et leurs envols de
fleur , ont pris part à leur peine.

Neichâtel, novembre 1956.

JOUETS -ÉTRENNES- CADEAUX
RICHE ASSORTIMENT À TOUS NOS RAYONS
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HOTEL DES COMMUNES
Les Geneveys-sur-Coffrane

Vendredi 30 novembre dès 19 h. - Samedi ler décembre dès 14 h.
Dimanche 2 décembre dès 11 h. - Lundi 3 décembre dès 14 h.

GRANDE VAUQUILLE
p our dames et messieurs

Sur 1 je u: Morgenthal: prix immédiatement dès 25 p.
Saucisses, mont-d'or, fumés, etc. Jambons à 36 pts

Sur 2 jeux : neuchàtelois et vaudois :
Classement séparé - Remise des prix , lundi soir 3 décembre
Saucissons , fumés, lard, caisse de vin, jambons, montres,

moutons
VENEZ NOMBREUX ! MERCI D'AVANCE

Fanfare municipale « Harmonie »

LA COUPE « H A R D Y >
par des spécialistes chez

F R A N Ç O I S
COIFFEUR DE PARIS

Neuchâtel - Saint-Maurice 2 - Tél. 5 18 73

f
^AUTO-LOCATION^
l Tél. 5 60 74 !

WlillMSWilll'M
Rcueilll beau petit

CHAT
noir et blanc. S'adres-
ser au plus tôt à Mme
Buhltr , Chemin des Mu-
lets 13, tél. 5 37 96.

On cherche

patins vissés
No 3*7 ou 38. Tél. 7 5150.

On cherche d'occasion
remorque de vélo
T*1 6 28 88.

Pourquoi des prix
d'occasion ?

Nous avons prix en
paiement contre livrai-
son à l'étranger :

POUPÉE
43 cm., yeux mobiles ,
voix , bien habillée, che-
veux à peigner , Fr. 13.20.
(Avec lit en bois Fr. 4.50
de plus.)

Remboursement, en
cas de non-convenance
renvoi dans les 2 Jours .

Maison Tewis, Wahlen
près Laufon. Tél. (061)
89 64 80 ou 89 63 58.

¦g Prix spéciaux pour
sociétés, tombola, etc.

Beau choix
de cartes de visite
au bureau du journa )

Mesdames ,
désirez-oous une

permanente
extra-souple
et durable ?

Un travail individuel
soigné ?

Adressez-vous en toute
confiance au

SALON DE COIFFURE

G Œ B E L
Trésor 1 -

Croix-du-Marché
(Dépôt de la Pierre

curieuse)

Transports
en fous genres
Adrien Berger
Prix les plus justes

CORTAILLOD
Tél. 6 44 64

___ '' VBS^̂ BWn̂ m̂mmmmmmmm înlBmmmm'ÎmWraP̂ ^̂ '̂ ^̂ ^™^̂ ^̂ ^̂ '̂ ''

Grand choix de cadeaux
A_¦

Glaces de style
Glaces modernes
Garnitures de vestibule
Articles en laiton, f e r  f orgé
Verrerie de Murano

Terreaux 7

Nous réservons pour les fêtes

WM I
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Mieux vaut
si**'

Braderai dans la poche
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qu'un chat
dans la gorge
^
^r^ Le Braderai contient du Bradosol de 

CIBA 
H„__M1

• Il désinfecte la bouche et la gorge. y_____ I
Il protège contre l'infection 1 ' "' "* |
lorsque le risque de contag ion est accru _*¦___. —_r ^~
Le Braderai soulage cn cas d'enrouement , ___jj__8 V^^A* *\
de maux de gorge et de déglutition douloureuse _B____Î ,BR A O O B A p

Braderai Pastilles Fr. 1.85 ^ _  ^^_ = __%_y
Braderai Gargarisme Fr. 2.85 , / ^*--^^S»̂

En vente dans les pharmacies et drogueries

Fabrique ct distribué par BINAC A S.A.. Bâle

PRÊTS!
do SOO t 3SOO I*»- o-rant*- - g»

1 pldomant. depul» *» * *•  1
Ifonctlonnalre. on-ployé. ou- ¦
I yrlor. commerçant , agriculteur ¦
let â toute personne aolvablo. ¦
¦ Petit» romboursomenta mon- u
¦ auela. Discrétion garantie.!
¦ Tlmbre-feponao. Bureau» ou- I

¦ 60U» * CI». PIM'J» ,-" "*."'
_A uli 12. ItUianni. (En faço do
W\ la Sociale de flanqua Sulaeo.)!

Véhicules à moteur
Le moment d'acheter

à bon marché une

4 CV. « Renault »
freins hydrauliques. —
Tél. 5 50 53.

e 

Plusieurs

dans tous
les modèles

et tous
les prix

à l'agence VW

GARAGE DES JORDILS
Cortaillod Tél. 6 43 95

« MERCURY » 1950. Superbe limousine, 4 portes,
5 à 6 places, Overdrive radio, climatisation.
Complètement révisée. Factures a l'appui. Cé-
dée à prix intéressant.

<< CHEVROLET » 1953. Sedan, 4 portes, 5 à 6 pla-
ces. Peu roulé.

Demandez renseignements, essais sans engagement,
à l'Agence PEUGEOT

GARAGE DU LITTORAL
J.-L. SEGESSEMANN NEUCHATEL
Début route des falaises - Tél. 5 2G 38
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I COUVERTS DE TABLE JEZLER
i (à l'abonnement) J

| COUVERTS: métal a«nté,BERNDORF
Bij outerie STAUFFER

1 Saint-Honoré 12 NEUCHATEL t

Il apprécie la douceur de vivre !
*¦ *

Mf-Pj Qui est vraiment une merveille. 
^
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B_»_E_______ f _IO S II vous fait découvrir le inonde. f  * g ili-'jp* |" **

« , ¦» ^___f _1 I V _9 Appareils de télévision SABA à partir de Frs. 1125 . — - V
V <F B____^_V A K _V A _ Appareils de radio SABA à partir de Frs. 268. — %.

la^TB 9 1 H f ¦ Meubles à musique SABA à partir de Frs. 898. — *
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nous allons changer notre cuisi-
nière à gaz. « Le Rêve » a ce

'*«*¦' qu'il nous faut. Tous les derniers
.* - 1  ¦ 

N

perfectionnement se trouvent
dans les réputées cuisinières à
gaz « Le Rêve »

depuis

Fr. 365.- vU^
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FLUTES 
ÛRISSINI HORAYANTI

préparés à l'huile d'olive

5% S.T.E.N.J. Net

le paquet 170 g. Fr. '"™ ¦ ¦""*'"

CORNEP BEEF 
OLIDA 1.60 1,52

DATTES DÉNOYAUTÉES Â
le paquet de 170 g. ¦""

Zimmermann S. Â.

A vendre belle

robe de bal
Vi dentelle blanche, tail-
le 40.

MANTEAU
noir redingote, taille 42.
Prix avantageux. De-
mander l'adresse du No
5334 au bureau de la
Feuille d'avis.

Belle macutature
au bureau du journal

PEINTURE
-gypserle, région de Neu-
châtel , entreprise à re-
mettre, Fr. 6500.— prix
global. Loyer Fr. 186.—
avec appartement. Tra-
vaux en cours. Matériel
nécessaire.

Agence DESPONT , Ru-
chonnet 41, Lausanne.

Souliers de ski
No 40. Belle occasion.
Tél. 8 21 52.

fl Vous trouverez les parf ums
1 NINA RICCI i_i ____ *-. ¦.v?t ' ià
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Hôpital 2 - Neuchâtel m
Venez tes essayer sur vous-même, L
sans engagement , à notre comptoir I

de parfumerie W

A vendre

VIOLON
avec étui. Tél. 5 56 53.

A vendre

machine à laver
neuve, seml-automatl-
que, minutage, pompe à
lissu, calandre électrique
marche avant-arrière,
cuit sur 5 et 3 kW. 380
Volts. Capacité 4-5 kg.
Mobile sur 4 roues. Prix
1100 fr. comptant.

Frigo 225 litres
neuf , compresseur, porte
à rayons et serrure, hy-
drators, thermostat, au
prix de 990 fr. comp-
tant.

Adresser offres écrites
à W. P. 5310 au bureau
de la Feuille d'avis.

A vendre

1 chambre
à coucher

comprenant 1 lit, 2 ta-
bles de nuit, 1 lavabo et
1 armoire à glace, le tout
en bon état.

Les personnes qui s'y
intéressent peuvent pren-
dre rendez-vous par té-
léphone, pendant les
heures de bureau au No
5 31 60. Revendeurs, s'ab-
stenir.

A vendre splendide

BUFFET
de salle à manger, style
anglais, ronce de noyer.

Tél. 7 52 16 de 18 à
19 h. 30.

A vendre un

manteau
de fourrure

et de
l'argenterie

¦Ml. 5 41 85.

A vendre à très bas
prix, deux

jaquettes
de fourrure

à l'état de neuf. S'adres-
ser : Parcs 107, 4me éta-
ge.

A vendre une

poussette
à l'état de neuf ;

deux paires
de skis

205 cm. avec arêtes, fixa-
tions « Kandahar », en
parfait état. Tél. 5 53 06;
à la même adresse, nous
sommes acheteurs d'une
paire de

patins vissés
No 31.
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Que doit être votre cigarette?
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1. Elle doit présenter du caractère et vous offrir un
,maximum de plaisir.

2. Elle doit être légère et douce afin que vous puissiez
fumer à satiété.

3. Elle doit enfin ménager votre portemonnaie.
Tous ces avantages vous sont offerts par la BOSTON-
VERTE, la cigarette la plus légère et la plus douce dans
cette catégorie de prix. Rien d'étonnant dès lors à ce
qu'elle soit de plus en plus demandée !

£ Si vous avez déjà essayé
I • la BOSTON-VERTE, vous

\ ' \^_f^_ !̂ _̂__^«__î iiî  'e Prem * er parmi /f
\/  ." >j f̂isS^̂ ^̂ ^̂ ^̂ \iJes mei| * eurs ! ^
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Chevalières

STAUFFER
Saint-Honoré 12
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) Les cadeaux qui durent i
> /ont réellement plaisir
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i Sèche - cheveux ]
" pour vos soins de beauté et votre (
| santé. Appareils de première qualité,
' modèles légers et élégants. Toute la (
t gamme des fœhns SOLÏS. Et le casque .
' JABO qui s'adapte sur chaque modèle. I

Service d'escompte N. & J.

k i
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CONFORT
ET EPARGNE

vous assure une lame aiquisée surl'ALLEGRO.
car elle permet de se raser de près, sans
douleurs ef sans égratignures et en plus elle
dure indéfiniment.

Vous aurez un visage sain, propre et lisse
pendant toute la journée: ce qu'on appelle
un visage sympathique, un visage qui inspire
confiance, le visage de l'homme qui réussit.
Vous en serez ravis.

*

Et vous serez ravis encore davantage en
employant le savon-crème pour la barbe
CHICMAN-Paris.

En vente dans les maisons de la branche.
Aiguiseurs pour lames : Fr. 15.60 et 18.70
Affiloirs pour rasoirs à main : Fr. 7.80, 12.50 el 15.60
Savon-Crème CHICMAN : Fr. 3.50

_Mi_S__rt|pl
-g-j-Mp- Nouveau modèle :
ll̂ "J"_r avec Régulateur de Pression

permettant d'adapter la pression
à l'épaisseur des lames

Société Industrielle Allegro S. A. Emmenbrûcke uo (Lu)

A PR E S - S K I
genre anglais , en beau cutr-
velours noir , chaudement
doublé d'agneau , semelle
de caoutchouc, très solide

La protection
__ idéale contre te

|>J froid et l'humidité

ùkk 45M
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PAUL EMCH Colombier I
Ferreuses 10 - Tél. (038) 6 34 31 P|Agence BENDIX pour le canton fea

Contre envol de ce coupon, nous vous adresserons une in
documentation complète BENDIX, sans engagements l|l|
pour vous. pëïj
Nom : gf|
Adresse t ., î SNP-i gjni



Ne craignez pas
de faire quelques pas de plus pour admirer le

GRAND TROUSSEA U
en devanture à

li. MAISON DE BLANC
Marguerite KESSLER

Ecluse 13 - Tél. 5 82 42

qui vous conseillera et vous servira
au mieux de vos intérêts

¦

Service d'escompte N. & J.

BIENTOT NEUCHATEL-PAMS A L ELECTËICITE
Prochainement le nouveau mode de traction sera introduit sur le tronçon Bâle-Dijon

La «Vie du Rail », le vivant hebdomadaire des cheminots français, publie
sous la plume de M. P. Bermond un article d'où nous tirons de larges
extraits que liront sans doute avec intérêt tous ceux qui suivent les étapes
de l'éleetrification de la lign e Pontarlier-Paris.

Le premier tronçon , Pontarlier -
les Verrières, fut inauguré au ser-
vice d'été du 3 juin dernier ; la
ligne Dijon - Dôle va, elle aussi,
bénéficier de la traction électri que
très prochainement. La cadence
des travaux a permis un gain de
6 mois sur les délais prévus.

Faut-il rappeler que cette ligne,
longue de 46 km., fragment de
l'itinéraire Manche - Bosphore, unit
l'ancienne résidence des ducs de
Bourgogne à la première capitale
de Franche-Comté, en traversant
la plaine alluviale de la Saône,
selon un parcours facile dont les
rampes ne dépassent pas 6 %0 ; l'al-
titude oscille entre 180 et 246 m.
et le rayon des courbes permet
d'envisager les meilleures vitesses.
Les ouvrages d'art sont peu nom-
breux , le seul nécessitant des tra-
vaux importants du fait de l'élee-
trification était la souterrain de
Champvans-les-Dôle , long de 861 m.;
en outre, trois reconstructions de-
vaient être envisagées conjointe-
ment avec les ponts et chaussées.

La densité de circulation est très
appréciable, non seulement à cause
du trafic local , des relations Paris-
Suisse, mais surtout du courant
Dijon - Dôle - Besançon - Alsace ;
on relève en effet entre Dijon et
Dôle un débit kilométrique annuel
d'environ 2,5 millions de tonnes
pour le trafic voyageurs et 10 mil-
lions de tonnes pour le trafic mar-
chandises , chiffres appelés à s'ac-
croître dans l'avenir.

Courant de traction
Le trafic était suffisant pour jus-

tifier l'équipement en courant con-
tinu (1500 volts), qui présentait
l'avantage de la continuité cle trac-
tion avec la ligne Paris - Lyon et
supprimait les sujétions qu 'aurait
entraînées la juxtaposition des deux
types de courant dans un centre
aussi important que Dijon .

Par contre, il était logique d'en-
visager l'utilisation du courant
alternatif au-delà de Dôle parce Que
la faiblesse du trafic rendait pro-
hibitives les onéreuses installations

; du continu et que la gare de Dôle,
non encore électrifiée, pouvait en-
core être équipée en gare bicou-
rant.

La longueur des voies à électri-
fier était de 92 km. de voies prin-
cipales et de 14 km. de voies de
service.

Les renouvellements de voie ont
été effectués pour permettre un re-
lèvement des vitesses jusqu 'à 140
km. à l'heure. La voie 1 est en
barres longues entre les km. 346
et 360.

Signalisation
La ligne équipée en block S.E.

double voie, a été dotée de l'aver-
tissement (block unifié, à circula-
tion intéressée). Les cantons ont
été modifiés de façon à permettre
une vitesse maxima en ligne de
140 km. à l'heure.

Ouvrage d'art
Le seul présentant une impor-

tance est le souterrain de Champ-
vans, déjà mentionné, ou tunnel
Saint-Martin.

Il a été étanché et 2 gorges lon-
gitudinales ont été creusées dans la
voûte pour obtenir le gabarit.

Le passage à niveau d'Auxonne
et sa dérivation inférieure pour les
voitures à bas gabarit sont en voie
de transformation en passage su-
périeur, en collaboration avec les
ponts et chaussées.

De même, une opération commune
permet la reconstruction du passage

La reconstruction du « pont tordu », à Dôle.

supérieur de Neuilly-les-Dijon ; le
nouvel ouvrage enjamb e la ligne
à 200 ou 300 m. en retrait de '
l'ancien pont , ce qui permet, eh jj
outre, la suppression d'un autre .
passage supérieur voisin. La S.N. ;
CF. y trouve son gabarit d'électri-
fication, et les ' automobilistes ne \seront pas mécontents de voir dis-
paraître ce piège à accidents j
qu'était l'ancien pont en «S».

Mentionnons encore, à la sortie
est de la gare de Dôle, l'amusante
reconstruction du « pont tordu » où
les travées du nouveau pont che*-
vauchent encore la carcasse de ce ;
bizarre petit tunnel routier dont i
l'orientation est une énigme.

Transformation de la gare .
de Dôle

Les remaniements de la gare de i
Dôle-ville représentent le point i
crucial de cette électrification.

S'il était plus facile d'envisager
ici cette rupture de charge plutôt
qu'à Dijon , il n'en fallait pas moins
créer des voies longues, alors ine- !
xistantes pour le relais des ma-
chines marchandises, allonger les
trottoirs, définir les secteurs à at-
tribuer aux machines de courants
différents, modifier la signalisation
en fonction des nouvelles attribu-
tions de la gare de Dôle, équiper
le dépôt et les ateliers d'installa-

tions pour les machines à courant
alternatif... et ces nécessités ont
conduit à des transformations sus-
ceptibles de surprendre le voyageur
qui a connu cette gare avant les
travaux : le hall qui couvrait les
deuxième et troisième trottoirs a
(disparu , faisant place, selon la
mode actuelle , à des abris-parapluie
de 72 m. surbaissés ; le troisième
trottoir a été repoussé en direction
de l'ancien quai 4, de façon à libé-
rer le terrain nécessaire à l'instal-
lation des voies longues-marchandi-
ses ; les trottoirs 2 et 3 ont été
allongés à 410 m., un passage sou-
terrain a été construit , un monte-
charge a dû être prévu pour per-
mettre le passage des chariots entre
les trottoirs 2 et 3; maintenant sé-
parés par quatre voies.

Contrairement au plan initial , la
gare sera équipée d'une caténaire
commutable dans chaque sens.

Consistance du trafic
en régime électrique

Tous ces travaux se poursuivent
activement . Quelles modifications de
la consistance du trafic peut-on
espérer lorsque la traction électri-
que entrera en service ?

Les performances actuelles des
141R permettent des charges de
800 tonnes pour les trains de voya-
geiirs et 1500 tonnes pour les mar-
chandises ; il n'y aura donc pas
de contraction de parcours trains.

Par contre , le renouvellement de
la voie et de la signalisation auto-
risera des vitesses maxima de 140
km. à l'heure sur toute la ligne
sauf Dijon - Longvic (120), sortie
d'Auxonne (130) et Champvans-Dôle
(130). Si l'on ajoute à cette amé-
lioration la diminution du temps
d'arrêt à Dijon , on pressent un
gain appréciable sur la durée du
parcours Paris - Dôle.

Cette électrification rendra en-
core plus avantageux le détourne-
ment de trains temporaires par
Dôle - Dijon et d'autres concen-
trations de trafic sur cette ligne
ne sont pas exclues.

Les circulations d'autorails seront
maintenues en régime électrique.

Les locomotives utilisées seront
celles du parc Paris - Lyon, de
façon à permettre un roulement
aussi favorable que possible, mais
la S.N.C.F. a commandé 9 machines
BB 1500 V., aptes à tous les ser-
vices, pour satisfaire l'augmentation
des parcours électriques.

Ainsi , dans quelques semaines , les
fumées cesseront de se refléter dans
la Saône au pont d'Auxonne ; les
« panto » von t succéder aux pana-
ches. Nombreux sont ceux qui s'en
réjouissent , et cela ne saurait sur-
prendre ; mais ne laissons pas dis-
paraître , sur cette ligne, la vaillante
traction-vapeur sans rendre hom-
mage à ses 102 ans de bons ser-
vices.

MENUISERIE-ÉBÉNISTERIE

AMI BIANCHI
Agencement de magasin
Menuiserie en bâtiment

Fabrication et vente de meubles
en tous genres * \

S E R R I È R E S  - Neuchâtel '
Tél. 515 52

«La Belle au bois dormant»
a donné naissance à son bébé

LE «BÉBÉ-MIRACLE» ET SA MÈRE SE PORTENT BIEN
A deux reprises, nous avions par-

lé d'Ellen Moore , âgée de 22 ans
qui , à la suite d'un accident , était
restée 169 jours dans le coma. Or
Mme Moore attendait un enfant et,
le 102me jour de son long som-
meil , le médecin demanda à M.
Moore de choisir entre la mère et
l'enfant. Après douze heures de ré-
flexion , M. Moore répondit : « Quel-
le vive !... »

Mais les médecins décidèrent
d'attendre encore , et le miracle se
produisit. Le 169me jour , Mme Moo-
re reprit quelques instants ses es-
prits. Dès lors, on put lui app li quer
la techni que de l'hibernation, (faire
descendre la température de la ma-
lade , notamment par des applica-
tions de glace). Hui t jours après, la

jeune femme sortait de sa léthargie.
Normalement , l'hibernation aurait

dû tuer l'enfant. Une fois de plus,
cependant , le corps médical ne
chercha pas à comprendre puis-
que, dimanch e, à 2 h. 30, un beau
nouveau-né vit le jour.

Quand on le lui mit dans les bras,
Mme Moore sourit. « Je l'adore, dit-
elle , j'adore mon bébé. »

C'était la première fois qu'elle
s'exprimait aussi distinctement.

Alors, pour les Anglais, les res-
trictions d'essence, les week-ends à
la campagne gâchés par la crise du
Moyen-Orient , les menaces de
Khrouchtchev, l'hiver qui s'annonce
dur ,' tous ces soucis s'estompèrent
comme par enchantement... pendant
quelques instants.

Saint-Etienne possède
une prison modèle

Les serrures s'ouvrent facilement. Il y
a un cinéma, la télévision et, bientôt,

la radio dans chaque cellule.

Deux surveillants de la prison de
Saint-Etienne ont comparu en cor-
rectionnelle et ont été condamnés
pour négligence, le premier à quatre
mois de prison avec sursis, le second
à deux mois avec sursis. Un détenu
qui avait réussi grâce à eux à s'éva-
der le mois d'août dernier, voit la
durée de sa peine s'allonger de six
mois. /'

La prison stéphanoise, datant de
Napoléon III , se trouve dans un état
d'extraordinaire vétusté. Le détenu
n'eut aucun? peine à forcer le gui-
chet de sa cellule. Après avoir ar-
raché un clou , il parvint à passer un
bras à l'extérieur et à ouvrir la porte
grâce à un fil de fer.

Vers deux heures du matin, c'est-
à-dire trois heures avant l'évasion,
un gardien s'était trouvé nez à nez
avec le détenu , alors que celui-oi ve-
nait de sortir cle sa cellule. Le gar-
dien appela un collègue, qui était
alors de repos, et ils remirent le dé-
tenu dans la même cellule, d'où il
réussit à s'échapper une seconde fois
avant le jour.

Ayant ouvert la port e de la déten-
tion et deux autres serrures avec le
fil de fer qui lui avait déjà servi, il
se trouva bientôt dehors. L'évadé
s'empara ensuite de deux madriers
qu 'il trouva dans la cour et qui l'ai-
dèrent à franchir le mur d'enceinte
sans difficulté.

Au coure de l'interrogatoire, un
expert fut chargé d'examiner le fonc-
tionnement de toutes les serrures de
la prison. Il parvint à ouvrir toutes
les portes sans faire le moindre
bruit.

Les avocats se sont étonnés que le
crédit d'un million et demi voté ré-
cemment n'ait pas été employé au
remplacement des serrures défec-
tueuses dans cette prison, qui pos-
sède le cinéma, la télévision et dont
les cellules ne tarderont pas à être
pourvues d'un appareil de radio.

UN ÉVÉNEMENT
qui compte et se raconte !
Les calorifères les plus vendus de
Suisse portent la marque « La
Couvinoise » S.A., celle du chauf-
fage économique idéal avec une
puissance calorifique maximum ,
sans cendres et sans odeur.
Renseignez-vous chez les déposi-
taires de votre région.

__B̂ ^^ ^̂ ^8b_.

M' Dans les petits ^&
m restaurants des ports de mer ^k
M l'on mange du poisson excellent. M

Les mêmes mets tendres se ¦
la laissent accommoder avec nos m

m filets m

; I
Oest le moment

de faire la vidange d'huile
Préparez les bidons d'tmproved Castrotite et S
d'tmproved Castrol XL.  Dès le premier froid tous les
automobilistes , de môme que les motocyclistes,
passent à l'huile d'hiver.
Grâce à leur composition , Vlmproved Castrolite et .
VImproved Castrol X L  vous offrent d'immenses
avantages — car il n'existe pas de meilleure huile
pour toute la saison d'hiver.
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Représentant général: Biirfce éyGie S. A., Zurich ç
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La cuisinière à gaz pour pensions SURSEE
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convient parfaitement, suivant la grandeur, pour les pensions, cafés ,
tea-rooms, petits restaurants et maisons de maitre. Existe en trois
modèles: avec 1 four et 4 feux ouverts; avec 2 tours , 4 feux ouverts
et 1 plaque chauffante; avec 2 fours , 1 armoire chauffante , 6 feux
ouvert s et une plaque chauffante. (Four livrable avec ou sans thermo-
stat). Demandez les prospectus détaillés.

•
Le poêle à mazout SURSEE ^^^___
dispense une chaleur confortable, r"̂ -—-_-__ __
régulière et aisément réglable. ~"~~~~~~~~llflÉI ¦
C'est un produit suisse de qualité !*ET

:Ti*ïl|se?_,
qui répond aux besoins suisses. j M S
Entièrement revêtu d'un manteau ? t I àj y
en métal, traité en brun clair ou j _,__ ! ™ '
en vert. Brûle automatiquement,
donc pas d'entretien. Consom- l j $ !S
mation minime de mazout, aucune . |
odeur de mazout. ( - j - ,- i - lll

Modèles pour chauffer
90-400 m3,
de Fr. 470.- à Fr. 790.-.

Demandez le prospectus détaillé lÉ^̂  4
du poêle à mazout. ^̂ ^^â8__*__ _r

la
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C'est merveilleux comme je peux de
nouveau lire, et même sans me fatiguer.
Oui, et moi j 'enfile mes aiguilles comme
autrefois ; je me sens vraiment plus jeune

que jamais.

û 2̂ i.omminotVT x̂ft/NÏUCHATEl.
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Maître opticien j

PIANOS
neufs et d'occasion
selon le mode de « location-vente >

— pas d'engagement d'achat
Conditions très intéressantes
RENSEIGNEMENTS CHEZ

HUG _ Cie, musique, NEUCHATEL
___ . .

F _______________________________________________¦__________________________________. ^

CTHDin UNE PRODUCTION SUISSE DE CLASSE INTERNATIONALE

_- , . , „ . , , _ , Après l'immense succès de « ULI , LE VALET DE FERME > voic i la suiteDes aujourd nui a 15 h. , . ' '..- ¦ , .£¦_< £ _ _ ¦ _ _ •  _ » _ _ * _ •  ¦**-¦ _ -du magnifique roman de JEREMIAS GOTTHELF

Une production qui sort avec les mêmes excellents interprètes : ,
de l 'habitude et du déjà vu...

HANNES SCHMIDHAUSER - LISELOTTE PULVER
EMIL HEGETSCHWEILER - LEOPOLD BIBERTÏ - ALFRED RASSER

_______ $*-̂ Pfl̂ h|__.

îxpv^' fi _&P Une histoire d'une rare intensité dramati que , qui prend , dans le
*ù&~? P%M^^^^-nB-M- cadre des authentiques et beaux paysages de l 'EMMEN TAL, un

§̂b UU, LE FERMIER
^̂ »K VsS (ULS- DEi pÀCHTER)

_» ' llÉ_ _\. 
N ¦¦ ^v d'après un scénario de RICHARD SCHWEIZER

I . , -;*»-- . v&ÊjË$Mim * _Js*.-* ¦¦ ' - ¦'sS t̂&yy * __S __-^' * __v **v JlMïl_Sr __ " L.?*!. "D-r^SÇÊ ûpyif •

'""' femmes , et aussi la jeunesse , doivent le voir. Personne ne regrettera d'avoir assisté
à ce spectacle , car chacun en gardera une profonde impression en se laissant saisir
par son intensité dramatique. »

Matinées à 15 h. : jeudi et mercredi n*n| r Location ouverte de 14 h. à 17 h. 30
mmm i *  1T i _>A i nilLL Jeudi, vendredi , samedi , dimanche

Samedi et dimanche 2 matinée, à 14 h. 45 et 17 h. 30 SCHWYZERDUTSCH (?) 5 30 00Soirées a 20 h. 30 tous les soirs w-'
--

r

L'ÉDITION DE 1957 DE L'ALMANACH
DU VÉRITABLE

MESSAGER BOITEUX
DE NEUCHATEL

sera mise en vente
vendredi 30 novembre 1956

On u trouve un récit très
comp let de l'insurrection
royaliste de septembre
1856. Il est abondamment

•ï l  4. •illustre.
En vente , dans toutes les librairies, dans les
kiosques et dans des nombreux ' magasins au prix

de 1 fr. 50 l'exemplaire.

Demandez à la porteuse de la « Feuille d'avis de
Neuchâtel » de votre quartier ou de votre localité, 

^de vous en réserver un exemplaire. BI

. _______ JPÎ _____ _ tV7_ N'oubliez pas que le 6 décembre c'est la Saint-Nicolas!
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spécialités ,.MERCURE" seront pour vos enfants une surprise accueillie avec grands
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_l'̂ î **_ii_t^_^^_P:'11 " " * 
Hà, ^e nofre immense choix

Wr Ê̂m *\ CE TRES BEAU
r 9A5^___i ^ 

* 
CHEMISIER
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Beau choix de CARTES DE VISITE à l'imprimerie de ce journal

Fr. 3000.-
sont cherchés à emprun-
ter par personne solva-
ble, remboursement men-
suel, plus Intérêt, à con-
venir. — Adresser offres
écrites à Y. P. 5256
au bureau de la Feuille
d'avis.

SAVEZ-VOUS QUE
pour allonger et élar-
gir toutes chaussures,
la plus grande ins-
tallation avec 21 ap-
pareils perfectionnés
se trouve à la Cor-
donnerie de Monté-
tan, avenue d'Echal-
lens 107, Lausanne ?
Résultat garanti. —
G. BOREL.
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A bon marché le soleil chez vous jy
pour compenser l'été pluvieux, exposez-vous aux rayons ™

¦ 

bienfaisants d'une WU

LAMPE DE QUARTZ MÉDICALE p
Vous augmenterez votre résistance physique à l'invasion -W

M 

des maladies et votre teint bronzé sera l'indice d'une mm
bonne santé w|

Location-vente sans intérêts [_3J

I
FR. 20- PAR MOIS BRenseignements sans obligation d'achat |̂

PHARMACIE-DROGUERIE F. TRIPET B
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Seyon 8 - Neuchâtel tm
5 % timbres-escompte Envois par poste ¦' , 1
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TITO JOUE SERRE
(SUITE DE LA P B E M Il -R B  PAOB 3

Tout devrait être soumis
à l 'impérialisme russe

Le maréchal yougoslave fut tou-
tefois le plus profondément impres-
sionné lorsqu'il apprit que les chefs
militaires russes qui n'avaient pas
pris part jusqu'ici à la lutte des ré-
formateurs contre les stalinistes
avaient épousé décidément la cause
de ces derniers. Toujours selon les
mêmes sources, Khrouchtchev aurait
informé Tito que les maréchaux so-
viétiques étaient opposés à tout
genre de titisme, c'est-à-dire à l'oc-
troi d'une autonomie, même res-
treinte, aux satellites. Ils veulent,
en effet , avoir pleinement sous leurs
ordres les armées de ces pays et
aussi disposer librement de leurs
territoires, considérés en bloc com-
me une zone de sécurité indispen-
sable à l'U.R.S.S. Il ne s'agirait nul-
lement, à leurs yeux, du triomphe
du marxisme dans le monde, mais
de l'impérialisme russe, auquel tout
devrait être soumis.

Ces révélations n 'étaient certes
pas faites pour tranquilliser le ma-
réchal Tito. Aussi chercha-t-il à per-
suader les leaders soviétiques avec
lesquels il entra en contact à Yalta
qu'en cessant de relâcher les rênes
aux partis communistes des pays
satellites, aspirant à plus de liberté
d'action chez eux, on risquait de
provoquer des « explosions dange-
reuses ». Khrouchtchev partageait
son avis. Il aurait même promis de
faire appeler au pouvoir Imre Nagy
en Hongrie , solution à laquelle le
maréchal Tito tenait beaucoup.

Menaces directes
Ces promesses restèrent pourtant

lettre morte. La situation s'aggravait.
Après la « révolte pacifique » de la
Pologne — fort bien vue de Bel-
grade — vinrent les événements de
Hongrie. Selon le maréchal yougo-
slave, l'insurrection hongroise était
justifiée et même désirable tant
qu'elle réclamait des modifications
du système socialiste. Elle devint
dangereuse et condamnable aussitôt
qu'elle se tourna contre ce système.
Aussi, à Belgrade, ne cesse-t-on de
répéter qu 'en appliquant à temps la
« vraie déstalinisation », on aurait
évité la tragédie. Cela est dit, d'ha-
bitude, avec un vif ressentiment.

De fait , les conséquences du drame
hongrois sont toutes menaçantes
Î)our la Yougoslavie. D'abord le sta-
inisme le plus implacable et le plus

cruel est réintroduit à Budapest,
donc dans le voisinage immédiat de
la patrie de Tito, premier antistali-
niste du bloc oriental. En outre, il
y a actuellement en Hongrie plus
de 20 divisions soviétiques. Leur

nombre ne diminue pas : il aug-
mente. La résistance passive du peu-
ple magyar ne justifie certes pas un
tel déploiement de forces armées.
Leur présence est inquiétante. Les
stalinistes et les maréchaux de Mos-
cou ne désireraient-ils pas, par ha-
sard , terroriser la Yougoslavie et
l'obliger à se soumettre , comme au-
trefois, aux ordres du Kremlin ?
Cela ferait disparaître cet Etat com-
muniste, indépendant de l'U.R.S.S.,
dont l'existence stimule les velléités
autonomistes des satellites.

Ce ne sont évidemment que des
suppositions. Toutefois, le maréchal
de Belgrade a préféré disposer déjà
ses troupes le long des frontières
hongroise et roumaine. Simultané-
ment , il précise son point de vue et
défend ses positions idéologiques.
Le discours de Pola , les réponses
énergiques aux accusations lancées
par la « Pravda » et l'arrestation re-
tentissante de Djilas — ce qui de-
vrait prouver que le communisme
pur demeure toujours le credo de
Belgrade — en sont des exemples
éloquents.

Si Khrouchtchev perdait...
Certes, l'avenir de la Yougoslavie

dépend surtout du résultat final de
la lutte entre stalinistes et antistali-
nistes dans l'U.R.S.S. A Belgrade, on
se rend compte que Khrouchtchev
n'est plus un allié sûr du maréchal
balkanique. Pour amadouer ses ad-
versaires, il prend en effet des attitu-
des sévères à son égard. Les allu-
sions acerbes se trouvant dans son
discours prononcé à Moscou au cours
de la réception donnée en l'honneur
de M. Gomulka en fournissent une
preuve évidente. Cependant, si Niki-
ta Khrouchtchev perdait définitive-
ment la partie, cela marquerait le
début d'une période de politique nou-
velle, dans le cadre de laquelle le
rapprochement entre TU.R.S.S. et la
Yougoslavie de Tito ne trouverait
plus de place. Le maréchal devrait
alors s'attendre à des jours sombres
et fort difficiles.

C est pourquoi à Belgrade on com-
mente largement la situation existant
à Moscou. On y observe avec préoc-
cupation que la nomination de Mo-
lotov au poste de ministre du contrô-
le de l'Etat représente un succès no-
table des stalinistes. On remarque
également que le secrétaire du parti
communiste de l'Union -soviétique est
attaqué aujourd'hui de deux côtés :
tant par les partisans d'es méthodes
dures, que par les propagateurs de
la démocratisation. Les premiers lui

reprochent d'avoir secoué, par la des-
truction du mythe de Staline, les
fondements même de l'empire rouge.
Les seconds affirment , au contraire,
qu'il agissait avec une lenteur blâ-
mable, accordant trop tard et trop
peu de concessions aux Polonais et
aux Hongrois, ce qui donna des ré-
sultats désastreux, « Obligée » de re-
courir aux massacres, l'U.R.S.S. perdit
sa popularité en Europe occiden-
tale et il ne peut plus être question
dl'y constituer des « fronts populai-
res ».

Tout en admettant que cette dou-
ble attaque est très dangereuse pour
le bouillant Nikita, on note toutefois
à Belgrade qu 'il ne serait pas facile
aux autres dirigeants de l'U.R.S.S. de
le faire disparaître soudainement et
totalement de la scène politique. Ces
dirigeants savent bien, en effet — et
les accords conclus récemment avec
la Pologne en témoignent — que la
rapidité du procès de la démocratisa-
tion a déjà anéanti les possibilités
d'un retour pur et simple à une dic-
tature stalinienne. D'autant plus que
le moral des troupes soviétiques lais-
se beaucoup à désirer , que l'enthou-
siasme de la bureaucratie de l'U.R.S.S.
pour la « cause du marxisme » a vir-
tuellement disparu et que le chaos
administratif s'accentue dans toute
l'Union soviétique. Dans ces condi-
tions, dit-on à Belgrade, un change-
ment complet de la ligne politique
interne provoquerait inévitablement
de graves secousses. Et cela n'est,
sans doute, désiré par personne. » -

Des atouts
A ce raisonnement — non dépour-

vu d'une forte dose de « wishfulthin-
king » — on ajoute encore que
Khrouchtchev dispose, malgré tou t,
d'atouts valables. II peut prouver,
par exemple, que sa politiqu e de dé-
tente donne d'excellents résultats en
Asie et en Afrique. Même les derniers
événements ne modifièrent pas cet
état de choses. L'effet de l'appui ac-
cordé par l'U.R.S.S. à l'Egypte a fait
monter en flèche la popularité de
Moscou parmi les Asiatiques et les
Africains, indépendamment de la
mauvaise impression provoquée par
l'intervention des troupes soviétiques
en Hongrie. Jamais encore la Rus-
sie n'avait eu de pareilles possibili-
tés d'act ion en Asie et en Afrique.
La « défenestration » de Khroucht-
chev et le retour à la rigidité stali-
nienne et aux menaces d agressions
punitives détruiraient totalement ces
possibilités. De plus l'Occident —
effrayé par d'aussi profonds change-
ment en U.R.S.S. — renforcerait son
unité et consoliderait les pactes et
les alliances, tombés pratiquement
dans l'oubli. Or, il n'est pas exclu —
pense-t-on à Belgrade — que
Khrouchtchev réussisse à persuader
les autres leaders soviétiques qu'il
est plus important pour Moscou de
continuer à élargi r les influences rou-
ges en Afrique et en Asie que de
freiner le renforcement du commu-
nisme nationail dans les pays satelli-
tes. Si tel était de cas , Khrouchtchev
serait sans doute obligé d'agir avec
beaucoup plus de prudence , mais sa
ligne politique ne serait pas aban-
donnée. On le souhaite vivement à
Belgrade et, malgré le doute, on l'es-
père. ,

M.-I. CORT.
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I Vous aurez beaucoup à écrire à Noël et à Nouvel-An |
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\ 1, rue du Temple-Neuf ,

\ tient un grand choix à votre disposition ,
f i

) I

Revendications paysannes et stabilité des prix
Les diff icultés économiques de l'A llemagne fédérale

De notre correspondant pour les
a f f a ires allemandes :

Le gouvernement fédéral allemand
se trouve actuellement en présence
de problèmes économiques difficiles
à résoudre et que viennent encore
compliquer des considérations d'or-
dre électoral, à moins d'un an du
renouvellement complet du « Bun-
destag ». D'un côté les paysans, qui
comptent parmi les soutiens des par-
tis gouvernementaux, réclament une
revalorisation de leurs produits ; de
l'autre les citadins, parmi lesquels
se recrute également une bonne par-
tie de la clientèle électorale de la
majorité, se plaignent de certaines
hausses de prix et mettent en garde
le gouvernement contre les consé-
quences que ne manquerait pas
d'avoir toute accentuation de cette
tendance. .

Le conflit latent a pu être limité
jusqu'ici grâce à la souplesse légen-
daire du président du conseil, qui
sut éviter le pire en accordant aux
uns et aux autres de petites satis-
factions de détail qui n 'étaient en
réalité qu'autant de palliatifs. Or,
aujourd'hui, le fort mouvement qui
se dessine dans toutes les grandes
industries en faveur d'un raccour-
cissement de la semaine de travail
vient donner une acuité nouvelle
au problème de la stabilité des prix.
Dans le secteur du charbon et de
l'acier, en particulier, les organisa-
tions patronales n'accepteront les
revendications ouvrières que si le
gouvernement les autorise à aug-
menter les prix de leurs produits...
C'est le cercle vicieux, l'insoluble
problème où l'on voit certaines clas-
ses de la population réclamer à
grands cris des réalisations dont el-
les seront les premières à condam-
ner ensuite les inévitables effets.

Le point de vue
des consommateurs

Le point de vue des consomma-
teurs, directement intéressés à la
stabilité des prix, est représenté au
gouvernement par le ministre de
l'économie Erhard, bien soutenu en
l'occurrence par la banque d'émis-
sion ou « banque des Lânder ». Pour
Erhard , membre du parti d'Ade-
nauer, le maintien des prix à leur
niveau actuel est la condition « sine
qua non > d'une victoire électorale
en 1957.

Pour arriver à ses fins le minis-
tre de l'économie préconise un
abaissement presque général des
droits d'entrée sur les produits agri-
coles, mesure qu'il tente de justi-
fier en partie par son désir de se
conformer aux vœux de l'O.E.C.E.
concernant la libéralisation des
échanges.

Erhard est soutenu dans ses ef-

forts par le groupe des députés dé-
mo-chrétiens élus dans des circons*
criptions urbaines, qui craignent de
voir une partie de leur clientèle
voter pour l'opposition si le gou-
vernement donne suite aux reven-
dications paysannes et si la tendan»
ce au renchérissement des articles,
et produits de première nécessité
s'accentue.

Réactions paysannes
Les milieux agrariens entendent

naturellement ne pas se laisser faire
e't leur porte-parole au gouverne-
ment, le ministre du ravitaillement
Lûbke, a eu avec son collègue de
l'économie des accrochages que le
chancelier eut toutes les peines du
monde à apaiser pour sauvegarder
l'unité de son . ministère. Ils exigent
notamment que le gouvernement
respecte les promesses ; qu'il ¦ lui
avait faites avant les élections de
1953 et menacent de passer' à l'ac-
tion directe s'il s'avisait de les: ou-
blier. On a déj à parlé de l'éventua-
lité de « grèves du lait » dans plu-
sieurs régions.

Ces promesses tiennent en un plan
dont la réalisation exigera une di-
zaine d'années. Au bout de ce temps,
la structure de l'agriculture alle-
mande devrait être radicalement
modifiée par une série de réformes
techniques et économiques qu 'il se-
rait trop long d'énumérer ici. Oe que
les agriculteurs, réclament dans: l'im-
médiat est le droit de vendre leurs
produits à des prjx leur assurai)! un
niveau de Vie décent pendant là pé-
riode transitoire.

Le plan d'Adenauer
Pris entre son ministre de l'éco-

nomie et son ministre du ravitaille-
ment , ou mieux encore entre les re-
vendications paysannes ct la crainte
des citadins de voir le coût de la
vie , augmenter, le chancelier- sou-
cieux lui aussi des élections de 1957,
se propose d'appliquer ses propres
remèdes. Ses promesses à l'agricul-
ture , 11 les a trop souvent répétées
pour pouvoir s'en dédire... Il les
tiendra donc. Mais aux autres caté-
gories de citoyens qu 'effraie la pers-
pective d'une hausse générale des
prix , il offrira ce que nous appelle-
rons des « primes de compensa-
tion » : allégements fiscaux pour les
classes moyennes, réform e sociale
prévoyant notamment une revalori-
sation des pensions pour les « ren-
tiers d'Etat » (et Dieu sait s'il y en
a en Allemagne !), politique de com-
préhension à l'égard des diverses
revendications syndicales pour les
salariés... ¦

Chacun, ou presque, aura ainsr sa
part, et l'électeur serait bien ingrat
s'il ne s'en souvenait pas l'an pro-
chain 1 Léon LATOUR.

du tabac ? — non.
1

Des fruits, des légumes? — non. peut-être un chapeau ? Oh non ! mais...

«N*. Il 11 ÏV -6-
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. . un caquelon à fondue,
parce que la fondue en famille
est une fête que l'on
renouvelle chaque semaine
avec joie.

' 

; 

¦
•

De la fondue pour les enfants ?

Oui, sans autre , car après
avoir mitonné cinq minutes , la
fondue ne contient pratique-
ment plus d'alcool. Les enfants
boivent du thé ou du café,
les grandes personnes du
kirsch — le traditionnel coup
du milieu — et du vin blanc
comme apéritif puis après la
dernière bouchée. Demandez
aujourd'hui-même à votre
marchand de fromage le pros-
pectus sur la fondue, il
contient de bons tuyaux pour
la réussir à coup sûr.
A propos: n'emp loyez un
caquelon neuf pour la fondue
qu'après y avoir fait cuire
du lait coupé d'eau.

A midi aussi, la fondue est
un repas merveilleux. ,

*.
'•

/JS T̂TN. Union suisse du

( e_ _ ! ) comrr* erce de fromage SA

u____ r j f tJf t W
J *r Hôpital 15, Neuchâtel

S Tél. 5 26 05

A la suite du succès de notre dernière vente et _ la demande
de nombreux clients :

JEUDI , VENDREDI et SAMEDI

Grande vente d'action
Vient d'arriver de Hollande

Poularde à rôtir de tout ler choix
Une délicatesse spécialement engraissée,

blanc comme neige

au prix de rl_ IrtW la pièce de l%g. 100

et de F-i 8i50 , > > 1 kg. 200
environ

Une occasion à ne pas manquer!
Voyez nos vitrines

BBm̂ m̂ m̂ Bm^mÊÊmmiP '™m*ta™'a^m,um* ***——————

DE LA FLAMME (gaz)... [
DE LA PLAQUE (électricité)...
DU FOUR... T .D f rSUR LA TABLE

Combien pratique, hygiénique et pourtant joli

Verre Pyrex Sedlex
• (résistant au feu et aux chocs)

Cocottes rondes dePuis 3.20 Plats à cake dePuis 5.80
Cocottes ovales dePuis 6.55 Plats à œufs depuis 3.55

Plats à escargots , à gratin , etc...

_________________ ¦_____ ¦
2me étage __P__-̂ _ __*̂ ^^_^*_S_1 Ristourne

articles de ménage ^^^_____»_l __________ sur tous Ies articIes

BlMlliIlli M

Belle maculature à l'imprimerie de ce journal

135.-
A enlever quelques

beaux tapis de milieu
moquette pure laine, des-
sin Orient, 2x3 m. envi-
ron.

BENOIT
Malllefer 20 Tél. 5 34 69
Présentation à domicile.

Fermé le samedi.

I TOUT POUR
LE HOCKEY

Prix avantageux
A. Grandjean

Salnt-Honorô 3
N E T J O B A T H L

Tél. 81883

A vendre

chambre
à coucher

modèle, style français
canné, état de neuf, va-
leur 4600 fr., cédée a
2600 fr.

combi-meuble
à l'état de neuf , valeur
450 fr., cédé à 300 fr.

Tél. 817 23.

J m\*\a-jpi_K_ 3̂El *'mt b̂ m̂ î̂ .̂ _«jl » # *_ • ¦̂SfJElHt-Bff fl I "̂J D M A w _ T i K kàjr
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_H Y*\ ¦¦if* __¦¦¦___ * -R \ 3-̂ _*» a • . § ¦Jt ĵfe '̂*'-^̂ [ii_ii jJf*-' aî_jiP?  ̂ ' -^̂ y ĵ ^̂ ^̂ Ŝm^
WmwMmmwn . /// '/////f/ff//fff ff y'̂ -^BS_______________g__ ;* \ ii Mi ___^_3E_8___i_W^_______________________ ^

ATELIER MECANIQUE
A remettre tout de suite, à Lausanne,

fabrication d'appareils brevetés, vente da
ces derniers assurée, grand rendement. Poup
traiter, Fr. 30,000 à 40,000.—.

Ecrire sous chiffres P. A. 20734 L. %
Publicitas, Lausanne.
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le chef vous propose

*ClpyCS VENDREDI, SAMEDI ET DIMANCHE
S H â C K- B à R -  la fameuse

BOUILLABAISSE MARSEILLAISE

PENSION-RESTAURANT DU SEYON
""•nui iiiittmmmttitii IIII nu im M M um iiiiMitiMiiiniii

SAMEDI ler DÉCEMBRE

SOUPER TRI PES
et civet de chevreuil

à la crème
Tél. 5 48 40 Se recommande :
Famille Philippin-Boss, chef de cuisine

l-_-____-__BM_________________Ml

êmWtét k̂ûAAàA ^ â̂ d̂î
Pour votre per manente, une coi f fure

moderne et une jolie coupe ,
faites confiance à

MARIE DOMON
C O I F F E U S E

Sablons 2

Neuchâtel Tél. (038) 5 67 68

1 Confiez vos réparations et transformations 1crêpe et caoutchouc

I à  

une maison spécialisée "

CordonnerieKOCH j
RUE DU SEYON y

j  ANGLE RUE DU RATEAU Q
Maison fondée en 1872 l*j j

H
I A f\ DÈS AUJOURD HUI a 14 h. et 20 h. très précises

I _ClPOl I V_J 2 séances tous les jours : à 14 h. et 20 h.
I
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Uï*i__n ^——————Brv— ^Xvs >. s*» _-:¦ * W** ____ w - Jy lfi - . _____V^_I __>''̂ VV________^_I__ L- '' -:* . _t*: _______

* _& -^-:<_^-MxB¥c_^v.*¦ *.*_>£¦¦*-
__ *P*v?_r*o „ ** >^_->_r _̂ _̂«S£fe,; y 

____
M

___________ FS _____E-̂ -  ̂ X ^^""l̂ Y ^
_____

^OJM5_^* ¦
¦
* „5&$-'V "̂ ______i - r-- ¦£-'¦'¦ -- fflj l****̂  ¦ . **"- ^^B|E^^B_V:irx^^_^_|_____ ^*Vt^k:"* " " ¦" * _! _______.* ̂ __ %"̂ K'̂ **Ë:wK_> ¦̂ ï^^-'_K_^^^*"̂ _5_1ft,s ___ ft ^^ __E^S_oH___H__P* '¦¦ ̂ ^*"̂  ¦ *. * -V

i Aiiifiiyi #111 # M un u i # i# i/#fy iI _f__ UÉMÎlI FJl liM_r 1IK I ^» JbJT} W fîll I
1 j , < GOA__ 1*777/ 77/£ WIND> 

1 ! E" technk0'°r 
d'après le célèbre roman de MARGARET MITCHELL I Par'é fran?ais

i__

1 CLARK GABLE * VIVIEN LEIOH * LESLIE HOWARD * OLIVIA DE HAVILLAND
I Une production S E L Z N I C K  I N T E R N A T I O N A L , distribué par MÉTRO - GOLDWYN-M AYER
'S**! ! ¦

. ': 
¦¦ .¦¦¦ • ' . i r / ;  , .- ' . . •

H 
Mise en scène : VICTOR FLEMING . . . ' ". ' ¦ ' ¦ , *  Musique de MAX STEINER

[•èS Tontes faveurs '

I Prix des places: Fr. 2.50, 3,, 3.30, 4.- | strictement suspendues | LOCATION OUVERTE : Tél. 5 21 12

|Hj - . ¦* -..'¦ 
¦ 
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g ĵ||jjggjjg ^ T_t____J>- TRAMS IVo 1, 3. 5. 7, 8 à la sortie _!* HP | [393D{npBH6nBBBgHK9Bfln&

Le pâté du chef
AU QUICK
«^RESTAURANT

Tous les jeudis
et samedis

******Spécialités
de la saison

Filets ¦
de perches
Gibier \
Grillade
Choucroute
Fondue
Escargots

W. Monnier - Rudrich
Tél. 514 10 f

La permanente
exécutée pax lea

PATRONS
secondés d'un personnel

QUALIFIÉ
TOUS donnera toute

SATISFACTION

SALON
DE COIFFURE
GŒBEL
Croix-du-Marché-

Trésor 1
Tél. 5 21 83

, Dépôt de
la « Pierre Curieuse »

MANTEAUX
confection

tissus fantaisie
depuis

Fr. 130.-
COOPÉRATIVE
DU VÊTEMENT

GRAND-RUE 6
1er étage

LA TONNELLE
Montmollin - Tél. 816 85
Pour les amateurs de
gibier, menu à 4 fr.,
jeudi, vendredi ; prière
fle s'Inscrire dès 14 h.

f Les HALLES ignorent^
1 la volaille congelée i

MEUBLES
ANCIENS

achat et vente
MALHERBE, ECLUSE 12

(à côté de la poste)

MARIAGE
Demoiselle distinguée,

de bonne famille aisée,
désire rencontrer mon-
sieur de bonne éduca-
tion, situation stable, 35-
42 ans, veuf accepté.

Case transit 1232, Ber-
ne.

Iflplj L'Association suisse des maîtres coiffeurs
ĵ

im 
m section de Neuchâtel et environs

3pyra informe sa fidèle clientèle
^lilipil que jes tarifs suivants ent reront  en vigueur le ler
~^gr

'*" | J décembre 1956 :
SERVICE MESSIEURS SERVICE DAMES

Coupe de cheveux . . . . Fr. S.— -W^88 en Plls seule ¦ • • • Fr- 4-—Shampooing mise en plls . . » 6.—Nuclue » aB0 Ondulation au fer . . .  . » 4.—
Coupe Hardy . . . . . .  » 7.— Coupe de cheveux . . . .  » 3.—_ . . _ „ Coupe mode » 5.—Coupe enfant . . .  . . . . » 2.50 Cou  ̂ mietUt et m!̂  en
Barbe . . . » lt— forme » 4.50

MEUBLES
d'occasion en tous gen-
res. Achat, vente. Guillod ,
rue Fleury 10. Tél. 5 43 90

LE BON GÂTEAU
AU BEURRE

DU QUICK

Cinéma de la Côte - Peseux T_. 8 19I8
LE FILM DONT ON PARLE

RAZZIA SUK LA CHNOUF
avec JEAN GABIN des tout grands jours
Jeudi 29, vendredi 30 novembre, samedi

ler décembre, à 20 h. 15 18 ans admis

Dimanche 2, mercredi 5 décembre, a 20 h, 15
Dimanche, matinée à 15 heures

UN GRAND FILM POLICIER
MYSTÈRES A SHANGHAI

D'après le célèbre roman « LA NUIT DU 13 »
Aveo Hélène PERDRIÈRE * Maurice TEYNAC
Pierre JOURDAN 18 ans admis

( f̂ inima - rsjfyMZ-
SAINT-BLAISE - Tél. 7 51 m

Du vendredi 30 novembre au lundi 3 décembre
Le triomphal chef-d'œuvre de FERNANDEL

Le petit monde de
D O N  C A M I L L O

avec GINO CERVI
Jeunes gens admis dès 10 ans

Mardi 4 et mercredi 5 décembre
LA BATAILLE DU RAIL

Un film authentique de la Résistance
Jeunes gens admis dès 12 ans

*_____________________¦ *_______r~- . ,*i

.mémo « LUX » _oiomDier8 ^66
Jeudi 29, vendredi 30 novembre

et samedi ler décembre, & 20 h. 16
L E S  D E U X  O R P H E L I N E S

Interprété avec une émotion fervente et unesincérité hallucinante par Gabrlelle DORZIAT,
André LUGUET, Franco INTERLENGHI

et Nadia GREY 
Dimanche 2 et mercredi, à 20 h. 16

Dimanche 2. matinée à 16 h. 30
A M I R A L  C A N A R I S

Chef du service de l'espionnage allemand
Dimanche 2 décembre, à 14 heures

Matinée spéciale pour familles et enfants____*_____________________________________________ ____________________¦

COURS D'HORTICULTURE
POUR AM ATEURS

organisés par les associations horticoles

Cours 1 : Arboriculture et maraîchère
Cours 2 : Floriculture (plantes d'appartements)

PRIX : 1 cours Fr. 6.—
2 cours Fr. 10.—

Par cours : 4 leçons de 2 heures
BULLETIN D'INSCRIPTION

Nom t Prénom :
Adresse :

Je m'intéresse au cours _ .......:..*. -

Mettre ce bulletin sous enveloppe et l'adresser au secrétariat :R. Schoor, fleuriste, Terreaux 2, Neuchâtel , jusqu 'au 6 décembre.

POUR LIES GOURMETS
Hnîtres - Montes - Bouillabaisse

Friture de fruits de mer
Scampis - Sole « Buffet »

Gratin de queue de langouste
Ces spécialités se servent

chaque jour
Pour la réservation de la table,

tél. 5 48 53

I Tous les jeudis : poularde au I
I riz et nos bonnes spécialités l
I de saison f

CONCOURS DE STENOGRAPHIE
organisé par l'Association sténographique
Aimé Paris, Neuchâtel (sous-section de la
Société suisse des commerçants) donnant
droit au certificat ou au diplôme officiel ,
vendredi 30 novembre 1956, au collège latin ,

à 20 heures.
FINANCE MODIQUE



Les communistes demandent à la population
de se préparer à chasser les « lâches » lorsque

la bataille reprendra

PORT-SAÏD, 28 (A.F.P.). — La gnerre des trivcts bat son plein à Port-
Saïd où les agitateurs pro-Nasser , anti-Nasser et communistes cherchent
j  constituer des réseaux clandestins et terroristes avec les commerçants
épouvantés et la population désorientée.

I^i services français 
et 

britanniques
¦'Imbriquant dans ces réseaux, tentent
je faire obstacle à cette propagande et
répandent à leur tour des tracts par dl-
lilnes de milliers. Dans la lutte d'in-
fluence ainsi engagée, les communistes
K aont hissés au premier plan depuis
Jtnx Jours. Des tracts imprimés en ara-
be, en français, en anglais et en italien
,ont distribués, collés, diffusés depuis
a heures.

tPréparez-vous , le monde entier col-
Itbore avec nous pour chasser ces lâ-
ches. L'Union soviétique, la Chine popu-
laire, les peuples de Bandœng et ceux
j u monde entier sont avec nous. Tous
combattront à nos côtés lorsque la ba-
taille reprendra.

> Signé : le comité de la résistance de
Port-Saïd. »

La ville paralysée
Le gouverneur égyptien à Port-Saïd ,

dont la santé s'affaiblirait , cherche à
maintenir un minimum d'ordre dans la
ville paralysée par la grève générale
depuis trois semaines .

Menaces de mort
Mais si les menaces de mort sont

aombreuses et émanent d'organisations
- la dernière en date s'intitule c grou-
pe suicide » — ou d'individus , aucun at-
:entat n'a jusqu 'à présent été signalé.
Lt premier incident s'est produit hier,
leux religieuses françaises ayant reçu
les pierres alors qu'elles se trouvaient
lans la rue.

de l'armée égyptienne. Des accrochages
entre patrouilles israéliennes et égyp-
tiennes auraient encore Heu.

Attentat à la grenade
PORT-SAÏD, 28 (A.F.P.). — Un at-

tentat à la grenade contre des fantas-
sins britanni ques qui interdisaient
l'accès de la place de la Gare a mar-
qué l'arrivée du contingent danois à
Port-Saïd, à la fin de l'après-midi.

Accrochages
israélo-égyptiens

Sur la ligne du cessez-le-feu, le calme
continue de régner, mais un trafic im-
portant de véhicules autour d'El Kanta-
ra a été observé. D'autre part , selon des
informations reçues de Port-Saïd , les
Israéliens se seraient repliés des posi-
tions avancées qu 'ils occupaient dans le
Sinaï en détruisant tout derrière eux.
Afin de s'assurer une marge de sécu-
rité, ils continueraient cependant à en-
voyer des patrouilles dans la zone éva-
cuée. Interdisant ainsi la réinstallation

Guerre des tracts
à Port-Saïd

1 Informations suissets i
Arrivée

d'un huitième train
de réfugiés hongrois

COMKDÉRATIO *

BERNE, 28. — La Croix-Rouge suis-
se communique :

Un 8me train spécial transportant
570 réfugiés hongrois est arrivé mer-
credi à Buchs. Ces réfugiés ont été
«itôt après répartis dans les différents
établissements préparés à leur inten-
tion , par la Croix-Rouge suisse dans
les cantons de Bàle-Campagne, Berne,
Glaris, Lucerne, Saint-Gall, Tessin et
Vaud.

Durant ces derniers jours, 35 va-
gons remplis, de vivres, de couvertures
et de vêtements ont été acheminés
vers les camps de réfugiés en Autri-
che. D'autre part, le service de trans-
fusion de sang de la Croix-Rouge
misse a mis à disposition 2000 centi-
mètres cubes de gamma-globuline pré-
levés sur ses réserves pour prévenir
toute épidémie de rougeole parmi les
enfants réfugiés hongrois.

L'action de secours en Hongrie mê-
me se développe régulièrement sous la
direction du comité international de
la Croix-Rouge. Jusqu'à ce jour, 10
colonnes de camions ont été achemi-
nées sur Budapest où la distribution
des marchandises les plus nécessaires
est effectuée sous le contrôle de délé-
giés du comité international. La

roix-Rouge suisse a d'ailleurs mis à
disposition plus de 150 spécialistes de
nationalité suisse pour la direction des
dépôts de matériel à Vienne et à Bu-
dapest, pour les transports en Hon-
grie et pour la répartition des secours
dans ce pays.

Augmentation
du prix du mazout

Le prix de vente du mazout vient
d'augmenter de 47 à 50 ct. par kilo,
en raison de l'accroissement du coût
du transport.

Les arrivages des huiles de chauf-
fage n 'ont pas subi de diminution ces
derniers temps.

Nouvelles attaques
de M. Fawzi

NA TIONS UNIES

NEW-YORK, 29 (Reuter). — A la re-
prise de la séance de l'Assemblée géné-
rale des Nations Unies, M. Fawzi, mi-
nistre des affaires étrangères d'Egypte,
a.  demandé l'ouverture d'une enquête
minutieuse sur te « complot contre
l'Egypte » afin d'établir la responsabi-
lité ou la non-responsabilité des au-
teurs. Cette enquête devrait être me-
née par l'O.N.U. Les droits de l'Egypte
à des dommages-intérêts devraient être
reconnus et les dommages énormes su-
bis par l'Egypte du fait des destruc-
tions, devraient être réparés. Les en-
vahis.se_rs devraient en tout oas cou-
vrir les dégâts matériels. Le ministre
a renouvelé l'offre de l'Egypte d'ouvrir
des pourparlers sur la Convention de
1888 afin de garantir la libre navigation
dans le canal et de donner des garan-
ties raison nables aux usagers. U a ac-
cusé la France et la .Grande-Breta gne
de faire tout ce qu'elles pouvaient pour
rendre vains les efforts de l'Egypte en
vue d'admin istrer le canal. L'Egypte a
prouvé qu'elle était à même de te faire.

Les envahisseurs n'ont pas isolé le
canal de la politique mais ils voulaient
simplement l'isoler die l'Egypte. Ils ont
teltemient bien agi en voulant l'isoler
que 1e canal de Suez ne peut plus fonc-
tionner. L'Egypte demande l'application
immédiate des résolutions de l'O.N.U.
par la France et la Grande-Bretagne.

Mort d'Emile Buehrle
ZURICH .

ZURICH, 28. — On apprend le décès
survenu à l'hôpital, après une brève
maladie, de l'industriel Emile-Georges
Buehrle. Né en 1890, à Pfortzheim, le
défunt est entré, après la guerre de
1914, à la fabrique de machines de Mag-
debourg, qui l'a chargé de réorganiser
la fabrique suisse de machines à Oer-
likon. Il acquit des brevets lors de la
liquidation de l'ancienne « Maschinen-
baufabrik A. G. •> , à Seebach, et des
droits pour la fabrication du canon
Becker de 20 mm. Au cours des années,
l'entreprise d'Oerlikon, sous la direc-
tion de Buehrle, se sépara de l'entre-
prise allemande. Le personnel a passé
de 140 à 3500 employés et ouvriers. En
même temps, M. Buehrl e a fondé ou
repris d'autres entreprises telles que la
c Pilatu s », fabrique d'avions à Stans, la
Contraves S. A., et plusieurs filatures de
coton.

Emile Buehrle était d'autre part con-
nu comme mécène. Sa collection d'oeu-
vres d'impressionnistes et expression-
nistes français était importante, et en
1942, il a donné deux millions de francs
pour agrandir le Kunsthaus de Zurich
et pris à sa charge les frais de cons-
truction des nouveaux bâtiments du
Kunsthaus, évalués à 7 millions. Il cons-
titua la fondation Gœthe pour les arts
et la science, avec siège à la maison
Salomon Gessner, à Zurich, ainsi qu'une
fondation pour la littéra ture. Il a sou-
tenu également les semaines musicales
de Lucerne.

Tension Irak-Syrie
( S U I T E  DE LA P R E M I È R E  P A G E )

Amman dénonce
l'alliance anglo-jordanienne
PARIS (A.F.P.). — Suivant l'exemple

de l'Egypte qui avait abrogé son traité
avec la Grande-Bretagne en octobre
1951, la Jordanie vient de dénoncer
verbalement son alliance avec le Royau-
me-Uni , qui était entrée en vigueur
le 30 avril 1948 pour une période de
vingt ans.

Les clauses prévoyaient l'entraînement
de l'armée jordanienne par des offi-
ciers britanniques et la fourniture par
la Grande-Bretagne de tous les experts
en matière de gouvernement et d'admi-
nistration que le souverain pourrait de-
mander. L'armée jordanienne, aux ter-
mes de cette alliance recevait ses ar-
mes, ses munitions, son équipement*
ses avions et d'une manière générale
tout son matériel de la Grande-Breta-
gne.

En vertu de ce même traité la Gran-
de-Bretagne avait le droit de faire sta-
tionner des troupes et de maintenir des
bases aériennes à Amman, Mafrak et
Akaba. L'article 2 de l'annexe à ce traité
avait institué un organisme permanent
chargé de coordonner les questions mi-
litaires entre les deux gouvernements
et d'élaborer les plans relatifs aux in-
térêts stratégiques communs aux deux
pays.

Encore aucune
communication à Londres
LONDRES, 28 (Reuter). — Un porte-

parole du Foreign Office a déclaré mer-
credi à la presse que la Grande-Breta-
gne n'avait reçu aucune communication
du gouvernement jordanien au sujet de
l'abrogation du traité anglo-jordanien.

Nasser se fait
de nouveau menaçant :
« L'Egypte ne saurait sacrifier
son indépendance au souci de
préserver la paix mondiale »
PARIS, 28 (A.F.P.). — Dans une lon-

gue déclaration, diffusée par la radio
du Caire, le gouvernement égyptien
« met en garde l'opinion publique mon-
diale contre le danger de la reprise des
hostilités en Egypte, à la suite du refus
anglo-franco-israélien d'évacuer le ter-
ritoire égyptien, et proclame que l'Egyp-
te ne saurait sacrifier son indépendance
au souci de préserver la paix mondiale».

Le gouvernement égyptien, ajoute la
déclaration, « tient le gouvernement bri-
tannique comme seul responsable de
l'agression anglo-franco-israélienne con-
tre l'Egypte, des atrocités qui ont été
perpétrées tant à Port-Saïd que dans
le Sinaï , et des conséquences désastreu-
ses du non-retrait des troupes d'occu-
pation du territoire égyptien ».

Remontant aux origines de la tension
is-raélo^arabe, te gouvernement égyptien,
affirme dans sa déclaration que c si là'
Grande-Bretagne n'avait pas contribué-
aus-si puissamment à l'établissement d«
l'EJat d'Isj aël

^
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pas tissé~u_a* ' 'Téseâ*u M_a*Hiiancés*;*, a\*eo
certains États' arabes, précisément*'pour
renforcer l'Eta t d'Israël , nous n'aurions
pas eu de tension israêlo-arahe pas plus
que de guerre dont la Grandie-Bretagne
a été la première instigatrice ».

Abordant ensuite le problème du ca-
nal de Suez, la déclaration officielle
du gouvernement égyptien affirme que
l'Egypte s'apprêtait à négocier un ac-
cord pacifique avec la France et la
Grande-Bretagne à ce sujet, quand les
forces anglo-franco-israéliennes sont ki-
tervenues à Port-Saïd.

La date du 29 octobre, précise la dé-
claration, avait été retenue pour une
rencontre & un échelon élevé à Genève

entre les dirigeants des parties intéres-
sées, mais la Grande-Bretagne a refusé
cette rencontre, non sans raison d'ail-
leurs puisqu'elle s'était déjà mis d'ac-
cord avec Israël pour déclencher une
agression contre l'Egypte à cette même
date.

Hongrie: trains
de déportés

(SUITE DE LA PREMIÈRE PAGE)
Nous connaissons leurs désirs, pour-

suit le journal , nous savoiis qu'ils as-
pirent à une vie d'où la peur serait ab-
sente, où le pain, la viande et les au-
tres produits seraient plus abondants et
où ùrurs efforts recevraient une juste
rémunération.

L'organe du parti ouvrier socialiste
hongrois affirme que le gouvernement
Kadiar donnera entière satisfaction a la
paysannerie à condition que la reprise
du travail à la campagne soit rapide et
complète.

En conclusion, . te journal souligne
que la classe ouvrière n'abandonne pas
pour autant « sa noble _spk_tio_ à ser-
vir de guide à la paysanmerie pour la
conduire vers te socialisme ».

A Budapest,
les chars russes

remorquent... les tramways
BUDAPES T, 28. — Le tramway re-

morqué par le char est la dernière nou-
veauté de Budapest. Il n'y a que quel-
ques lignes en service dans les quar-
tiers p érip hériques , mais dans le cen-
tre de Budapest , où les rails et les
câbles sont endommagés , te trafic est-
au point mort. A Buda , près de la
p lace de Moscou , des chars russes re-
morquent des voitures de tramways
bondées de voyageurs sur les lignes
privées de courant.

La tendance à la reprise du travail
est générale. L'obstacle principal reste
l'extrême pénurie de force motrice et
la désorganisation de presque toutes les
activités économiques du pays.

93,500 réfugiés en Autriche
VIENNE, 28 (AP.A.). — Au cours de-

dernières 24 heures, 4800 nouveaux ré-
fugiés hongrois son t entrés en Autriche,
don t 3000 pendant la nuit. Selon tes
chiffres officiels, ces nouveaux arri-
vants portent à 93,500 te nombre des
fugitifs ayant passé la frontière aus-
tro-hongroise. Près de 20,000 d'entre
eux ont été accueillis jusqu'ici par des
pays occidentaux.

Dulles-Lloyd-Pineau
(SUITE DE LA PREMIÈRE PAGE)

Le temps presse
L'occasion sera bonne à Paris de faire

mutuellement oraison. La France ne de-
mande pas que M. John Foster Dulles
arrive au Quai-d'Orsay la corde au cou,
professant son indignité ou ses mala-
dresses. Elle souhaite seulement que le
secrétaire d'Etat aux affaires étrangè-
res prenne mieux conscience de la
réalité des faits et qu'il perde cette
mauvaise habitude de considérer la
France comme une nation esclavagiste
et le colonel Nasser comme un agneau
vêtu de probité candide et de lin blanc

L'alliance atlantique a besoin d'être
repensée, élargie, consolidée et ce n'est
certainement pas en tirant continuelle-
ment dans les jambes de Paris et de
Londres que la Maison-Blanche ou le
département d'Etat pourront établir la
paix dans la zone de Suez et dresser
un barrage efficace contre la subver-
sion communiste dans le Moyen-Orient.
Il y a trois mois que MM. Eden et
Christian Pineau ne cessent de crier
cela à tous les vents et II serait bon
que M. John Foster Dulles leur prête
une oreille attentive. Le temps presse
en effet et au moins autant d'ailleurs
pour la toute puissante Amérique que
ses deux alliés de l'autre côté de la
mare aux harengs. M.-G. G.

«Graves divergences
anglo-américaines »

M. Selwyn Lloyd :

LONDRES, 28 (Reuter) . — Le minis-
tre des affaires étrangères de Grande-
Bretagne, M. Selwyn Lloyd, est rentré
mercredi par la voie des airs de New-
York , où il avait assisté à l'Assemblée
générale des Nations Unies. Répondant
aux journalistes à propos du désaccord
survenu entre tes Etats-Unis et la
Grande-Bretagne, il a déclaré :

Il ne fait aucun doute que de graves
divergences sont apparues à propos du
Moyen-Orient. Nous n'avons d'ailleurs
pas .encore pu nous mettre d'accord sur
la manière d'envisager la situation. Notre
tâche est de rapprocher les deux gou-
vernements. Toutefois, l'atmosphère s'est
sensiblement améliorée en notre faveur
aux Nations Unies. Si nous considérons
les votes survenus samedi dernier à pro-
pos de la résolution belge, nous voyons
que 23 représentants étalent de , notre
côté, tandis que 18 se sont abstenus
et 37 ont voté contre nous. Cette répar-
tition des voix est déjà différente de
celle qui est apparue récemment. Nous
pouvons petit â petit convaincre l'opi-
nion publique qu'il est nécessaire d'ar-
river à un règlement valable au Moyen-
Orient. SI quelques-uns estiment qu'il
faut rétablir le statu quo ante, Ils per-
dent une belle occasion et commettent
une lourde erreur.

M. Selwyn Lloyd a ajouté qu'il ne
voyait pas pourquoi les divergences
actuelles affecteraient plus longtemps
llaliiance aoigJo-américakiie. Mais il ne
faut pas perdre de vue que nous som-
mes pour Je moment en désaccord. M.
Selwyn Lloyd est justement allé aux
Etats-Unis afin d'y oowvaimcr-e l'opinion
américainie que l'intervention anglaise
au Moyen-Orient était « justifiée ». ï]
a terminé en disant :

Je pense que J'ai partiellement réussi,
mais U est Indubitable que certains ne
comprennent pas encore à quel point la
situation s'était aggravée au Moyen-
Orient et combien 11 était nécessaire
que ' quelqu'un se décide à intervenir.

M. Eisenhower aurait refusé
de recevoir sir Anthony Eden

Unie vague di^anti-amérioanisme dé-
ferle sur l'Angleterre. 130 députés con-
servateurs viennent de déposer une
motion aux Communes, critiquant sé-
vèrement la politique des Etats-Unis
dans le Moyen-Orient.

En dehors même du fait que les
Etats-Unis se sont montrés constam-
ment hostiles à la Grande-Bretagne et
à la France, chaque fois qu'urne réso-
lution contre elles a été présentée à
l'Assemiblée des Nations Unies, d'au-
tres griefs plus sérieux ont été for-
mulés mardi par nombre de députés
conservateurs.

Tout d'abord , apprend le correspon-
dant de Londres de la « Tribune de
Genève », le président Eisenhower au-
rait décliné la suggestion qui lui était
faite de rencontrer sir Anthony Eden ;
ensuite, le président aurait fait savoir
à M. Casey, ministre des affaires étran-
gères australien venu le voir au nom
de M. Selwyn Lloyd, qu 'il était trop
occupé et qu 'il ne pourrait le recevoir
— alors que M. Eisenhower n'aurait eu
à ce moment comme occupation urgente
qu 'une partie de golf à jouer ; en troi-
sième lieu , des diplomates américains,
de la façon la plus singulière, se se-
raient répandus en propos imprudents
dans des réunions mondaines, en pré-
sence de députés conservateurs et tra-
vaillistes, disant notamment que sir
Anthony Eden devrait se démettre de
ses fonctions au plus tôt ; et enfin,
on accuse même des représentants de
l'ambassade américaine de donner à
l'opposition travailliste des Informations
susceptibles d'embarrasser le gouverne-
ment. Ces rumeurs trouvent facilement
créance.

CONDAMNATION
D'UN MEURTRIER

BELGIQUE

BRUXELLES, 28 (A.F.P.). — La cour
d'assises du Brabant a condamné à la
peine de mort Jean-Marie Lefebvre, le
petit coiffeur chauve qui en janvier.
1956, étrangla de sang froid le général
en retraite Deisser (87 ans), sa belle-
sœur Mme Schmitz (81) et leur vieille
servante, Marie Foulon (61 ams).

La peine de mort n'étant pas appli-
quée en Belgique, la condamnation sera
automatiquement commuée en prison
à vie.
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Juifs d'Egypte
(SUITE DE LA PREMIÈRE PAGE)

M. Ben Gourion fait appel
à l'opinion mondiale

JÉRUSALEM, 28 (Reuter) . — Le pre-
mier ministre israélien, M. Ben Gou-
rion , a déclaré, mercredi, devant le
parlement que les mesures prises con-
tre les Juifs en Egypte par le gouver-
nement Nasser rappelaient exactement
celles de Hitler avant la dernière
guerre. M. Ben Gourion a fait appel
aux Nations Unies et à l'opinion mon-
diale, afin que des mesures soient pri-
ses pour la protection des Juifs égyp-
tiens et des prisonniers israéliens.

« Si tout n'est pas entrepris , a ajou-
té M. Ben Gourion , pour que les p ri-
sonniers israéliens en Egyp te soient
traités selon les prescri p tions de la
convention de Genève , ce seront les
Nations Unies qui en porteront la res-
ponsabilité.»

Le parlement n ensuite approuvé
une résolution présentée par le pre-
mier ministre, exprimant « la profonde
inquiétude ressentie à la suite des
atrocités commises contre les Juifs par
la junte militaire égyptienne ». Cette
résolution demande en outre l'inter-
vention des Nations Unies et déclare
qu'Israël accueillera tous les Juifs
d'Egypte « les bras ouverts t>. Tous les
députés ont voté cette résolution à
l'exception des trois représentants com-
munistes.

Un démenti
de M. Aly Sabri

PARIS, 29 (A.F.P.). — Au cours d'une
conférence de presse diffusée par la
radio du Caire, le commandant Aly
Sabri, principa l consetEer politique du
président Nasser, a formellement dé-
menti l'existence d'une mesure géné-
rale d'expulsion à l'égard des Israéli-
tes. « U existe des éléments nuisibles
qui ont prouvé qu'ils collaboraient avec
l'emn-emi : ceux-là seuls seront l'objet
àe mesures d'expulsion, les autres peu-
vent rester », a précisé M. Aly Sabri.
Le conseiller politique du président
Nasser a ensuite déclaré « qu'en prin-
cipe l'Egypte n'avait pas demandé aux
ressortissants français et anglais de
quitter te pays », et qu'à part • « tes
éléments dangereux » les autres pou-
vaient également demeurer ou partir.

La nature des rapports
soviéto-égyptiens

Interrogé sur les rapports soviéto-
égyptiens, M. Sabri a affirmé : • La po-
sition de l'Egypte est claire. Nous som-
mes alliés avec un pays et non une

-•Idéologie. Le gouvernement égyptien a
interdit le parti communiste et toutes
activités incompatibles avec notre cons-
titution, mais ceci ne nous empêche
pas de nous allier avec l'U.R.S.S. sur
une base d'égalité et de respect mu-
tuel ».

Après avoir indiqué que des volontai-
res avaient été rencensés par les ambas-
sades d'Egypte à l'étranger « afin que
dans l'éventualité d'une reprise des
hostilités tout soit prêt », M. Aly Sa-
bri a ajouté que la question des vo-
lontaires était du ressort des Nations
Unies et qu'elle était liée « au retrait
des forces étrangères conformément aux
décisions de l'OJ-J.U. »

Nombreuses arrestations
en Tchécoslovaquie

PRAGUE, 28 (A.F.P.). — De nom-
breuses arrestations sont actuellement
opérées en Tchécoslovaquie. Depuis
deux mois environ, chaque semaine,
les autorités annoncent la découverte
d'un « nouveau réseau d'espionnage —
généralement au service des Améri-
cains — ou l'arrestation d'agents « di-
versionnistes » et de saboteurs ».

Avant-hier encore, un groupe « d'es-
pions » comprenant plusieurs femmes
était arrêté. Hier, le chef d'une bande
de « diversionnistes » qui tentait de
s'emparer d'un avion, a été appréhendé
à Prague.

Dix affaires analogues, au moins, ont
ainsi été rendues publiques, sous for-
me d'un bref communiqué, volontai-
rement vague, émanant du ministère
de l'intérieur.

..̂ Toutes . ces ..arrestations, ,  accompa-
gnées d'une campagne de "presse in-
cessante, sur le « renforcement de la
vigilance » créent un climat qui rap-
pelle dans une certaine mesure l'at-
mosphère de la « guerre froide ».

Les rumeurs les plus incontrôlables
circulent dans le pays et font état de
plusieurs centaines d'arrestations opé-
rées dans la seule région de Prague.
Il est naturellement impossible d'ob-
tenir une quelconque confirmation,
mais les observateurs sont d'accord
pour estimer — se fondant sur un
certain nombre de cas précis — que
jamais depuis plusieurs mois — pour
ne pas dire plusieurs années — la po-
lice n'a été aussi active en Tchéco-
slovaquie.

Chou En-Lai
aux Indes

(SUITE DE LA PREMIÈRE PAGE)

Le premier ministre chinois, qui s'en-
tretenait amicalement avec trois jour-
nalistes américains à bord d'un bateau
de la marine cambodgienne, a ajouté :
« Après tout , Tchang est un vieil ami
et nous avons, dans le passé, travaillé
étroitement ensemble », faisant ainsi al-
lusion à l'époque où il était conseiller
politique de l'académie militaire de
Whampoa, dont Tchang était le direc-
teur. « Ministre serait un rang trop bas
pour Tchang », a-t-il convenu, précisant
que la position de Tchang Kaï-Chek
pourrait être analogue à celle du géné-
ral Fou Tso-Yi, qui négocia avec les
communistes la reddition de Pékin , en
1949. Le général Fou occupe actuelle-
ment les fonctions de ministre des eaux
et forêts, et il est membre du conseil
de la défense nationale.

Visite roumaine
à M. Khrouchtchev

VIENNE, 28 (Reuter). — Radio-Buca-
rest annonce que M. Chivu Stolca, pre-
mier ministre de Roumanie qui séjourne
actuellement à Moscou, a la tête d'une
délégation gouvernementale roumaine, a
eu mercredi un entretien officiel avec
M. Nlklta Khrouchtchev, premier secré-
taire du parti communiste soviétique. M.
Stolca était accompagné de M. Alexan-
der Birledeariiu, vice-premier ministre.
L'entretien s'est déroulé dans une « at-
mosphère d'amitié profonde ».

Signe de tension
entre Moscou et Belgrade

U. R.S. S.

MOSCOU , 29 (A.F.P.). — L'absence
totale de manifestation officielle mer-
credi à Moscou, à l'occasion de la fête
nationale yougoslave est le premier si-
gne concret de la tension qui règne en-
tre Moscou et Belgrade.

En effet, l'année dernière, à la même
date, une réunion avait été organisée
au cours de laquelle l'ambassadeur de
Yougoslavie, M. Vid'iith et 1e président
du Conseil de l'Union du Soviet suprê-
me, M. Volkov, avaient prononcé des
allocutions.

ALGERIE : Quatre bombes ont explo-
sé mercredi soir, en différents points
de l'agglomération d'Alger, faisant au
total dix blessés. Deux autres bombes
ont été découvertes avant qu 'elles n'ex-
plosent. Celle qui a fait le plus de vic-
times — six blessés — avait été lancée
dans un bar à Hussein Dey, dans la
banlieue est d'Alger.

Ce soir, à 20 h. 15 précises

Grande salle des Conférences
_me concert d'abonnement

Orchestre de chambre
de Stuttgart

Direction : Karl MUNCHINGER
Bureau de location fermé
Pas de répétition générale

l'après-midi

FRIBOURG

(c) Le tribunal criminel de la Sarine
a jugé hier G. C, titulaire de dix con-
damnations, et son frère R., titulaire
de six condamnations, Agés de 32 et
30 ans.

Ils sortaient du pénitencier valalsart
de Crête-Longue. Le 10 août, ils arri-
vaient à Fribourg et se livraient à la
récupération. Avec une auto prêtée par
un ami , ils se rendirent dans le can-
ton de Neuchâtel et enlevèrent, en
bordure d'une route, dans une fabri-
que, à Cortaillod, 660 kilos de plomb,
qu'ils revendirent à raison de 800 fr.
à un commerçant des environs de Fri-
bourg. Ce dernier était de bonne foi.

Entre le 20 août et te ler septem-
bre, ils s'emparèrent de 150 kilos de
fil de cuivre au préjudice des Chemins
de fer fédéraux. Sur les lignes Fri-
bourg - Rosé et Siviriez - Romont, ils
enlevèrent les fils de mise à terre des
lignes à haute tension et augmentè-
rent ainsi le danger des courts-circuits.
Ils furent arrêtes le ler septembre,
au moment où ils écoulaient leur mar-
chandise chez un négociant de Fri-
bourg.

Les juges ont condamné les deux
prévenus à 14 mois de prison sans sur-
sis , sous déduction de trois mois de
préventive. Les conclusions civiles sont
admises à raison de 930 fr. pour les
Chemins de fer fédéraux et de 880 fr.
pour la fabri que de Cortaillod.

Des voleurs de métaux
condamnés

Les arrivages de pétrole
en reprise outre-J ura

En France, la crise des carburants
frappe par la disproportion des effets
et des causes. Il s'agissait de réduire
de 30 % la circulation automobile et
de moins encore les différentes utili-
sations Industrielles et domestiques du
pétrole et de ses dérivés.

Or, par suite de la contradiction des
directives des pouvoirs publics, le pays
a amorcé le marché noir, le stockage,
etc., ce qui n'a pas été sans aggra-
ver la situation. «

Mais qu'en est-il actuellement dans
les ports pétroliers de France ? Par
Marseill e, les trois grandes raffineries
de Lavera, Berrc et La Mède atten***
dent 600.000 tonnes de pétrole brut,
ce qui permet de supposer que le 70 %
de la consommation moyenne men-
suelle pourra être livré par le com-
plexe de l'étang de Berre.

Le port pétrolier de Donges qui ali-
mente une dizaine de départements de
l'ouest espère recevoir pour décembre
100.000 tonnes de pétrole, soit à peu
frès la moitié des possibilités de raf-
inage.

Les raffineries de Dunkerque, dont
l'arrivage mensuel normal est de 150
à 200.000 tonnes, pensent recevoir du
2 au 24 décembre 129.500 tonnes de
pétrole bru t après une semaine d'ar-
rêt complet.

Les deux raffineries situées en Gi-
ronde vont être ravitaillées dans les
prochains jours. Celle d'Ambès rece-
vra du pétrole de Californie, soit 130
mille tonnes.

On voit que les arrivages en pétrole
sont en nette reprise, du moins mo-
mentanément, en ce qui concerne le
marché français du pétrole.

ALLOCATIONS D'ESSENCE
, . POUR LES TOURISTES

PARIS, 28 (A.F.P.). — Des alloca-
tions spéciales d'essence seront mises
à la disposition des touristes étrangers
circulant en automobile. Le montant
de ces allocations n'est pas encore pré-
cisé, mais les préfectu res du territoire
métropolitain ont déjà reçu du secré-
taire d'Etat à l'industrie et au com-
merce une instruction provisoire leur
recommandant de faciliter , dans toute
la mesure de leurs possibilités , la cir-
culation tourist ique étrangère.

Des bons seront délivrés aux voya-
geurs par un service qui dépendra di-
rectement de la préfecture du dépar-
tement , selon les cas particuliers de
chaque touriste et en tenant compte
à la fois d'abord du trajet envisagé ,
ensuite de la durée du séjour en
France, enfin de la puissance du véhi-
cule.

Dans l'état présent des choses, et en
attendant qu un règlement définitif
soit édicté, il est recommandé aux tou-

ristes étrangers de s'adresser directe-
ment aux préfectures.

Le prix
du Quai des Orfèvres

à Noël Calef
PARIS. — Le prix du Quai des Orfè-

vres — fondé il y a dix ans — d'une
valeur de 100.000 francs français, a
été remis au cours d'un déjeuner tra-
ditionnel au restaurant Laperouse, à
M. Noël Calef , auteur d'un roman po-
licier intitulé « Echec au porteur ».

Intéressantes dépositions
au procès John

ALLEMA GNE DE L 'OUEST

CARLSRUHE, 28 (O.P.A.). — Alexan-
der von Hase, le fils de l'ancien lieu-
tenant-général allemand von Hase, a
donné, mercredi, devant la Cour dc
Carlsruhe, une nouvelle version du
passage dans le secteur soviétique de
Berlin par Otto John. Il a dit qu'un
certain Max Wonsig lui avait fait  sa-
voir cn octobre 1955 à la maison de
la presse à Genève qu 'il avait parlé
avec John d'une éventuelle visite dans
le secteur soviéti que. Wonsig, dont le
nom a déjà été cité par plusieurs té-
moins dans le procès, est considéré
comme un agent des services de la
sécurité d'Etat de l 'Allemagne orien-
tale. Le témoin von Hase a dit que
Wonsig lui a déolaré qu 'il avait pro-
mis sur l'honneur, lors de la rencontre
avec John , qu 'il pourrait en tout temps
retourner en Allemagne occidentale au
cas où il irait une fois dans le sec-
teur soviétique de Berlin. Le 20 juil-
let 1954, jour où John a passé dans la
zone orientale , Wonsig a communi-
qué à von Hase que l'ancien chef des
services de la protection de la consti-
tution avait déclaré qu 'il se trouvait
main tenant  du bon coté et qu'il ne
rentrerait plus.

Le tribunal a entendu ensuite la dé-
position de Wilhelm Heinz , ancien
chef de la défense au ministère Blank ,
qui a fait  le récit de son propre en-
lèvement à Berlin-Est. Heinz , qui avait
réussi par la suite à s'enfuir en zone
occidentale , a confi rmé les déclarations
de John selon lesquelles il fallait aller
au-devant des Soviets si l'on voulait
redevenir libre.

La sœur d'Otto John , Mme Erika
Wolf , qui déposait comme témoin , a
déclaré au tribunal qu'el' e n 'a jamais
cru que son frère s'ét*-it r?ndu de
plein gré en secteur soviéti que. Elle
est d'avis qu 'il serait plutôt allé chez
les Esquimaux qu'à Berlin-Est.

P A L A C E
Dernier jour

Matinée à 15 heures
Ce soir à 20 h. SO

GINA LOLLOBRIGIDA
dans

LA BELLE DES BELLES

VALAIS
A la sortie de Rarogne

SION, 28. — Mercredi 28 novembre,
au début de la matinée, le corps de M.
Henri Torti , âgé de 61 ans , habitant
Naters, a été découvert en bordure de
la route cantonale Rarogne-Vlège, à
quelque 500 mètres de la sortie est de
Rarogne.

L'enquête a établi que M. Torti , qui
se rendait à son travail , avait été heur-
té par une automobile et tué sur le
coup, lundi matin 26 novembre vers
6 h. 45. Le véhicule , non encore iden-
tifié , qui devait circuler dans la direc-
tion Rarogne-Viège, a eu un phare bri-
sé. Les débris de verre ont été relevés
sur place et correspondent à un phare
de marque « Hella ». La police canto-
nale présume que M. Torti a été pris
en charge par un chauffeur complai-
sant pour parcourir le trajet de Viège
jusqu'à proximité du lieu de l'accident.
C'est donc peu après avoir été déposée,
que la victime aurait été heurtée et
tuée.
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Un cadavre est découvert
en bordure de la route
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A-JOURD'HUI

SOLEIL Lever 7 h. 49
Coucher 16 h. 38

LUNE Lever 4 h. 37
Coucher 14 h. 51

AU JOUR LE JOUR

On sait que notre ville est connue
loin à la ronde. Il nous est toujours
agréable — pour notre patriotisme
local et notre amour-propre — de
lire ce qu 'on pense de Neuchâtel
au-delà de nos frontières, voire des
mers.

Nous avons sur notre table une
revue de voyages londonienne, in-
titulée « Go », et c'est entre des p ho-
tographies du château et du vi-
gnoble d 'Auvernier que nous lisons
l'éloge du gâteau au beurre, à la
pâte f ine  comme du pap ier, de la
« torée », de nos vins blancs et rou-
ges et des truites du Champ-du-
Monlin. L' auteur , Mlle Sy lvie Ni-
ckels, avoue qu'elle a un faible  pour
Neuchâtel , y ayant vécu les six pre-
mières semaines de son existence !
C'est sans doute p lus tard qu 'elle
a mangé du aâteau au beurre.

Notre Ang laise regrette de voir
si peu de touristes ang lais dans
notre ville. Ceux ' qui arrivent sur
nos rivages n'y passent qu 'une nuit ,
ce qui pour notre amie est nette-
ment insuff i sant .  Et elle dit pour-
quoi.

Sy lvie écrit qu 'au printemps
Neuchâtel est une ville délicieuse ;
en été la chaleur incite à la pares -
se. Mais en automne , la ville est
triomphale au milieu des vignobles
et des bois qui commencent à se
dorer. C'est à ce moment qu 'a lieu
la Fête des vendanaes, dont le cor-
tège est incomparable.

On visite la ville avec notre amie:
elle vante l'architecture de la Col-
légiale , mais remarque que malheu-
reusement le château a été trans-
f o rm é  en bureaux. On monte à
Chaumont on on allume la « torée »
dans laquelle cuisent p ommes de
terre et saucissons, « le repas le
p lus parfumé  que vous ayez jamais
goûté ».

Bon appétit , et au revoir, Sylvie !
NEMO.

Sylvie , de Londres,
chez nous

Potage a la crème d'orge
Epinards

Pommes au sel
Escalope Valentin
Flans au caramel

... et la manière de le préparer
Escalope Valentin. — Battre des

îscalopes, les entailler légèrement
et les frotter avec du Jus de citron
et du sel. Faire rissoler dans de la
graisse chaude avec un oignon puis
mouiller avec du bouillon et laisser
mijoter à couvert sur feu doux pen-
dant une quinzaine de minutes.
AVant de dresser, ajouter Un peu
de crème de ménage.

LE MENU DU JOUR

Observations météorologiques
Observatoire de Neuchâtel. — 28 no-

vembre. Température : Moyenne : 5,4 ;
min. : 2 ,6, max : 7,3. Baromètre : Moyen-
ne : 710,2. Eau tombée : 16,6. Vent do-
minant : Direction : Sud-ouest ; force :
fort. Entre 12 et 14 heures tempête
avec pointes de 130 km. à l'heure. Etat
du ciel : Couvert. Eclaircles de 14 h. 30
à 16 heures. Pluie toute la nuit et Jus-qu 'à 14 h. 30 et depuis 16 heures.

(Moyenne pour Neuchâtel 719,5)
Hauteur du baromètre réduite à zéro

Niveau du lac, 27 nov., à 7 h. 30 : 429.02
Niveau du lac, 28 nov., à 7 h. 30 : 429.02

Prévislons du temps. — Valais, nord
des Alpes, nord et centre des Grisons :
ciel nuageux à couvert. Par moments
éclaircles. Précipitations Intermittentes;
jeudi en général neige jusqu'en plaine.
En montagne et en plaine au nord des
Alpes, vents d'ouest à nord-ouest, souf-
flant en fortes rafales. Température en
baisse, sur le Plateau voisine de zéro
degré.

Sud des Alpes et Engadine : tout
d'abord ciel couvert et quelques préci-
pitations. Jeudi par vent du nord temps
partiellement ensoleillé . Dans le voisina-
ge des Alpes et en Engadine, améliora-
tion plus lente. Baisse de la tempéra-
ture spécialement en montagne.

Cet heureux événement
vous tiendrez à le porter

i, la connaissance de vos parents
et de vos amis en leur adressant

les billets de naissance
que l'Imprimerie Centrale

1, rue du Temple-Neuf , à Neuchâtel
exécutera avec goût

et dans le plus bref délai

Pourquoi un étranglement à Saint-Aubin
sur la route rénovée du pied du Jura?
Le programme routier cantonal

dit des 17 millions est en cours
d' exécution. Sur la route No 5, qui
longe le p ied du Jura , on met la
dernière main au tronçon Vaumar-
cus (immeuble . Rollier) - Saint-
Aubin (Tivoli).  Il s'ag issait de rem-
placer par une chaussée moderne
un tracé sinueux, très étroit et à la
visibilité limitée. Le pro f i l  en tra-
vers de la chaussée comprend une
bande médiane de 7 m. pour la
circulation rap ide et deux bandes
cyclables de 1 m. 75, avec un trot-
toir à p iétons au sud. Il  s 'agit du
gabarit fédéral .  Cette correction,
comme la réalisation de la route
Vaumarcus - la Baisse obéissent à
des conceptions rationnelles et fo n t
honneur au service des ponts et
chaussées de l'Etat.

La prochaine étape , dont la réa-
lisation suivra immédiatement, con-
cerne le tronçon Tivoli - hôtel Pat-
tus , qui est à f lanc de coteau et qui
nécessitera d'importants travaux de
terrassements. Ici , le gabarit f é d é -
ral a été abandonné et la chaussée
aura 7 m. 50 de large. Un trottoir
de 1 m. 50 sera construit au sud
de la route. La largeur totale pas-
sera donc de 10 m. 50 à 7 m. 50.

Si cet étrang lement s'exp lique par
la conf i guration du terrain, l'étran-
g lement qu'on prévoit dans la tra-
versée même de Saint-Aubin, entre
l'hôtel Battus et Combamarre (Chez-
le-Bart) semble moins jus t i f i é .  Les
derniers projets , qui pa raissent
maintenant dé f i n i t i f s , prévoient une
chaussée de 7 m. 50 et deux trot-
toirs, alors que, à ce que nous

croyons savoir, le p lan d'alignement
communal o f f ra i t  la possibilité de
porter la largeur de la chaussée au-
delà des normes adoptées , étant en-
tendu que les f ra is  d'expropriation
auraient augmenté.

On peut se demander s'il est sage
de s'en tenir à des normes qui ris-
quent de n'être p lus adaptées à la
circulation dans un avenir rappro-
ché. La route du p ied du Jura est
ou sera modernisée sur toute sa
longueur et une largeur de 10 m. 50
a été prévue. Or, à Saint-Aubin, les
conducteurs venant de l'ouest pas-
seront d' une route large sur une
route qui , bien que neuve , sera de
7 m. 50 seulement. On nous dit
que ces normes sont su f f i santes
pour une traversée de localité et
que l'on ne veut pas renouveler les
erreurs fai tes  par exemple sur la
route Berne - Thoune. Mais une
telle route pourra-t-elle longtemps
« dig érer » le f l o t  des véhicules en
transit, dont passablement de trains
routiers ? Notons aussi que sur une
chaussée de cette largeur le station-
nement est quasi impossible et qu'il
sera nécessaire d' aménager des
parcs.

Les défenseurs de la route du
pied du Jura , qui a tant d 'impor-
tance pour le développement du bas
du canton, considèrent comme une
anomalie l'étrang lement prévu à
Saint-Aubin. Est-il trop tard pour
revoir le problème et le résoudre
selon les exigences que pose le dé-
veloppement de la circulation ?

D. Bo.

Le Comité neuchàtelois d'aide aux
ré fug iés nous communique :

Ernest Denis, l'un des plus généreux
défenseurs des peuples malheureux,
écrivait au temps de la première guerre
mondiale : « Toute souffrance non en-
durée est une dette envers ceux qui
l'endurent ». Le peuple neuchàtelois
semble s'être inspiré de cette déclara-
tion, si l'on en juge par l'empressement
avec lequel il s'est offert à recevoir
les réfugiés hongrois. Les communes,
les paroisses, les associations profes-
sionnelles, les industriels, les particu-
liers ont offert spontanément de loger
et d'entretenir des familles entières,
des jeunes gens, ou des enfants.

Le Comité neuchàtelois d'aide aux
réfugiés, qui centralise, grâce aux bons
offices du secrétariat de la Çroix-
Rouffe. toutes les offres d'hébergement
et d'emploi , est ému de ce généreux
empressement, et exprime à tous, sa
profonde reconnaissance.

Mais il demande quelque chose de
plus que ce qu'on lui offre. Il ap-
prend, en effet, qu'on s'étonne, ici et
là, de ne pas voir apparaître la fa-
mille ou l'enfant de Hongrie. Le Co-
mité neuchàtelois d'aide aux réfu giés
demande à tous de ne pas s'impatien-
ter si lès hôtes attendus tard ent à ve-
nir. Il faut qu'on sache que les 74 ré-
fugiés qui nous sont confiés sont pro-
visoirement hébergés au Chanet et
qu 'il serait inhumain d? les disperser
dès leur arrivée ; que, pendant ce pre-
mier séjour où, sous la bienveillante
direction de M. François Irmay, d'ori-
gine hongroise, ils s'initient à la lan-
gue française et s'acclimatent à notre
pays, on s'enquiert de leurs capacités
professionnelles.

Parce que beaucoup d entre eux sé-
journeront longtemps en Suisse, il
s'agit de leur fournir un travail cor-
respondant à leurs dons. L'Office cen-
tra l d'aide aux réfugiés, dont le siège
est à Zurich, collabore avec les comi-
tés cantonaux pour résoudre le pro-
blème difficile de leur placement.

Au surplus, on nous laisse entrevoir
l'arrivée probable dans notre canton ,
et à bref délai , d'un nouveau convoi
de réfugiés. Qui seront-ils ? Jeunes,
vieux , enfants, familles , valides, inva-
lides ? Nous ne le saurons qu'à leur
arrivée. Alors, que les communes, les
paroisses, les sociétés et les particu-
liers veuillent bien prendre patience,
ne pas trop se hâter de préparer l'ac-
cueil et de meubler des logements
comme si leurs protégés devaient leur
arriver demain. Qu'ils poussent la bon-
té jusqu 'à attendre que le Comité
d'aide aux réfugiés puisse répondre
à leur attente. Ils comprendront , sans
doute, que l'intérêt de ceux qu'on
nous confie doit passer avant la joie
que nous avons à leur offrir l'hospi-
tali té.

Au nom du Comité neuchàtelois
d'aide aux réfugiés :

Le président : Marc DuPasquier.
Le vice-président: Camille Brandt.

Pour les réfugiés de Hongrie

Conps de vent
de 130 km. à l'heure

Une véritable temp ête s'est abattue
hier après-midi sur la région, sans
provoqu er, heureusement, de dégâts.
Entre 12 et 14 heures, l'Observatoire
a enregistré des coups de vent d'une
vitesse de 130 km. à l'heure.

Des chats disparaissent
Il ne se passe plus de jours qu'on

ne signale à la Société protectrice des
animaux de nombreuses disparitions
de chats. On soupçonne des personnes
malintentionnées de s'emparer des
malheureuses bêtes pour les transfor-
mer en civets. La S.P.A.' engage les
propriétaires à être vigilants et à lui
signaler tout indice qui pourrait lui
permettre de déposer des plaintes va-
lables.

Une roue de secours
provoque des dégâts

Hier, matin , à 8 h. 50, à Champ-
Bougin , un camion saint-gallois a per-
du sa roue de secours qui est venue
choir sur l'aile avant gauche d'un taxi
vaudois. Ce dernier a eu son phare et
son aile gauche cassés.
Deux voitures endommagées
Hier , à 16 heures, à la rue des Sa-

blons, une voiture qui devançait un
camion arrêté au bord de la chaussée,
s'est trouvée en présence d'une deuxiè-
me auto qui venait en sens inverse.
Le conducteur de la première voiture
voulut freiner mais sa pédale ne fonc-
tionna pas et ce fut la collision. Les
deux voitures ont eu leur avant en-
tièrement enfoncé.

AU THEATRE

Au décha înement du c zapateado »,
des castagraettes et des rythmes frap-
pés sur tes cordes de la guitare a ré-
pondu hier soir le déchaînement de
l'enthousiasme des spectateurs. Ce fut
vraiment un spectacle extraordinaire, où
la danse pure, la grande tradition es-
pagnole et la frénésie de certains ry-
thmes ont eu leur large part. Qui dia-
ble aurait pu résister à l'enivoûtemient ?

Luisililo allie en lui l'héritage pure-
ment espagnol et l'héritage classique,
oe qui se rencontre rarement. Dans
« Sonates », sur une musique de Rodol-
fo Haff ter , W dansa quelques varia-
tion s dans le plus pur style classique,
pour mieux montrer damis tes autres
danses figurant au programme com-
ment de là il est parvenu à exprimer
l'âme de flamme de l'Espagne, des Es-
pagnes plus exactement, de l'Andalou-
sie comme de l'Aragon, de Valence
comme de la Vieille-Castille. Certes, .lés
« purs » lui reprocheront de ne pas
trouver chez lui la volonté dlauistèrité
et de dépouillement d'un Escudero.
Mais peut-on lui en vouloir de préférer
la joie et ses manifestationis colorées
et exaltées ? Nous ne le pensons pas,
et c'est pourquoi ses chorégraphies
mous ont procuré un plaisir extrême.
Luiisillo possède aussi le sens du drame
et son interpréta tion de 1' « Aveugle »
avaiit quelque chose de profondément
pminllvamit .

Mais quels mots tradu/uront les pa-
roxysmes de la « Ronde au verger »
avec sa coméd ie burlesque comme ca-
nevas, « Glgaintes y Gabezudos », en-
core plu s déchaînée et plus burlesque,
évoquant une fête populaire à Sara-
gosse, et le « Café Flamenco » ? Dan-
seuses et danseurs tourbillonnant dan s
les martèlenierobs de plus en plus rapi-
des des pieds sur le plateau, les hom-
mes gardant leur noble prestance et
les femmes, espagnoles ou gitan es,
conservant , leur grâce et leur séduction
dans les plus fulgurantes évolutions.

aL troupe de Luisililo est jeune ; elle
a du métier néanmoins. Il faudrait
nommer chacun , mais ills sont une
vingtaine. Citon s au moins Maria Ro-
sario, la première danseuse, Teresa
Amaya, la danseuse gitan e, Maria Vivo,
une chanteuse aux inflexions de voix
délicates et fraîches comme un jardin
de Grenade, N ino de Almaden, le chan-
teur flamenco, les pianistes Eugénie
M. Marco et Manuel Torrens, et te
Guitariste José Romero.

Voilà un spectacle que l'on n'oubliera
pas de si tôt.

Bo.

Tombé dans une fouille
Mardi après-midi, un Italien est

tombé, à la rue de la Côte, dans une
fouille ; blessé au visage, il a été con-
duit par son patron aux Cadolles, où
lés premiers soins lui furent prodi-
gués.

Luisillo et son théâtre
de danse espagnole

GRANDSON
Un piéton renversé

par un scooter
(c) Mardi , à 18 heures, un ouvrier de
campagne, domicilié à Grandson, M.
Walther Muller, 17 ans, poussait une
remorque de vélo chargée de bois à
Péroset. Un scooter l'atteignit et le
renversa. M. Millier, qui souffrait
d'une double fracture de la jambe
gauche, a été hospitalisé à Yverdon.

YVERDON
Accrochage malencontreux

(c) Hier, en fin d'après-midi , un ca-
mion venant de Lausanne, qui s'était
subitement rabattu sur sa droite, a
violemment accroché une voiture sta-
tionnée à gauche de la chaussée, près
de la Cité des Bains. Le second véhi-
cule, dont le pneu a éclaté, a subi
d'importants dégâts.

Jambe cassée
(c) Mme Esther Barbey, qui circulait
à bicyclette dans l'obscurité, a fait
une chute au cours de laquelle elle
s'est cassé une jambe. Elle est à l'hô-
pita l d'Yverdon.

COLOMBIER
Accrochage

Hier après-midi, à 12 h. 20, une
auto qui venait de l'aérodrome a été
accrochée par une autre voiture ve-
nant de Boudry. Dégâts matériels.

Au tribunal de police de Boudry
(c) La matinée a commencé par une
audience préliminaire du tribunal cor-
rectionnel, présidée par M. Roger Cala-
me, assisté de M. Roger Richard, fonc-
tionnant en qualité de greffier.

H. P., évade de la maison de réédu-
cation de la montagne de Diesse, est
prévenu de dommage à la propriété et
de vol commis lors des cambriolages
dans des chalets de la région de Cof-
frane et Montéztllon. Il a reconnu les
faits.

Dans une autre affaire , S. M. et Mme
B. W. sont prévenus de faux témoigna-
ge et G. M. d'incitation au faux témoi-
gnage au cours d'un procès où G. M.
était accusé de vol. Ce dernier avait été
libéré grâce à ces faux témoignages. Les
faits sont admis. Le tirage au sort a
désigné les jurés suivants pour l'audience
principale : M. Jean Mtlrner, de Cortail-
lod. et M. Jules Dubois, de Bôle.

Deux jugements
Le président ouvre ensuite l'audience

hebdomadaire du tribunal de police du
district de Boudry en donnant la lecture
de deux jugements.

E. B. circulait en direction de Saint-
Aubin derrière une file de voitures. U
empiéta à gauche pour voir s'il pouvait
dépasser et s'apercevant que cela n 'était
pas possible, 11 voulut reprendre sa pla-
ce dans la file. Son automobile fut alors
heurtée par une voiture conduite par
A. B. Malgré un coup de frein sur une
quinzaine de mètres, ce dernier n'avait
pu éviter la collision.

E. B. payera 15 fr. d'amende et 10 fr.
de frais pour avoir circulé à gauche et
A. B. déboursera 25 fr. d'amende et
20 fr. de frais pour ne pas avoir laissé
une distance suffisante entre son auto-
mobile et celle qui la précédait.

Le jugement de l'accident de Peseux
donne tort aux deux automobilistes.
J. B. aurait dû accorder la priorité de
passage à W. Z. et ce dernier aurait dû
adapter sa vitesse aux conditions de la
route. Chaque conducteur écope de
30 fr. d'amende et 40 fr. de frais.

Relief d'un incrément et vols
H. M., chauffeur de camion qui , en

faisant marche arrière à Boudry, avait
heurté un poteau et cassé des fils télé-

phoniques, avait été condamné par dé-
défaut à 40 fr.. d'amende. M., qui a
demandé le relief de son jugement , est
coildamné maintenant à 20 fr. d'amende
et au payement des frais par 15 fr.

Mme H. L. est prévenue d'avoir volé
par petites sommes quelque 600 fr. à
une personne chez laquelle elle allait
faire le ménage. Elle regrette le fait et
l'explique par sa situation financière
désastreuse. Veuve , mère de quatre en-
fants, elle n'avait que la rente pour
survivants, l'aide de la commune et ce
qu 'elle gagnait en faisant des ménages
pour entretenir sa famille. Elle s'engage
à rembourser la somme due dont la lésée
ne réclame que la moitié.

Le tribunal condamne H. L. à 20
Jours d'emprisonnement avec sursis pen-
dant deux ans et met à sa charge les
16 fr. de frais de la cause.

Faute de preuves
M. Z. est prévenu d'avoir heurté avec

son automobile une voiture venant en
sens inverse sur la route cantonale de
Bevaix. Les deux chauffeurs expliquant
chacun les causes de la collision diffé-
remment , le tribunal . ne peut se faire
une opinion et libère le prévenu faute
de preuves.

J. M., chef serrurier dans une entre-
prise, faisait de petites réparations pour
son compte en employant du matériel
appartenant à son patron. Il est con-
damné à 7 jours d'emprisonnement avec
sursis pendant trois ans et payement
des frais de l'affaire par 35 fr.

Condamnations en série
Une affaire est suspendue et une autre

renvoyée pour preuves, puis le tribunal
prononce toute une série de condamna-
tions pour non payement de la taxe
militaire. Sont condamnés pour ce mo-
tif : Ch. B. et L. M. à un Jour d'ar-
rêts, J. Gr., par défaut à la même pei-
ne ; J. Ge à deux jours d'arrêts avec
sursis pendant deux ans ; L. J. à cinq
jours d'arrêts et P. J. par défaut à la
même peine. Chacun de ces prévenus
payera en outre 5 fr. de frais.

S. C. est condamné à 5 Jours d'empri-
sonnement pour filouterie d'auberge. Les
frais sont mis à sa charge par 18 fr.

LES GENEVEYS-SUR-COFFRANE
Noces d'or

(c) Dimanche, à l'hôtel de Commune,
M. et Mme Jules Richard ont fêté le
cinquantième anniversaire de leur
mariage, entourés d'une nombreuse
famille. La fanfare « L'Espérance » a
joué il y a quelque temps devant
le domicile de M. J. Richard , en sou-
venir du temps où il était président
de la société.

CHÉZARD-SAINT-MARTIN
Séance du Conseil général

(c) Le Conseil général de notre com-
mune s'est réuni le 22 courant pour li-
quider un ordre du jour copieux, sous
la présidence de M. Paul Gentil.

Les procès-verbaux des séances des
16 Juillet et 22 août écoulés sont lus
et n'appellent aucune remarque. L'appel
fait constater la présence de dix-sept
conseillers ; deux sont absents.

* Le président donne lecture de la let-
tre de démission de M. Willy Dickson,
président de commune. A la tête de
notre exécutif depuis 14 ans, M. Dickson
se voit obligé, en raison de son état
de santé, de se démettre de ses fonc-
tions. Après lui avoir exprimé les re-
merciements sincères et la reconnais-
sance des autorités au nom de toute
la commune pour tout le travail accom-
pli pour le bien de nos villages, le pré-
sident demande des propositions. Le
parti socialiste présente la candidature
de M. Pierre Elzlngre, qui est élu con-
seiller communal par treize voix.

Demande de crédit. — Un arrêté por-
tant octroi d'un crédit extra-budgétaire
de 12,210 fr. pour la revalorisation des
traitements du personnel communal et
des membres du corps enseignant est
adopté à l'unanimité.

Un arrêté portant octroi d'un crédit
de 8000 fr. pour réfection importante à
la salle d'école et au logement de l'ins-
tituteur de la classe de Derrière-Pertuis
est adopté à l'unanimité.

Motions. — Une motion Roger Sandoz
et consorts, demandant la nomination
d'une commission des œuvres sociales
est renvoyée au Conseil communal pour
propositions. Il en est de même pour
une motion Roger Sandoz et consorts
demandant un projet de réduction des
impôts pour 1957.

Enfin , à une motion du parti socia-
liste invitant le Conseil communal à
étudier et à présenter un projet de fi-
nancement par voie de subventionne-
ment pour la construction de maisons
locatives ou familiales, 11 est répondu
qu'un fonds de 15,000 fr. est déjà
constitué.

Divers . — M. Maurice Descombes dé-
pose ume motion demandant un ramas-
sage plus fréquent des cendres .

La création d'une commission finan-
cière est prise en considération *, en fe-
ront partie : MM. Paul Gentil , Paul
Boss et Willy von Gunten , libéraux ,
MM. René Luthy et Maurice Berthoud,
socialistes. Les commissaires radicaux se-
ront désignés ultérieurement.

n sera également nommé une com-
mission pour la révision du règlement
rfp wimmime.

LE LOCLE
Le « kilo du Hongrois »

Précisons que la journée du « Kilo
du Hongrois » dans le district du Lo-
ole a été organisée par les corps en-
seignants des écoles de la ville.

LA CHAUX-DE-FONDS
Commencement d'incendie

(c) Mardi soir, à 22 h. 10, un com-
mencement d'incendie s'est produit
dans une cave de l'immeuble passage
de Gibraltar 2 b. Une fumée extrême-
ment dense sortait du local. Les pre-
miers secours sont intervenus et , après
une heure de travail , ont conjuré tou-
te extension du sinistre.

Des dégâts sont enregistrés dans le
local. Les causes de ce commencement
d'incendie ne sont encore pas con-
nues.

CORCELLES-près-PAYERNE
Soirée scolaire

(c) Dimanche , la soirée des écoles a fait
salle comble. Un programme riche et
varié , où petits et grands, sous la di-
rection de leurs maîtres, firent merveille,
enchanta les parents et les amis d-** nos
écoliers.

GRANDCOUR
Prix Eugène Dassct

(c) Le prix de piété filiale Eugène Bas-
set a été remis à Mlle Hélène Cuany,
à Grandcour, au cours d'une cérémonie
à laquelle ont participé le pasteur Kai-
ser, le syndic Marcuard , ainsi que les
conseillers de paroisse et leurs femmes.

HUTTES
Conseil général

(sp) Le Conseil général s'est réuni inat<*i
soir au collège, sous la présidence de y.Edouard Dubois (soc.), vice-président

Réadaptation des salaires. — Le pol*̂principal de l'ordre du Jour consista** ,
dans la réadaptation des traitements dupersonnel communal. Les propositions di*Conseil communal et de la commlssioades comptes ont été approuvées à l'mjju
nimlté. Il s'agit de faire bénéficier le»employés de la même échelle que ceUj
qui est appliquée par l'Etat , ceci avec
effet rétroactif au ler Juillet écoulé.

A cet effet , un crédit de 5000 fr , aété voté au bulletin secret par 12 vo_
sans opposition.

La nomination d'un membre à la com.
mission du feu a été renvoyée, aprèj
quoi il a été demandé que les arbres
en bordure de la route de la Montagne.
de-Buttes soient élagués , que l'on pro.i cède le plus tôt possible à la fin de»travaux de remise en état du chemin
de l'Envers et que la Roche du Singe
soit dégagée des bois qui commencent
à la masquer.

En fin de séance, une proposition aété faite d'augmenter quelque peu lee
honoraires des conseillers communaux,
honoraires qui sont particulièrement
modestes.

Ajoutons encore que lors d'une séance
précédente , une motion avait été dépo-
sée afin que les abattements sur les
impôts (calculés cette année à raison
de 50 % de ceux de l'Etat ) soient appll.
qués dans la même proportion que le
canton .

Cette question na pas ete abordée
dans la séance de mardi soir , mais re-
viendra probablement en discussion en
même temps que l'exécutif présentera
son projet de budget pour l'année pro-
r.haine.

FLEURIER
Budget scolaire

(c) Présidée par M. René Herren , la
commission scolaire a siégé mardi soir.
Elle a approuvé le projet de budget
pour l'année prochaine qui se présente,
en résumé, de la manière suivante ;
école primaire , recettes 64,631 fr., dé-
penses 243,890 fr. 90 ; enseignement
ménager , recettes 6271 fr., dépenses
15,871 fr. ; école secondaire et gymnase
pédagogique , recettes 79 ,697 fr., dépen-
ses 200 ,189 fr . 40.

Pour les trois sections, le montant à
la charge de la caisse communale est de
309,352 fr. 30.

En remplacement , dès le mois de Jan-
vier , de M. Robert Riskalla, de Neuchâ-
tel , maitre de chimie et de physique à
l'école secondaire et au gymnase péda-
gogique, la commission a fait appel , à
titre provisoire , à M. Jean Pelber, de
Fleurier , ingénieur-chimiste.

BAULMES

Un enfant blessé
(c) Le jeune André Cuagnier, 10 ans,
qui roulait à bicyclette, a fait une
chute au cours de laquelle il s'est
cassé une j ambe. Il est à l'hôpital
d'Yverdon.

L enquête se poursuit
L'ACCIDENT DE L'AVION TCHECOSLOVAQUE

L'appareil transportait cinq kilos de produits radioactifs
BERNE, 28. — L'o f f i c e  d' instruc-

tion du district de Bulach commu-
nique :

L'enquête relative à l'accident d'avion
survenu à Wasterkingen se heurte à
de grandes difficultés. On a dû faire
appel à des spécialistes de l'institut de
physique de l'E.P.F. et au service scien-
tifique de la police de Zurich. La ma-
chine s'est en partie profondément en-
foncée dans le sol meuble, à tel point
qu 'il a fallu faire venir un excavateur
pour déterrer les moteurs et autres par-
ties importantes de l'appareil.

Des témoignages
Des témoignages d'habitants de Was-

terkingen et des environs qui ont assis-
té à la chute, il ressort que l'appareil
qui avait décollé de la piste d'atterris-
sage sans visibilité de l'aéroport de Zu-
rich, effectuait une course normale et
volait en direction de Trasadingen.
Pour des raisons inconnues, il s'est sou-
dain abattu en faisant un angle de
30 degrés environ, à la hauteur du Rhin,
à 220 mètres environ au sud du bâti-
ment de la douane.

L'avion transportait
des produits radioactifs

Au sujet des bruits qui ont circule
à l'étranger, selon lesquels l'appareil
transportait des matières radioactives,
on déclare notamment : il est exact
que l'appareil contenait un envoi de
produits chimiques riches en isotopes
radioactifs, en provenance de Londres.

II ne s'agit cn l'occurrence que d'une
quantité infime dont le poids, y com-
pris l'emballage, ne dépassait pas cinq
kilos. Les recherches ont montré que ces
produits destinés à des usages médicaux
et scientifiques ne pouvaient pas cons-
tituer des doses dangereuses. Cepen-
dant

^ 
des compteurs Geiger ont été em-

ployés par les ouvriers chargés des tra-
vaux de déblaiement. Il est en tout cas
certain qu 'il n 'y a aucune relation de
cause à effet entre cet envoi et l'acci-
dent qui est survenu.

Dix-sept corps identifiés
L'institut de médecine légale de l'Uni-

versité de Zurich et le service des pom-
pes funèbres de Zurich , qui ont relevé
23 cadavres, ont réussi à identifier 17
corps. Une partie d'entre eux ont été
transportés au crématoire de Zurich , et
les autres acheminés vers leurs pays
respectifs.

*,.

Sols fidèle jusqu 'à la mort et Je
te donnerai la couronne de vie.

Apec. 2 : 10.
Madame Elisa Compondu , à Peseux;
Madame Isaac Meylan et sa famille,

à Cormondrèche ;
Monsieur Henri Meylan et sa fa-

mille , aux Ponts-de-Martel ;
Monsieur Ul ysse Biéri et sa famille,

à la Chaux-de-Fonds ;
Madame Ruth Droz et sa famille, à 1

Cormondrèche ;
la famille de feu Madame Augusta

Boueoiran , à Sèvres et à Paris ;
la famil le  de feu Jules Meylan, a_

Locle et à Lausanne ;
Monsieu r et Madame Roger Flucki-

ger et leurs fils Michel et Claude, à
Peseux ;

Monsieur et Madame Marc Compondu
et leur famille, à Genève ,

ainsi  que les familles parentes et
alliées ,

ont la douleur de faire part du
décès de

Mademoiselle

Louise MEYLAN
leur très chère sœur , belle-sœur, tante,
grand-tante et parente, que Dieu a re-
prise à Lui mardi 27 novembre 1956,
dans sa 85me année.

Rien ne nous séparera de
l'amour que Dieu nous a témoigné
en Jésus-Christ.

Rom. 8 : 30.
L'ensevelissement, sans suite, aura

lieu vendredi 30 novembre, à 13 heures.
Culte pour la famille et les amis

à 12 h. 30, au domicile mortuaire t
2, rue des Chansons, à Peseux.

IN MEMORIAM

Albert MULLER
29 novembre 1916 - 29 novembre 1956

Le temps qui fuit n 'effacera jamais
son doux souvenir.

«_£_» " ' -i
EJ SOYOII '25 Toi. :V5604lVoir également nos informa-

tions nationales en page 15.

Monsieur et Madame
Roland ROSSETTI et Barbara ont la
Joie d'annoncer la naissance de leur
fils et frère

Nicolas
le 27 novembre 1956

Maternité Boudry
de la Béroche

Méiaogeoîis
l'électricité
L'Union des Centrales suisses d'élec-

tricité communi que :
Cet hiver , la population sera amenée

à considérer dans son ensemble le pro-
blème de la production d'énergie et à
prendre conscience en particulier de no-
tre dépendance de l'étranger en ce qui
concerne l'approvisionnement en com-
bustibles liquides et solides.

Dans l'état actuel des choses, nous de-
vons malheureusement vivement con-
seiller de ne pas compenser un man-
que éventuel de mazout ou de charbon
par le chauffage électrique. Un tel pro-
cédé menacerait rapidement notre pro-
duction d'électricité, bien que la situa-
tion so(t bonne au début de cet hiver.

Trois facteurs sont à considérer :
l'augmentation constante de la consom-
mation de 6 à 8 %, constatée ces der-
nières semaines pour la plupart des
centrales ; le temps sec et froid de ces
derniers temps, qui a ramené à 78 % le
débit de nos cours d'eau , et enfin nos
difficultés d'importation d'énergie ther-
mique liées à la pénurie de pétrole.

Pour ces raisons, des difficultés se-
ront Inévitables cet hiver, bien que la
construction de centrales hydroélectri-
ques soit très poussée. Il est donc de
notre devoir d'être très économe avec
toutes nos sources d'énergie, également
avec la houille blanche.

L'Union des centrales suisses d'électri-
cité informera le public , au cours de
cet hiver , pour qu 'il comprenne les
fluctuations de notre approvisionnne-
ment en électricité.

j.lliyiL . ~ 
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